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lyoUTêrturo rtoh holtph «Ip hullptluH Pt 
4*addition dp» votp« ont Atf* faite» par 
l'oftifier rai»r»ortpiii de Soulaii^**. 
yj.vli aprèb midi, à t'ot.-m Uumlin^.

^SJ Lanthier Atait absut «-t M. Ip T>r 
Bourboonaia Mai» a«v«intimgnA d« »on 
fr+re, Avila ‘i B«nirlMinnai», M. U I*.

Voici Ip nombre vou s driunAi» pour 
tbaouu de» deux candidats î

Bourb. Lant. 
Boîl No 1 Coteau Landing H T *
Poll No 2 St Clet....................lis 7îJ
Poll No Cadeau du T/nc. . S7 s »
Poil No 4 Pont Cbfttpuu . . Ï>R
Poil No 5 vil.—....................... 24
Poll No 6 Odrps -par. . . RI 100
pol» No 7 <‘Mros St I).—. ..4d 7«'
l'oll No H St Zotiqup .... 4t» M
p0U No 9 Hivièro Boiiudetto 30 40
Poli No U> St Polycarpe—

côté sud.................................los rs
Poil No H Coteau Station. ......
Poll No 12 St Polycarpe— ^

Sîp Catbprine........................ .V) 2o
foil No 13 St Polycarpc—

côté nord.................... .1*3
Poll No 14 Côte St Georges 40 70
Jv.li No 15 St Tôle&phor * . 05 54

1004 NCI
Va'rrité pour P* > Tbonn-ii» : 103.

M LAURIER EM DANS SASKAT­
CHEWAN

La dépêche suivante reçue hier de 
prince Albert, T. N. O., indique que 
)*honorablp M. Laurier e*t élu dans 
Saskatchewan :

“Cumberland House et Birch River 
n.» donnent qu’une majorité de 2 à M. 
Mackay. La majorité «le Laurier eat 

un a intenant de M : il reste encore A 
Aenir les* rapports de Pas et Lac I a 
Bouge. Il n’y a en ces deux endroits 
que .V) votes, ce qui fait que l'élection 
de M. Laurier est certaine.”

Cette élection ajoutée à celle de M. 
Hyment, dans Algorna, noua permet 
d’établir ainsi qu'il suit les forces res- 
pcctivcs des partis en chambre :

Lib. Con. Pat. Ind. Total
Ontario « .43 43 3 3 î«2
Qiiébe«*. . . .49 10 . 05
Jx -Brunsxvlck . 4 9 m» 1 11
Nouv. - E «mis se. 10 10 - 20
] du F. E. . . • » • p *> .
Manitoba . , • • * 4 1 «
Territoire» . «» l 1 4
Col. Anglaise *..4 0 •» H

110 HS 4 5 213

NOTES
Régina, T \. O., 2 Le rapport ft- 

fi« iel de l'élection d’A»-»iniU»iuo<0'jo»t 
aéra connu «-e noir.

Winni|>« K, 2 l/Attorney Généi-al 
Si ft on ira prohablem *ut mous peu à

Alontréal. s'entendre avec* M. Laurier 
relativement à la représentation de Ma­
nitoba, dans le nouveau cabinet.

King»ton. t)ut.. 2 La majorité «*f- 
ficielle de M Bell, <«>uacrvateur, dans 
Addinctou. est de K7.

La majorité de M. Oynient, libéral, 
dans Algoma eut, dit-on, de l.VS).

L’on dit maintenant qu'il est forte­
ment question de M. Raoul O.indurai 1, 
avocat, ou do Then. M. Marchand,pour 
le poste de conimisvaire canadien .1 
Paris, en rcmpla« eweiit de M. Hector 
Fabre.

A PROPOS T»E SUBSIDES
Ive <'orres;>ondant du ** Mail aiWl Em­

pire”. i\ Ottawa, écrit ô ce journal 
qu'il est pratiquement impossible, pour 
le gouvernement', quelqu’il soit, de pro- 
cfsler A 'la dépêche de,s affaires. Ve Ifl 
juiHef. S«*lmi toutes les prcd>abilité8, 
les chefs d<*s deux partis ajourneront 
de concert les chambres poor une pé- 
rio«ie «de deux ft trois setnaines, afin 
de ijemuottin* à M. Laurier de compléter 
son cabinet et d«» prépsrei les travaux et 
de la session. En autant qu’on peut 
le prévoir, la sodson M-ra courte et 
consacrée ■prcsqu’exclirsiveinent au vo­
te des subsides. L'cnnée financiêie 
«v-t explrét* depuis le soir du 3o juin 
et toute dépense de l'argent public est 
actuellement interdit**. I>es employés 
du service civil, au lieu de toucher le 
montant de leurs chèques, le 15 de <*0 
mois, devront attendre un mois nu 
moins. Ix» traitement du gouverneur- 
général des juges,toute* dépense* pré­
vues* dans los statuts peuvent être pa­
yée* d’avance. ?urrïT.ft être sanctionnées 
plus tard par le parlement. Les tra­
vaux de cannux et autre*, du départe­
ment des travaux publics, j>011 vent être 
•xécutés, et les entrepreneurs se re- 
potvc-r «ur la bonne foi du parlement, 
pour ce qui concerne leur paiement. 
Toute cette confusion a été causée par 
les libéraux, qui, lors de la dernière 
session, ont refusé do laisser voter les 
su 1*6nies. Il est possible que M. luiu- 
rier puisae *e procurer des fonds avant 
la session, grâce ft des mandats signés 
par le procurc ir général, mais pareil­
le mesure n’e*t pratiquée que dans 
le cas d’urgence, ce qui pourrait bien 
n'avoir pas lieu dans la circonstance.
Iyf's libéra ux se trou feraient ilnsi les 
premiers embarrassés de leur opposi­
tion inconsidérée.

L1 ST-JOiN-BSPIISTE 
Il 1LEÏFIELD

GRANDE DEMONSTRATION

Un superbo pique-niquo

Un «necAi complet pour la snciétd St* 
Je&L-Baptidte de Vallejfield

En arrivant ft Valleyfield, hier ma­
tin. l'étranger w’était pa h lent ft s’aper- 
«•«•voir que quolqu'événement heureux 
et extraordinaiire «liaient m* 
dan» cett»* co«iuelte p^d.te ville, la plus 
jolie du Canada.

Tons édifices publics ou privé» 
étaient pavoiséf de drapeaux de toutes 
couleurs. l>*s drapeaux français, c’était 
facile ;i n^narquer, avaient 1« prôféreu 

car il» étalent en bien plus grand 
nombre rt tenaient ùa place dtonneur.

La population était endimam hée ; le» 
jeunes garçons, les jeunes fill»*» sur­
tout étaient pimpantes.

J*e* figum» avaient un air satisfait.
Une foule immense bordait la chaus­

sée de toutes 1«-r rues, attendant !n 
procession de la Saint-Jean Baptiste, 
car les Canadiens-françai» de cette lo­
calité avaient choisi ie premier juillet

été Liuminé ft la lumière électrique et 
on y a tir.** un brait feu d artifice. Une 
jolie repn MMiiation dramatique y a 
été donnée par U amateurs «is Valley-
field.

Quatre mille |*er»»«*0Des environ ont 
î i»ité h* par»* Kt Jean Bap'isle dan» 
l'aprés rni'li et W ►«ur.

MainUnant que nous avons T»«flé de 
cette fête, il e»t juste que n»>u* en fa»- 
Hon» connaître le» organlsaHNirs, »e 
►ont les officiers suivant» <U* la société 
St Jean-Baptiste de Vaî'.syfie'.d : pré­
sident. Dr MicheJ l^efebvre : vice prési- 
dent, J. M. Guiodon : secrétaire. Ixmi» 
Marchand ; aide scirétnire, J. J Trémie. 
Marchand : trés«,ier. L.«»e A, La berge; 
aide-trésorier. Bail! Desnaïul* ; comm!i*- 
saircs-ordonnateuni : J. B < aron, Cbs 
i'aré et AmbroLe Dnoust.

Lvn méuu«* t* uips que Ic-s Cana«Iiens- 
françai» célébraient lotir fête nationale, 
les Anglais de Valleyfi d célébraient 
par un autre pique nique l’anniversaire 
de la con fédération. A « ♦• piqm-nique 
qui a coi lieu sur 5* terrain de la fabri­
que de coton, une partie «ie ba»rbull a 
« t> jouée entre un club de I/«cliinc et 
ceTui d«‘ Val’.eyfield. Il y a eu aus4i 
utüé partie de cros»c jouée wire e» 
» «ubs les jeunes Montréal» et les Val­
ley fie Id.

Ln outre, il y a eu «es jeux, courses, 
►auts ordinaires «L-.s pique- niques. On 
a ati»*l dansé-. Hept ft huit cents per- 
sounc* a»siKtaieut ft m* pique-nique.

Durant toute la j*u née. on a remar­
qué aucune bataille on. bagarre quelcon­
que : > chef de poJicc lyeduc mérite 
de* compliments fl <*e propos pour avoir 
mi maintvjnr l’ordre aussi parfaitement 

* .-ans faire un seu. prisonnier.
La splendide journée que nous avons 

eu, hier, n’a pas peu contribué au grand

IE KAES DES 
ASSOCIIONS DE 

SECOOAS MOIOELS
Les résolutions adoptées

Le programme de la prochaine 
convention a Quebec

pour chômer leur fête nationale, pro 
tirant. par ift de la fermeture de» fa- sucrés remporté hi^r. par la société 
briailCf». St-.l^nn-Bir _ dû '*<iî!^\-Apld.St-Jean-Bfl..

4rr Tl
J I* 4

La majorité libérale sur les conr r- 
vateurs »*t les Indépendants r* uiiis est 
rinsi de 10. et la majorité des libéraux 
et des indépendants réunis biir les ton 
►» rvateurs est de «37.
NOUVELLES DE J A rAPITAI E 

Ottawa, 2 La situation p*ditiquc 
rcMo dans le statu quo. Tous les dé­
partements étaient fermé» hier, et il 
n’y a pas eu de sénree du cabinet. ! eus 
Its ministres cependant ont visite leurs 
bureaux durant la journée ; dans i’n- 
prés-midi >1 y a (‘U une courte séance 
d». bureau de la trésorerie. L'h»>nor:»M,* 
John C'ostigan est d»» retour du non- 
veau Brunswick. Tous !«*s ministr»*» 
sont actuellement ft Ottawa, ft l'excep­
tion de sir Frank Smith. Il y aura cet­
te après-midi une 1*'union complete «lrs 
ministres, ft laquelle sera discutée li 
qm st ion de Is démiH,.i..n «lu en NI act.

Sir Charles Tupper aura ensuite un» 
entrevue avec le goiiv» rucur généial, 
qui eRt arrivé de Québe« aujourd l«tii.

11 parait asse* certain qtic ^;r Chai 
Je* no résignera pas avant qu’il y ait 
eti décompte officie! des bulletins dans 
tous les « itirlé- et que M. L t'H or ait 
fait eu «harobre l’élection du président 
d»*s «débats.

D'ailleurs diverses nnnetirs d tfhe 
fravj.A extrêm» circulent bi et ne lai>- 
s- nt. pas que »1e créer une certain»* in­
certitude sur b* dénouTiient «le la cris«*.

D'nncun» préteo*ient que la campa 
guc f lancopht^be fait** dan-n Olit«n:o 
par **•- libéraux et M- t'ar^hy p- urrait 
«voir son effet immédiat, tin dit qu un 
cortlin groupe de députés (Mjnserv.ileurs 
anglais a rc»,-ti, de la part d'un nombre 
imjtortnnt de députés libéraux. 1 otfiy» 
d’une a: iance pour empêcher favAne 
iu'*nt au pouvoir d’un gouvernement 
qui seiHit contrôlé par la province de 
Québec.

On considère ici comme des p.tis sug- 
jent fs , ; rt c du '0! *he' «!«' l’î’' b 
I»,us ,. r arttc.f' 1! est très faci e dp lu** 
cn 1 re les lignes une grande peur de 
voit -i Lanrier gowvetner avec la 
*uovliire de (Jnébec sans compter
betlicou|. avec los provinces aug.

<»n comprend î'cnioi que pareilles ru- 
meurs causent dans les cercles politi- 
qiîcs

I. pat ait s exercer une pression puis 
saut,.- sur sir Char>s Tuppcr pour t r.rc 
r-dt vder sa démission ju-squ ft la. ren­
tré • .b» chambres, afin de donner au 
par'»-nu ut "*o< « ;if*it>n de se prononcer 
entre Its «hux partis.

D'un nutr. côté, les libéraux d'Onta­
rio s'agitent pour «pie M. I aurter ne 
rest.* pas seul chef du parti. Us vou­
draient le voir suivre le précédent créé 
par sir Charle-» Tuppcr lorsqu’i’ » eon- 
fié fl un de s collègues la direction de 
la section française du cabinet ; au mi- 
nistèr'- Tnpi»’i-Arg i>. ils voudraient 
voir sn< . évier un ministère Lnut i« r 
Mowat ou Laurier-Blair ou Laurier t-t 
quelque « h»-f anglais.

Une autre rnin»,ur qui paratt bi< n f«vn- 
d/-e est. que sir RuhnH ç’ftrtwfight no 
f»'rn pas partie du go»tvenu ment Lau­
rier l/es manufscturier» libéraux au­
raient mis la retraite de sir Richard 
comme condition de >ur appui nu parti 
libéral. Un »*t»nséqu«mce, il paraît être 
d- <nlé que M I imior créera un com- 
niiss iriat fl Washington du même gen­
re que celui *!e Londres, et qu** sir Ri­
chard en sera le premier titulain*.

M John Rol»ertson. le nouvel élu 
de Toronto Est. est en cctt*- ville. 11 a 
choisi s»*n si«‘ge hier du côté de I'opîm»- 
SitioD.
LE OOLONEI* DO'MVILM*. MINIS 

TUE DE LA Ml LH'K
L’honorable M L tiri.r 1 travaillé 

quelque peu A la conqmsition du nou- 
Tcaii ministère, hier avant midi, puis il 
est allé aux cour», s de Bel Air. dans 
l'apn-s midi. î.a s»'tile n«mTenc du jour 
PM que le «•olonel D«*mville. M. I •* de 
Km*. \ B. pourrait bien èire 1«- non 
v -.111 ministre -le la mdi''*’- ‘ 4 st 11,1 ‘ N 
r»*llent militaire, des-«oïdant «le fann le 

Ue serait, an dire de ceux 
Ment, ** the right man 

In the right place. **
RETRAITE DM M. I*AILL<>N

Lon annonce comme un t’ait certain 
la retraite définitive d«- l’hon. L t ).
1 ailloli é»- l’atètie j>o'itiq‘ie. S« s nnns 
politiques reconnaissant les nombreux 
sacrifices qw’il s’e»t împos«-s pour le 
parti. n« • lui en «leniand-raient pa» 
drtvantnge et le laisseraient tout entier 
ft sa profession.

DE PA RT DE SIR OLIVER
Sir O'irer Mowat c»î pa-ti hier pour j 

Toronto, apparemment satisfait »lu t- 
suit St «le sa «ouRTeii-e s v e* • M l.au- |
ner su supt du doum-.iu ininiat»'rc.

LA VILLE POURSUIVIE
Pour avoir de rendre justice à

un propriétaire

MM. Beaudin et Cardinal viennent 
de prendre une ju tion contre la ville, 
nu nom de leur client Alphonse Ri­
card. résidant dans la rue Island, ft 
ia Pointe «St Ch a rtc.». Selon les rè­
glements le U ville, tout propriétaire 
n’a pas le droit de faire uwige d'autre 
eau que celle fournie iw«r l'aqueduc. 
Ix* dcTOiindeur, venant de <*onetmi­
re true maison noiiveîlo, a ttrèftf 1b vflle 
piimifqrn foi» d'/*uJihr une ciumnU'Oii ft- 
tion entre .«on tuyau principal qui pas­
se au milieu de la rue et des tuyaux q»-i 
passent dans la maison du demandeur. 
Comme la ville «négligeait toujours de 
»e conformer ft cet a ri». le demandeur 
prenait l'eau dont il avait besoin, dans 
un pmt.» qu'il avait dans ea cour. La 
ville n donné ordre au demandeur de 
discontinuer «le se servir «ie l'eau de 
►on puits, qu-- c’était en contra.vcntien 
des règlements de Ici ville. I>e ikmnn- 
deur, qui a quatre locataires chez lui 
«e trouve «Inns une p«»»ition bien em­
barrassante. ne pouvant plus avoir 
l'eau pour les besoins «le en maison et. 
►es tuyaux n'étanl pas encore en com­
munication avec ceux de Ja ville. Et 
de Ift l'aoti.in pour fon-or la ville «le 
Montréal »'i faire cette communication 
au plu» t«’*î.

La St-Jean*Baptiste à Valley field—La voiture portant le petit 8t Jean-Baptiste.

DEUX ACCIDENTS

La voiture d’ambulance de l’hôpital 
Généra! a répondu à deux app«'-!s, hier 
après-midi.

Uu ouvrier nommé J F! Pri«ldon tra- 
v.cüait ft l’A« 1 démii» «b I\îij>;«pic, lors 
qu'il e.»t. tomln* d'une hauteur «l’environ 
vingt pieds. Dans »a chute, il s’était 
fia. turc le bas «le la jambe.

L’tmbu ance est alliée ensuite au col­
lège de la <Y>ted«- \rig»\» pour trails 
p<»rt«-** un jeune élève, nommé John 
1 .en. qui, eu s'amusant sur une es
«a rpolej tr­
ia jambe

était tombé n s ciait 
gauche.

brisé

AFFAIRES DE FAILLITES

O matin, en eour de faillite M 
Chnri. » I* .»marteau a été nommé cu­
rateur dans la faillite Duclos, mar­
chand de chaussures. M. David La- 
fortime agissait comme avocat. J«>s. 
(\ F/mond a été nommé inspecteur, 
l es représentants suivants ont été 
notnim • J. Hemmell. représentant 
dr la maison Mot'tcady et t'ie., Amos 
FampIxR, rcpr«'»entant de la rnHison 
t qmpbcll et F • . J«*hn 1 "S 1 y. re- 
pré-senüvnt de U maison Fogarty et 
X ivior Boyer.

Une autre assemblée «les créanciers 
a ou beu dan-s la faillite «le madame 
A Prieur. Kent et Turcotte ont été 
nommés « urai. ur».!/ s inspecteurs nom- 
m. s sont : AU Thikimlcau, A. Raci­
ne, J. La fleur. I

militaire, 
qui s’y connu

SAUVES AU BAIN
M GcMges T««» -a r-U le g a ni ion bien 

connu du luin «b* . Ile S».- IL-ène. a 
réussi ft sauver deux vies. hier. La 
fout1»' des baigneurs «'‘.ait naturelle­
ment considérable, vu la chaleur qu'il 
fatautL

Dans le cornant de la -matinée, les­
sard vit un jeune h001 me qui s’était 
éloigné au large et qui faisait de» si- 
g’.i mix de <l«'*t r«*s»e. Il s »‘lança lra\e- 
m nt ft son secours et réussit, apW s 
av«»ir plongé deux fois. A reiir*'r une 
victime que le St Ixiurent comptait -lé- j 
j.\ « «unmc lu sionm*. U* jeune homme, 
après avoir recouvré sa <r*nn..ii»».incrt, 
n'a pas voulu donm*r son nom. mais 
a demandé «l’être transporté cher, lui 
rue Dofrosm*.

Vers trois heures. l.e-«sar«1 éta t ep- 
polé ,le nouvcnu. Un nommé .l«v*'pl» 
Harrison, de la Peinte St Oharl.s, 
«li«li*iraissait |s»ur la dernière fus,

, -qu'il le »n - t et 1» r- ui.miü fl ’ rrc 
.sain et sauf. Foci iir*rt«* A le .1 un 
î»re de «uinvetage» opéré** par M l.«s- 

1 sjirrl «h puis ou/.** ans qu’il occupe sa 
' pOsitîOS*

PERSONNEL
M. ,1. A. Leprobon, «le «h mai^oo I e* 

profion et lyrprohon. éditeurs de "La 
fp,ni],. Littérature Uran«:ai * . part « e 
hoir pout une t«*urnée aux iJr-t-» l ms.
L r- r:*. absent qm qu«'» »««ainHk

!>' lieu de réunion de la Société 
Saint-Jean-Rnpt isie et de tous les invi­
tés. avaient été fixé ft J'hAtei «le ville,
A. «S heur- •■. afin d-* former 1cm rangs 
de la gran«b* prcM-ession qui devait par 
courir les rues de la ville.

Dés Uheure dite lu procession s'est 
I formée «lau» Tordre suivant. :

Fompagnie de» voltigeurs; lei? bou­
chers. ft cheval ; les sociétés soeurs, 
avec bannières : cen’ft' dramatique de 
Vallejfield, ft cheval: Société St-.T.-Bap­
tiste ; char allégorique îSt-Jean Baptis­
te ; comité de régie ; les officiers eu 
voiture.

«Saint Jean Baptiste était représenté 
par le petit Oné-sime Sauvé, fils de M. 
Jos* ph Sauvé.

\a- parcours de la procession avant 
îa messe qui a eu lieu A la cathédrale, 
a été comme suit ; De la place d«» l'hô­
tel de ville, la profusion a pas>é par 
k*s rues Nicholson, Victoria, Fabrique, 
pur» entrée ft la cathédrale.

L'église avait été décorée pour la 
circonstance d’une manière tout ft fait 
splendide.

La nv ?»e a été chantée par M. le 
curé «le VnllcyrtVd. V révérend 31 J. 
A. Fastongnay. MAI. les nt*bé» I.acha- 
pxdle et Myre officiaient conun** diacres 
cr son.» -1 i;n r« L'orgm* était t«*nu par 
M. L. Marchand, fils. l>e sermon «le 
circonstance a été pr«‘‘ hé par M. l'abbé 
Que.»nel, curé d'Omistown, qui a parlé 
d'une manièn* très éloquente «lu patrio­
tisme des Fjinadicü» fiançais et de la 
religion catholique.

Après Ia messe, les officiera de la 
St-Jean-Baptiste et i«*urs invités. M. 
lyy. maire de Yalleyfioid. M. Bergeron, 
le «1* put»* du comté au parlement fédé­
ral et MM. fis abbés Fastonguny et 
!Jue.»nel prirent place dans des voitu­
res et suivirent Sa procession qui a par­
couru les rues suivantes : Fabrique, 
Ellice, Lnsnier. St-Josoph. Larocque, 
dn Marché, Nicholson. Champlain, A« a- 
dénii«». Victoria. lye pont du Canal, rues 
S lint Laurent. Buntin, IVnnon, St 

Isidor**. pont est de la petite Ile, rues 
St-Isidore. du Canal, I> pont du Canal, 
rue Victoria, rue Ni«'hol>'»n et s'est ter 
minée ft l'hôtel de ville. Huit cents per­
sonnes environ ont pris part ft la pro­
cession.

Dans l'apres midi, il y a eu un grand 
pique nique nu parc M-Jean-Bnptiste. 
Nous devons nous arrêter quelques ins­
tants ici pour dire ce qu’est « «• terrain 
d'amusement qui n été acheté il y a 
deux an» par la société St Jean-Bap­
tiste. II a coffté deux niîle cinq cents 
dollars et la société a dépensé pour 
le mettre dans l’état qu'il est nctuelle- 
meut environ un millier de dollar*. De 
►«•rte qué’ln par»* à l’heure a«’iucl>, co'û- 
te trois mille cinq «suits dollars.

C’est un charmant lieu pour faire 
d*is piques-nique» coimnc il n’y en a 
pas, même nutoiir de Montréal. Une 
clôture «l’une douzaine de pieds entou­
re le terrain. De magnifique» et nom­
breux arbre* répandent ï’omhro par- 
t«Mit. On y a construit une est»ad«* pour 
1« s orateurs ou pour les musicien*, une 
autre |>our les juges, une grau i«* platc- 
formo i»oitr la d>1 use et un joli petit 
théâtre oft on peut y «lonner bon nom­
bre «le piè«'e! dramatiques ou autres 
représentations. /

Plusieurs sociéti^s de Montréal y ont 
«léjft rhoiai ce li«*u pour y faire leur 
piqiic-niqm* «*t chaque fois c.l*** ont 
été très su'.is»fiiit<Y‘.

Lu pique nique de ln Saint-Jean Bap­
tiste a naturellement commencé par «les 
disï'our» pat riot i«jii«'s. Mais comme !«s 
orateur* et le public devaient être fati­
gué* «l«*s disconrs faits durant la der- 
n»èn» cnmpagne électoral*. 1<*» orateurs 
«.'hier. A Val'ejfield, ont été très courts, 
«nais pas moins é!«»quent j*»uir cela. M. 
Berg«ron. M. P., a parlé le prcmiir 
et a été suivi du maire de la ti!?c, M. 
Loy ; de M. le Dr Lussier, ex-presi- 
cicut et fomlatcnr «le la »«“ iété Saint- 
Jran-Bnptlste. A \ »i.'erfi«*l«l ; «lu pré- 
sident actuel. M. le Dr IWebvre.

Après les discours divers atnusi'mont* 
ont réjouis la foule ; «ourses «i«' jeu tus 
fill#»*, d'hommes, de garçons, etc., et«-., 
ont eu lieu. ,

De superbe» prix ont été donnés sux
x

Le soir. i« P«vrc St Jean Baptiste a

Remis aux autorités de son 
pays

William F. Hanson, l'employé infidè­
le do la compagnie pharmaceutique 
Eberhacih, «le Ann Harbor, arrêté ft 
Montréal, dernièrement, A la gar« UHo- 
cheîaga, h u moment où il eusayait de 
»o ►•uieider en s’ouvrant le» veines du 
bras. « »r maintenant entre le» mains 
des autorités de M>n pays. Iy«1 prison­
nier. ainsi «pie nous l'avons «lit, avait 
d'abord été transporté ft rhôplnil No­
tre-Dame, vil »on extrême faiblcg.se oc­
casionnée par in pene du sang, et- de 
îft on le conduisit fl l'infirmerie de U 
prison. Il était suffisamment rétabli 
avant hier pour pouvoir entreprendre 
le voyage qu'il a fait en «'ompagnie du 
député shérif I.ester Cnntield et du dé 
tevtjve <iscnr Ma’o, de liétroit.

A l’arrivée «lu train ù Détroit. Han­
son a été remis entre 1rs mains du shé 
rif «îudson qui a remis «au détective 
Mmlo les papiers accusant réception du 
prisonuier.

Hanson, paraît il, est venu A .Ann 
Harbor au moi» de mars «lerrier. of 
n’a pas tardé ft »e procurer «le l’emploi 
ft la compagnie Eberbaeh. Le soir d»' 
la fuite «lu prisonnier, M. Eberbaeh 
était «liez lui. malade, et son asso­
cié était en voyage. L’accusé avait re­
çu instruction de fermer rétablisse­
ment. 11 en profita pour dévaliser le 
coffre-fort au montant «le $2éH) qu’il 
vint dépenser en orgie* A Montréal. 
Hanson est aussi accusé de faux.

Mme BEECHER STOWE
Décès de Fautmir He la 

FOncle Tom ”
Ca?e de

Hartford, Con., 2 — Mme Harritt 
Beecher Stowe est «lécé«lée. Le célèl)i«* 
écrivain naquit ft Litchfield. Con., !«• 
14 juin 1812. En 1S38, Melle Beecher 
épon».i le révérend Calvin E. Stowe. 
En 1M9, ell«* publia son premier volu- 
,n.'. "The May Flower " En IKM et 
en 1852, parut, dans la “National Era.” 
journal anti esclavagiste, le célèbre Io­
nian. " La Case de l’Onde Tom.” qui 
parut en volume en 1SY2. Durant P" 
cinq première» année* qui suivirent la 
publication de ce volume, 600,»*>i « x- 
emplnire en furent vendu» aux Etats- 
Unis. et la vente en fut également gran­
de eu Angleterre. " I/n Case «le TUoch* 
Tom ”—Unde Tom’s (’tbin a été 
traduit en pins •de ringt langues, y 
compris le ni*se. le « hinois, le japonais, 
l’Arabe et rAnnénien.

Mme n«‘e«h«*r Stowo a publié en- 
nuit" une quarantaiuc d’autr«*s ouvra­
ges.

D«pui» plusieurs années, sa santé 
était «*bnn« riante. Elle «lemenrait avc«' 
son fjb. le rév«**rend C FL Stowe qui, 
en issth a publi ' ** î«a ^ ie de Hsrritt 
Beecher Stowe. ”

(Dépêche spécial* h Li PfttSMr)
Trois-Hiviêres, Qué., 2 — l>a pre­

mière partie de ln journée d’hier a été 
e<insa«*n6e nu r«*p«»s et A 1*amusement. 
I>*s citoyens «le Trms-Uivièn*» ont f<«it 
visit«*r en voiture la ville et ses envi­
rons aux délégué*. Il y avait environ 
50 voitures et «•«* fut l’uuc <l«*s plus 
b«'lles processions qui m* soient vu«»s ft 
Trois-Rivière-. Au retour, <»u s’est 
rendu ft ITFite! de ville et Ton a «lis- 
cuté une question qui a soulevé l>eau- 
c«>up d«* débata. l’ék*« tion dv* officier» 
pour la prochaine convention. Après 
maints «ü»cours prononcé* par MM.La­
va’lé»*. Marwan, Leclair, Heneault, Sa- 
vigimc, etc., on en est arrivé A la con­
clusion que M. Jo». Lambert, «le Mont­
réal, devrait présider le prochain <on« 
grès. <Vlui-ci se tiendra ft t'uéber.

Trois-Rivières. 2 — I>e congrès d«*s 
s«Kiété* catholique* de bienfaisance d«» 
lu province, «*e*t terminé hier après- 
midi, vers 5 heures. Comme on le v»alr, 
une foule de qucfctione importantes fi­
guraient sur le programme, mais cIIor 
n’ont pas été résolues. On les réserve 
pour la prochain»* convention qui doit 
*«• tenir ft Québec l’an proclieiin.

Voici le* résolutions qui ont été adop­
tée* ft la séance de l'après-midi :

Toute personne qui fait de fnu*-e* 
déclarations ft une Société de secours 
mutuel*, «le nature à lui cauter pré- 
judice, dan* le but de la tromper ou 
de la frauder sera coupable de délit et 
punissable d'emprisonnement.

Tout membre ma/kide devra, en don­
nant avis A la Société de son ineapacl- 
té de travailler i«itr r\u«on de maladie, 
donner même temps le nom du tné- 
«l«‘< in qui h* traite «*t du médecin or­
dinaire «le la famille.

Toute «‘(«ntestation entre les mem­
bres ou une j»ers«>nne produisant une 
rédîamatnm en vertu <k*s T«>glements 
«Tune «Société et la Société, «»rt une 
branche de Société, sera tranchée de ïa 
façon ordonnée par les règlements, et 
la décision ainsi priée sera obligatoire 
et décisive pour tout»'* las parties, sans 
appel, et ne sera |>a.s susceptible d’êtr»' 
r«*portée «levant une cour de justice. A 
m<*;ns que les règlements en ordonnent 
aui romenf.

La clause «suivante, qui figurait sur 
le programme. apr»V avoir été J'objet 
d'une longue «liscusmon. a été retran­
ché»'. I >h voici :

Toute personne du sexe masculin, 
Ag«*e de moins de 21 ans. mais de plus 
d«' 1«* an» j^oiit être ailmise comme 
membre d'une société de secours mu- 
tu<l». et jouir «l^ tous les droits et faire 
tou» les acte* d'un sociétaire ; el> peut 
donner «inittan«*e et nommer et révo 
QUer »*\» bénéfi ia ires, ,-t sem «*«»nsidé- 
r«'e comme majeure pour les fins re­
connues par les n^glements de la so­
ciété, e!le ne jieut être membre du < «>- | 
mité «le diTc«'tion, ni trésorier «le la 
société.

Voi«*t les questions qui seront débat- ! 
tues au pr«u*hain cengr»*» :

Ne s«Tait il pas de l'intérêt des So- 
ciétég rejirés.-mée* ft cette «‘onrentjon 
dVîmlicr, s'il n'y a pas un moyen pos­
sible, «pie le» dite» Société- adopte­
raient un ni«vle uaiforme d'indemnité 
aux malade» tant qu'aux taux et au 
nombre de semaines payables chaque 
année.

Ne serait-il pas sage pour les S«'»cié- 
tés de ►«■«■ours mutue s de baser le taux 
de toutes contributions sur l'Age ft 
l'entrée de chacun de ses membre».

Serait-il dan* Umtérér des K<viétés 
de secours mutuels d’adopter le systè­
me des contribution* fixes ou échelle 
graduée suivant l'Age pour le» contri­
butions aux décès ou caisse de dota­
tion.

Kst-iï opportun de demander ft la 
législature «le Québec do voir établir 
une loi contraignant toutes nouvelle* 
S«><'léîés d«' secours mutuels ou de bien­
faisance «mi t«*utcs Société» étrangères 
de ce g« nre ft établir le système de 
contributions fixe» graduées d'apnV l'â­
ge «le se» membres, calculée» suivant 
le» taux des compagnies d'assurance 
sur la vie et le» Sociétés déjà existan­
te» et possédant le susdit genre «le con­
tributions, afin de pouvoir ainsi garati- 
«.r aux personnes appartenant n «•«»» 
société.» !«'» se«*our» auxquelles elles 
ont droit et d’assurer aux associations 
ain»i fondées un«e vie permanente 

Est-il avantageux de soumettre ft In 
législature de Québec d’intervenir dan» 
la réduction de» «Iroit» d’entrée établis 
au début des sociétés afin d’aider au 
recrutement vO que ce moyen nuit nu 
progrès des so«’iétés en général ainsi 
qu'aux membres en faisant partie.

Serait il opportun de fusionner tont«'s 
les sociétés de secours mutuels et «b* 
bienfaisance dont ia contribution est 
au “pro rata” du nombre «los membres 
en une seule et même société < * '
tait mille piastres ($1.000i r 
tiers A la mort de chacun Jet 
re».

Serait-il avantageux dan 
des sociétés «le secours m 
dopter une formule pour 
pour bénéfice en maUhlie e 
même temps que l’npplica 
fient du médecin qui con# 
la «lie. sa gravité actuell 
pr«>bable de «•ette main 

Résolu qu’il soit projH 
nu congrès «les *«->o!étê 
ca n a «1 icn m's-françaises 
et d«' secours mutuels 
Quél»ec "une mesure 
tine uniformité dan» 
droit aux bénécialf *•

malade sera incapable de retourner ft
son occupation habituelle.

I^e préai«lent, le* vites-présidents, le 
secrétaire et le trésorier formeront de 
droit le comité chargé de faire le choix 
du médecin tel que mentionné dan* les 
articles 2 et 3, et l’ordre de visiter de­
vra être signé par au moins deux mem­
bres de ce comité.

Dans les paroisses off il n’y a pas de 
médecin, off 1ft où il n’y en a qu’au seul, 
le comité devra, autant que possible, ! Un ivrOCTIl 
choisir le médecin le plus rappnmhé «le „
la résulence «lu malade ft visiter, «fin BS. IGUHD 
que b»» frais occasionné* fl la société 
par ces visites ue soient pas trop éle-

I^e Congrès ost-il «l’opinion que la SuiCh
législature de cette Province devrait 
adopter ur>e législation «v»mportnnt les 
düqwmitinn* 00Menues dan* h** «jues- 
tinn* tmivantes 011 aucune dVlle* :

1«> Toute personne du sexe masculin, 
âgée de moine «le 21 ans. mais de plus 
de ld an* peut être «dmise comme 
membre d’ime B«v’iété de secotir* mu­
tuel», et jouir de tou* les droits et fai­
re tou» les actes d’un sociétaire ; elle 
peut donner quittance et nommer et 
révoquer «wok bénéficiaires, et «#‘ra con- 
«fclérée comme majeure pour les fins 
reconnue* par le* règlements de *a 

I S«»<‘iété, el!e ne t»eut ém* mwib.-e du
de

TRMTI1IF

de dirt'ction, ni tréso.fior

(D«
M’innipeg, 

matin, le théi 
sui« ide. Un ci 

| ble, nommé 
! tuilla«lé sa f 
! s'«*»t ensuite « 

Warren. I» 
était un exce 

i piciiait. de* t 
| venait fiiricu 
j c’était hier 1 
‘ il s’est enirr 
j heures du ma 
1 |H»rt«» de son 

►n femme s'é 
nuit, elle alla 
►allé «l’entrée 
rasoir «le sa \ 
qui était sans 
t«' désespérée 

Avant de h 
lui taillada Ir- 
corps de ia m 
lorsqu* i’ fut 
était morte, 1< 
te de devant « 
reull, en face 
tirés pur le* 
coupa la gorg 
demi-heure ap 

L’intérieur < 
présentait un » 
pis. les meubl 
objets étaient 

Warren éta
Pacifique Car 
conducteur bi< 
de; fer.

A QUEBEC

comité 
la Hociété.

2o I>'s membre* de* soctétés d" *e- 
cotirt wnit«*l* ne peuvent en am un ces, 
lorsqu’il* f«>nt partie «le plusieurs So­
ciété** toucher eo maladie une indem­
nité s’wpérieupe ft leur *a’>eire habP«ieî.

3o Toute jiersotine qui fait de faus- 
*♦■« déclarations ft une Société de re­
çoit r* rautueTs, d«» nature à lui causer 
préjudice, dans le but de la tromper 
ou de 3h frauder sera coupab’e de dé­
lit <*t punissable d’emprisonnement.

4o Abroger le chapitre I, Vol. II.
«1«»r Statuts Refondus «Je la province 
d«* Québec, qui p«'nnot ft tous ceux qui 
désirent ft^ider une Société de seco;’.r* 
mut; Ut. quels qu’ils «oient et d’«*ft 
qu’il* vionneryt, sans examen et sans 
contrôle, de se constituer en eori>oration 
ft «vtte fin.

5o Amender la première partie de 
l’article 537bb. Statut» Refondu», I*.
Q. (loi Pcllctier), de manière ft «'e que 
le» comité* de régu d«'s S«>ciétés de 
■secours mutuels dont i"* affaires sont 
fldministré«*a directement ;>nr fi s iru-m- 
bre» de la Société ’ne soient pe* tenus 
responsable* «les pai«'Tti«*,nt* faits pur 
<*ell«*s-ci au-delà des re«*ettes réalisée*.

Ro Ivç« Sociétés de secours mutuels 
seront «liiepens/es du droit «k* timbre 
sur le* acte* de •jH'océduTe* judiciaires 
et de tontes "taxe d’atTaire.»." E/llc» (
seront béré«- .!■■ l’oMigali«xn «b* ! L^OIlOrable M* Flynn en cam­
pa ver toute taxe municipnle ei. sco* ^
la ire.

7o Tonte contestation entre les mem­
bre* ou une personne produisant une
r.-:troufion pi. f.-rfi <k>. r.V..wi.- ,, T*vr gUR LES MUTATIONS
d’une Société et la Société, ou une * 
b ran «’he de société, sera tranchée de îa 
fa<?on ordonnée par le* règlements, et 
ln décision ainsi prise sera obligatoire 
et. décisive pour toutes le* parties, «ans 
appel, et ne sera pas «usceptibV» «l'être 
reportée «levant, une cour de justice, ft 
moins que les règlements en ordonnant 
autrement.

Par exception >s réclamations pour 
bénéfices résultant du décès des so­
ciétaires (autres que Scs frai* funérai­
re»») «pourront être •soumises aux tri­
bunaux dans tous le* cas.

T,a commission «le régie croit qu’Vl 
sarait <lan.«f Untérét du Congre» de 
fixer la ooo tribut Ion aux dépenses 
la commission de la manière suivan­
te : $5 pour cbaque Société «le moins 
de mi fie membre* et .*10 pour toute So- 
cuét«' ayant plu* de mille membres.

1! sera «mssi proposé de changer le 
mo<lo de délégation au C<*ngr«vs en ré­
duisant le nombre «W délégués.

pagne

LE PROPRIETES SERA ABOLIE

La convention des bicyc

CHRONIQUE DE
LA BANLIEUE

Uoe promenade en brouette — St-Henn 
et le monopole des Assurances 
L'abat#aqe des cbiens — On va donner 
de la lumière aux citoyens.

STE F U N FECONDE Tvc* habitants 
de cette localité ont <*té amusés par 
deux citoyens dont l’un se faisait trans­
porter en brouette par son compagnon.
< 'était le résultat «l'un pari au «-uj^t 
des élections. M. Thonja» Touchotte 
avait parié avec M. Jos. Brnyè,,t» qu«* 
M. Laurier gagnerait le* éfintion» ; le 
gagnant, «omrnr prix de l’enjeu, «levait 
tmiisjiorter son compagnon de l’angle 
de la rue Dominion et St Ja«MiUes au 
poste «le poli«e d«» St<’ Cunég>n le et 
r«'t«»nr. M. Touchette ayant gagné lt 
gageure, «’est son compagnon qui l'a 
traîné. Afin «Lang'monter la ;» tue du 
perdant. M. Touchette ét lit n»si8 sur 
le? tnchons de la brouette. Une foule 
«le petits garçons et bon nombre de 
personne* plus âgée* ont sui*i avec in­
térêt ci'tte promenade.

ST 'HENRI l/es citoyens de St 
Henri travaillent toujours A se débar­
rasser des «’ompagnie* d'assurance qui 
les exploitent. I^* comité général des 
citoyens, <iui est «»ntré eu fK»un»arlers 
avec l’Assurance Mutuelle de Mont­
réal, poursuit sa tâche, et on «**pèr^ 
arriver ft un arrangement s>*4’

: ft peu de temp*. ’’ 
iC la comp»"
garae*'

.Aon- 
, pas de 

a ce sujet.

(D«'r*eha «pérfsle»

Québec. 2 La ville Obt remx 
bicycliste* «|ui non* *«»nt arrivé»

1 lundi, de toute* les partie* «ht 
’ Hier c’était la principal* journ 
\ fèt«*H. grâce au fait que c’était 

.(4ali «; que par fetiitc. let- bureat ' 
|cic> étaient fermé*. On estime 
rir-.n iix nrlle > nombre de*

1 , ;étrangers qui svwit ««"tuelh 
| ft Québec.
j lye programme pour hier était 
[ boH la grande parade sur la terra*»'-, 

suivie «le la pnx-osion, par los rue* «le 
la ville. !/«' jfrincipHÎ caractère de la

, -I.T- «|11 ont pris part ft îa
I pn. >»; .a Tout Québec était dehors, 
j lyes hicy-eUstos. îK’Corapagnés d’une fan- 
! fan*, ont défilé par le* principal?» nies 

«ie la vi’.k', puis il» *e sont fait photo- 
I graphi«*r sur le terra***.

Ix» tenq*» était M^ierbe et la proce- 
| «ion a été irn grand succès T/** rue»
I étaient décorée* partout. Hier nprès- 
[ midi, grande* course» de bicycles 
j le terrain du Q. A. A A. Hier soir, 

grand concert au pationoir et dîner 
d’Etat chez le heutenent gouverneur 
Cbapleau. .

—-I/han. M. Flynn, premier ministre 
de la province, « ommenecra sous peu 
une tournée politique «lan* la province 
de Québec. Comme le parlement pro­
vincial n’expire qu’en avril prochain, 
M y aura, avant F» éksr on*. en«“or* 
une *4»**ion, «Jurant laquelle la loi im- 
po^mr une taxe »iir les mutations «ie 
propriétés, sera abrogée.

DEUX CADAVRES
Tronvés sur la grève à St-Octave dea

M^tis

<PCj>*rhe «pécialet
^fnta^e. Québec, 2 -le rom ner .1. P.

Pelletier .1 tenu une enquête ft St-Oc­
tavo «le Métis, sur le» cnrp> de deux 
personnes inconnue* trouvée* sur le 
ri rage ft un mille de dislance l'nn de 

nitre. On suppose que "un «le* noyé» 
pour nom Evangéliste Malen- 
t. et que l’autre «*st un sauvage de 
■*tte «pii faisait la tra.te entre Bet- 

s et la côte Sud.

A M-UMBFRT

A l’occasion «Je la bénédirt.rm de la 
pierre angulaire «le la nonvello église 
d«’ St-Laml^rt, un train spécial partira 
de la gare Bona vent are. ditnaitchf. ft 
I 15 heure p. m.. arrêtant eu allant et 
rn revenant, ft Ste-Cunégoude, ft Saint- 
Henri. et ft la Pointe SM’harle*. \jC 
prix «lu passage, aller et retour, n’est

.

FEU DANS UNE BOULANGERIE

Vers 4.30 heure», hier matin, le* pom­
pier» de la partie ouest ont été app< !• • 
h fin d’étein«trc 1*’ feu qui venait de 
s. «lé.larer «Intt» la boulangerie de >?. 
Joseph Martin, 166 rue St Antoine. En 
«lépit des effort» «l*'* P'nqûer». le» 
flamme» »e sont rapblem* nt propagée 
ft une écurie située en arrière de la 
boulangerie.

L«*» boni tue» de la brigade ont re­
perdant rén»»i A éteindre le feu, non 
srn» trop de trouble. Le.» dommages
sont peu conMdt raluco.

dû', ln durée «le 
que le médecin de 
occin traitant, nr 
l* ur certifier 1*' 
«ic non appli« ntû 

Est-il »!«' l int 
cour» mutuel» 
laisser ces «1er 

Tout metnbf 
nant ax i* ft 1 
té «le ttnvail1 
d<»niicr en r 
decin qui b 
tmire «le 1 

Dan» k 
suivront 
PfMÛété d 
trr que 
tionnê» 

f mala«le 
M- 

J devra 
j mala
I tenu 
i r»l»t

S .«—La police locale com­
mon ^ domain l’abattage de» <*hien* 
dont la lirs’iy-e n’n pu* été payée. Avis
fl qui de «Iroit. | Jj,,*, 2N «•enta. Dm bénédiction de !a

I>c* conseiller» ont fuit le tour de j pj^rrr angulaire M«ia faite i»ar Sa 
lu municipalité, hier *<->ir. «fin de *’n* tîiandeur Mgr l'archevêque de Mont* 
surer par eux m«'*Tii«»s «les endroits off j une b«>.,.îe occasion «le pou­
les lampe» êlectri«ju<^ sont nécessai* vojr visiter la joli»' ville «le St-Lnm-

EXCURSION X Tl MISCAMI.VGI E

l»**rt. tout en allant 
de la campagne.

re-i'irer 1 air pur
«.«.H —

r\R( XULE-ESD

es de

•n «Ion­
ien pa ci- 

maladie, 
u «lu mé* 
eein onii-

neiire» qui 
et avis, la 
mAb’cin au­

to aurn men- 
<le visiter ce 

,*t fl la «mcieté. 
ainsi nommé, 

te» au membre 
et n*se* long- 

fe à la ««xfiété un 
Ut que îç tncoibr*

j Tons ceux qui. voulant faire partie j 
I de l’excursion dn l’ère Laçasse, ft 'JY*- | 

fiJscamtnguc, n’out pas cue«>r«* ou «le
• l»erniis dn bureau «le colonisation, sont
i pri«*’s ilo le faire demain. l *4t» me No- i
• tr«* Dame, ou au «h part du train, ft 9 j 
! heur** 10 du soir, gare Windsor.

1 .,4 V % r.\ n i face an FirrA
Biib'Jqué - 1 ffnent «pié paytyle»
S H1 mptnnt Vt pot filé-
rt* «oéprl- IJ ne |ouà rèst« piu#que 
4 de 'r«*s lits, ne ].#. iàai|Riu« vS- 
bu : * « «i :«i l’èr . '-’fcoW' S dirent, 

leu jours de 10 à 6est ouv«iyt 
heur"*.

tous

Kite r^u- 
nutt "blan- «iR.VNDE E\« l RSION A QI EBEC

’InsBtut «ht/ti

1rend 1 
L* seul t 
appuyé p; 
l/cs trnn

.!
(iront g- ri

• old Fure. du r« v*-! Samedi pr«>«*hs>D. 05 cents, aller et 
ur Notrc-Dam* CMt. rc:«mr. IV^iort du q\mi du vapcUT 

At.ontn* rabo«,H*me. “ Teois-Rivièrr» *\ A JrWt p'
Ji*gé et le gouvernement, m. Billet* en venfe ft 1 b«*tel Riendernt, 
léKa-trique» passent fl la i 14ôtl rue St«* ( 
ètitut. Tel. 7«,s*’*.

204

.itherine, 2158 rue N<v-
tico. | tr. Dame. 02 Fit!hua. 

,n.lj» « sault, org.juisatcw.
L. Marche»
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Le plus Grand Magasin de Vêtements au Canada offre le Stock de Vêtements les mieux faits au Canada à des Prix

....... qu’on n’a jamais vus au Canada ni dans aucune autre place........
• ••••• ••••# ••••• ••••• ••• *• *•••# ••••••••* ••••• #*••• ••••■ ••••* ••••* #•••- •#. •• L** §•••• #•<

Notre Vente pour Cause de Besoin
Enfin nous sommes forcés de 1 avouer La vague périodique des mauvaises affaires qui est passée sur tout le pays est parvenue jus­
qu’à nous et nous en craignons les conséquences funestes...................................... ...................................................................................................................

TYYTTvrrrnrrTrr^
est de l’Argent 
fil nous faut et 
nous le faut

ii n’y a pas de Déshonneur....
....A Faire un Tel Aveu

Et quand même il y en aurait il faudrait le faire. La condi- * 
tion des affaires en général est mauvaise. Elle peut ne pas 
être pis chez nous que chea d autres..................................................

aîntenant
JUULXJLJULJUULJLJLIUL

Les efforts

*3
MAIS IL FAUT QUE NOUS AVONS DE L’ARGENT 

..........NOUS L’AYONS MAINTENANT...........
ET OL E

’mnnnnf rmnrnnr'
Ce sont des Vête­
ments qu'il vous 
faut et il vous les 
faut maintenant
JL^JUUIJIJUULJUULjuuuU

presque surhumains pour réduire les prix exigés par cette vente doivent avoir des résultats presqu'incroyables 
très des temps durs doivent acheter les valeurs des temps prospères il faut que les vêtements les plus beaux, les meilleurs et 
plus durables que nous ayons en aucun temps confectionnes soient échangés pour la moitié de leur valeur en bon argent dm*.

les pias- 
les

Grande Vente de Vêtements Commence Demain Matin
C’est la Meilleure Occasion d'Acheter que vous avez eue jusqu’ici à Montréal

X DE NECESSITE....
DANS LES HABILLEMENTS POUR HOMMES

Nous perdons de l’argent sur ret habillement de tweed à un fait ~
Nous en avons des lots à vendre et nous voulons qu’ils luu^ nt les premiers 11 
Lint les vendre Nous voulons recouvrer une partie djyt'argeui que nous avons 

—-------~ déboursé peur ees vêtements. v ^

HABILLE (VIE NTS en tweed tout laine porfr hom-Tï*
mes Notre prix de nécessité....................S....................éZL C5‘

Aussi, tous nos habillements en Flanelle tybue, pour hom­
mes, valant de $5 a $8 .................... y*................... .. •

Tous nos habillements des meilleurs tweeds écossais, va­
lant de SB à SI2 

Habillements du 
à S15.00

*

N

ÜIllUIlLb UÜS llieilIÜUi£> Vfl.
iS12................................. ./...................................... L
u meilleur tricot croisé, valant de SlO.tjO

....................y/::.......»......-• • •. .

* •9 # « 9 • •
W-m * • • • •

J
Tous nos Habillements 

plissés, en deux mor 
ceaux. pour petits 
cons. Notre prix de 
Nécessité........................

98e

Prix de Nécessité

/

/ Y \ w
% \

j Ni-
V A

PRIX DE NECESSITE....
DANS LES PANTALONS POUR HOMMES

t es pantalons valant $2 pour 70c sont en véritable tweed tout laine pas de 
stock commun—sont la meilleure valeui que nous ayons oflerte jusqu’à pié- 
sent.......................

PANTALONS en tweed tout laine pour hommes,notre 
prix de nécessité..................................................................................

Outre cette ligne, nous avons des pantalons en serge tout 
laine valant $2,50....................

Pantalons en tricot rayé noir, valant................................................
$3 50..............................................................................................................

Pantalons en cachemire noir..................................................................
valant $3.75...............................................................................................

0

N

v regarde nos

79c
98c

$1.40
$1.=)0

•*•.*.*?.*.•*• 
A •# •«•.?•• • A

Vente Forcée de

Toutes les petites ventes aide­
ront ii nous tirer d’embarras, 
l otis les petits achats valent le 
double do ce qu’ils coûtent à 
cette vente.

Dans le Département 
Des Petits Garçons....

lUbillemontA plissé*-..T morceaux, 
valant *1.50 ou *2.00.............. 98c

\

Voici les Prix de 
Nécessité dans 

ce Departement
Kn voyant de tel e- / (Tien, le^ mèrw se­

ront presque p^rf.eos a Iwiii lee tfimpe durt 
«pii ont rendu de telles réductions, uéce* 
ft*nes.

Toute?, non chtinisr» de couleur», avec 
collet» à mAme, \aUnt de 75c a 

........................................... 49 cls

Toute» no» t'ul.qtf*- ixiur petit» 
garçon*, va.ant ô(k a *1.00.,.. 35c

Tou» no» N<» ud«, RmucI©», Uravate» Four- 
.n h.,,.!, v.Unt ‘.VV, WJo lflc j5c 250

Tou» nr>» Ifabillement», 2 morceaux, phasé», 
d** la meilleure qualité, pour petit* gar­
çons, valant de *2 50 a $1.98

Toute» nos ligne» d Habillements de matr- 
lou, pour petits garçons,valant 98c
*1.25**2.50.

T^us no* Habillements .îer«cv. j* ur per?* 
garçon», valant de *2.50 .i 
*3 t-». $1.49

•••v. :;•••
•VViiV*

••••

n
* i*

mm

v

'! • 11» n-*» B«» en inérino» 
noir et tan, valant 2«V, 
.Tôt- et 50e.......................... 10r l§e 25c

Tou» no» Sou» Vêtement» an Balbrigçan, 
«alant de *1.00 a 00 |e 
complet..., • ••*•• a 50c 75c

Toute# m*» Bretelle», valant 
f I ^ 1 ....... |0r « 35r

•••v:

•V.

BLUMENTHAI -^4

1447 RUE SAINTE-CATHERINE
irr cmx ni:s ri es crak; i;t bi.ei rv

#•••
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K»tlonala Tounff Capitals

Ooa|

VICTOIRE ! VICTOIRE !
CAPITAL» v« NATIONAL

Au <1* là de cinq mille p« 
litre à la giai.'W iutt' !•.'■ < 
Nationals. nt*r, si.r 1» r«na 
Jaxnals l estiade du Nall .iial

> unes ont as- 
ipitals avec l'-s 
n du National.
> a i une

Si . . . ! »«•' tne
nt .......... . . O IVugherty
’'«ver pulut . Pulford
t»fen».e . . .K- .»^rta«>n
t»ér. i.»» Griffith

. . . .Pinks
i entre. H vie

H< me. . . . •mpletoa
> >me . . . i: VSurpny
orne . , . . .west wl<k

Les Cigares de Couleurs Pales
ftlBBO*

.W. M< Intrre 
P. M- Keown 
.P. ilainman

National

M-

K M urrh le

foule aussi eiuhou»Ui't 
à la rtn lu plut» gr«n>i 
de légner dans la fou 
Victorieux n a re^u un* plus belle c 
le National, hier U a t>uttu l»*s chai 
de lu ligue per •» contre 3. et de l'a 
tout le monde c'est un»* vit tolra bl« n méritée 

Us Capitals et les NaiPM.aU possèdent |. s 
deux boinea les plu» rapides du Canada, de

r»in< é'ii *«121*111
- chacun de# teams. I.cn amis

du coimnenccifieiit |
i» n

Jama
att<>n que 
kuinpioni* 

te

•nal Shannt

N’atlo

LCR 
TTne nsrtl
• »• riuhlh

Pli A M l(t

i..

du National a\aient le yeux tourn 
Llartineau, Alphonse Valois, Mar< « 
Kavanagh, mais quand la foui, a 
que Jos Valida pouvait Jouer et .4u'll 
bü tdace uaiu» la défens»*. prés des g..,, 
Foley, tout le monde a applaudi, et

ver»

a ppM» 
prenait

le» i*-.- *pti
pan» de» sport» d'Otta _____  ____ _
cents plastie» ont change ae main:, hier, aur 
Je terrain du National.

Quand le premier signal a été donné, on 
•entait qu il y avait un malaise K*r,*t„| dans 
U foule . U plus grande »•*' iuh.m, était vi 
•Ihle sur toutes lea llfcurea, et H était facile 
de voir que lea deux teams avait à sallsfaiie 
bleu de» exige.vncea.

Pur les onze partie* qui ont été Jouées, six 
ont duié moins qu'une minute, t est .e 
qui ne h était Jamais vu avant ho r. surtout 
»! Ion prend en considération la force es 
traordlnalre de» défenses. 8ur ce» *14 pHr- 
tie» quatre ont été «aa-téca par le National 
et deux par les Capital*..

Jamais, depuis que le Jeu de crosse existe 
au paye, les Mina:, un* n ont été témoins 
d une partie plue rapide et plus belle le» 
deux home» m. sont surpassée, et la victoire 
du National est due à la présence d'«sprit 
•l ft l'habilité des Joueur» de ;-a défense.

Au premier signal, les Joueur» de» deux 
club» se sont avancés sur le terrain, et le 
président de I'm..aviation, le docteur Jos. 
Masson. e*t venu leur pré^nirr &i J. a « 
Mal ore, le nouveau député d'Hodielaxa. qui 
a été prié par le referre de plater la Italie 
|*our la premii re partie. M. Mador» a adre: »é 
quelque» paroles d'encouragenient aux atlilé- 
P» pour le grand combat «ju il* all.thnt en­
treprendre. et U a placé ^la balle entre le»

*
au centre . et la lutte était cumin -. jv.

Boyer a tiré la balle et e en est emparé et 
1) fit une longue cour;**, dépassant Links et 
Griffith, Bropby vola A son secouru, et rece­
vant la halle, il l a pas é à White qui tira 
dan» les goals ; il manqua son coup, mais 
fhanahan bondit en arriére d.s g,,al», et 
plu* rapide que PtUford et Rob. rt««>n. il la 
ramassa et la lan^a A White qui était A 
cété des goals; O Dougherty et Griffith » 
Jetèrent sur lui, mais 11 lança la bail»* par 
derrière lui, et la passa dan» les goals. 
Tempet 30 second»».

*-■'* j irtle Kn revenant s<ir la terrafn. le» 
Nationals ont été ai ; laudl** * | « ut b- • ■ î«
espérait assister A une lutte pi ,s l.-ngu»- . I 
mal» cette fol» ce fut au tour de» t’apltai* 
de s emi-nrer de la balle au centre, et avant 
que la défens* du National ait pu ré allô ,• sa 
position. Kl Murphy «-t Gh.-n étab nt 
rendu» près d“ Foley : Power» se Jeta alora 
•ur Jos. Valois, ci Wefftwick i- —vant la 
balle pour la deuxième fol», la pa.s*a dans 
les goals. Temps une demi minute.

3e partie-Kn recevant !<• signal, les Na­
tional» ont réussi A prendre l'attaque, mais 
Blnks et Griffith ont réussi A briser la com­
binaison. et lis ont paaaé la balle \ Ed. 
Murphy. C'est alors que pour la premlé-, f is 
l'on a pu voir aux prihes la <! ' u-*> du Na­
tional» avec le home de» Capital* Maitlr* m 
•t Marcellin se * nt montré* (aimes et sûr» 
d» leur» mouvement», tandis qu'Alphonse 
Valol» tenaient en é< îiec Cîle.i-cn et West- 
vrl( It .Ti<s Valois et « avpnagb ■ tenaient 
près de» goals pour protéger Foley, et le» 
Capitals, malgré leurs efforts **/• espérés n'ont 
pu attaquer b » goal* Ils i ut v enus à 1 at- I 
t«,Que trots foi» do suite et A chaque coup, lea j 
Nationals ■ nt été maîtres du fen ; ; I* 1
goal» ri ent pas éM en 'langer Finalement 
Jos. Valois, a saisi la balle au bond et il \
I a pasé A Dorer qui était découvert dans 
le
f
défense des Crpltals se inesur''r d une façon I 
•sérieuse. Royer.Gamble et White <-nt >ué une 
combinaison qui a soulevé l'onthoubi i-rne «U*
la f
a été renvoyée au centre. I er est reven j
»
lument Incapable cette fol» d'arrêter la com- i 
blnaifton des National» : elle a été faite u-. 
tant de rapidité et de. préclaioii qU'aucun» 
défense au nion-le n'auralt pu i an^ter
'■
p«*é la balle huit fois au milieu -b * . • • s
de leurs adversaires, et A chaque mouve­
ment la ha lie approchait des g lr. CDug- 1 
fcert • et Polforé ont été 
Murphy A découvert pour se porter au de­
vant de Shanahan et Boyer qui arrivaient ! 
en se rasant la balle ; B .yer pressé de trop 
prés lu lança dans le vide A vingt pieds .!•' : 
' - ê de Robertson. î
II a saisi la belle et o mme 11 s** trouvait ; 
•eul en fa-'e des goals, Griffith lui a porté ! 
un coup de cross» sur la tête lui infligeant |

mite».
aunahan, >14 ndnu-**». 
Murph>. 30 seconde», 

minutes.
•n, Sh »♦•••<.nde».
». secondas.
6V» minute».

•w»
A CORNWALL

9 bien conter té# — Jatnata enco­
de Cornwall n'a vu une partie 

ur-l bien contesté» que relie qui 
hl»r sur le lorrain de son "home I 
J h'.mine.- d*-* deux club» ont 
de» géants »t U fui»ait |w*au ètr» 
le celle |<>ûte. r»e l'aveu de tous 
M» n’ont tamals comt>attu siihsi . 

»1 leur field eût été un peu ] 
‘M. nous aurions A enregistrer une vit- I 
*"‘ir eux.
•u et .1 White ont Joué la meil- ! 
r»Mrtl* rte leur vîe et 11 a fallu la dé- ! 
aunerh» de» Khsmr.-'k» |^ur le» e*u- j 

ft mainte» renrise» de prendre d'a»- 1 
«» «'•«!« des fil» de la Verte Frin. I 

ft U défense de» Cornwell, elle n’a J 
ê su massée i.«r celle du club visiteur I 
« n avons aue de» féléeltation» A lut

, fl 
r/)Aût MJ*

SONT EXCEPTIONNELLEMENT DOUX
Ft tie la MEME FINE QUALITE

««• im Couleurs Foncées «•««u Fameuse Marque

ANNONCE DE JOHN MURPHY & CIE

*nt

A Toronto
Pr-rlngbekl........................... ..... . . ,
Toronto..................................................

Katrerie» Cran» et Leahy 
Gaaey. Cnn.ire. Morton.

A Rochester
Rta he»ter........................................... ...
W llk* sbarrc.....................................

Batteries Weyhlng et Boyd 
DiKKlns Umpires, Lovett et 

A Kyracuoe 11 tnnlng»
Pyracuee. , .....................................
hb’rnnton.............................................

Batteries -Wlllts et Hess ; je. 
Umpire, Gaffney.

. . A 10 fi
. 17 If» 1

; Dineen •t

. . 2 9 2
. . t n o
; Coakley 
Keenan.

et

. . 7 10 fi
.fi 7 2

hnson et Bur-

■Beet^I W
j Washington.
I Pittsburg. .

1 t iladelphl»
Chicago. . .
Iir<«oklyn. , 
New-York.
Ht Louis. , 
Louisville. .

Off* lr
r>H ‘ A,ê des Shamrock», Kmnedy. autre- j 

f.u-. .1** «iiiéhet s . 1 k. r et Kelly n*on: px> rîubs 
fuim leur rénutatlon. ! Baltimore.

4.1 contraire, il» nous ont démontré que , Cleveland. 
é’U» aval* rit *-u de» faib’c.--*.»*;- au cotnrpen- i Cincinnati 
cernent de la saison. Ils étaient décide», 
martenant, de soutenir leur anclsnne rê- 
t'Utath.n de Joueur» sans égaux.

C.-mme no» le* teurs le verront psr 1* ré­
gi mé «lr» partie», chaque club »>st défendu 
vaillamment. I^es deux premières i*arties 
furent prises par les Cornwall» ; la troi­
sième. qui a duré 3k minute», a donné êr.or- 
rmment d’ouvrage au referee, M. Chlttick, 
d’Ottnwa; car le» Joueur» lassés sloindon- 
naient la crosse pour Jouer du poing aussi­
tôt qu'il avait le dos tourné.

Dans les parties suivantes, les Rhamrorlts 
ont eu plus d'avantages Cela est dfl s.'ins 
doute nu fait que le rapltalne a déplae*
Kennedy du "home field" pour le mettre 
"Inside home." La besogne u consisté A 
couvrir le "goal keeper" des Cornwall de 
Kon corps Immense, afin de permettre à son 
club de lancer la halle plus A l'at^e.

Cxp^nda»t.—4e» deux heure» étalent éemi- 
léfs et le» clubs étalent deux A deux, alors 
les Shamrocks, avec l'énergie du *lésesi*oir. 

mirent sur la défense des Cornwall» et 
•g plus tari. Kelly donnait U 

victoire A se compagnons.
I*ch joueurs occupaient les positions sul-

POSITION DE» CLUBS 
National

Gag
Perceur. 

Perd. Gag.
.87 19 .001

, , .Hfi JH .fiOO
. _ 40 -'2

.34 22 .007

.27 2fi fi«l
# . .29 28 .BOfi
, , .30 29 .60»
. , .32 31 fiOT
. , .29 29 .finO

, , 24 33 .421
# . .10 43 .271
. . .11 44 .200

SANGLANTE EMEUTE

C'Irvelnnd, 2 — En jrrôvo Je» ourriffg 
liavuillnnt aux rarriftog il«* la ’Tlnve- 
fnnd Stono f’oinpgfijr/' n ^*tô cntis«», 

il** In mort <L* •It’tix boinmfR. Vin- 
ton M.H'htiMkki ot John Meloski. .To- 
kèph Wauoxoski ot Antoine Totkk ont 
{•té hloHgfa, mai» non niortoll^ment. I i 
hatnillo a ou lion a trois milln-* ili» 
Rcronu, A V.'oktviotv. entro 1«* sln'rif 
Look, n ‘s r|uaninto «i-los et liHti pi ('■• 
vistos. La populnoe «vait chaeké |i*g 
outriors lorRèjne le «hcrif arriva, il or­
donna ft la foule île ko ilisporKor. Kilo 
tc-fusa tie le faire et un coup i]e 
fut lirô sur l'aide t'nnnnn. Le kliArif n 
aussi ordonné ft ses hommes tie faire 
feu et environ soixante coups ont f*tj 
échangés avant que la foule se dis­
perse.

;y:-i .1

POSITION DFS CLUBS 
Eastern Leaga»

vantes ;
Cornwall
Randy McLennan

. .
L uis Whit» , ,. 
Geo. Crite» . ,
J. White . . ,
F. Degan . . ,
J. Adams . , ,

. ,
XV. Turner . ,
■i Bro l»iv- .
XVr. Broderick .

I D. Butler . .
! M. J. Murphy 
j XV'. Br&mloy .
‘ J. P(*heney . . 

Referee — F

Position
a i . .

Point . . ,
. è -ver >’ tnt . 

Defense fiel! . ,
| .

.. Defense field , 
• . . 
. .Home field . , 

H une field « 
.Home field .. , 

. Outside home .
. .Inside home

Shamroek
• McKenna
. .Stinson
• Sparrow 
. .Dwyer

.
. .Moore 

O' Brien
. Kelly 

. .Hinton 
.Kennedy 
. . .Wail 
. Tucker

Clu*s
P. Chester •
l’rovtdonc». 
Syracuse. , 
Toronto. , . 
Buffalo. . .
Kcr»nton. . 
XVlikeHt.arr». 
Springfield.

Percent.
Gag Per«1. Gag.
. .85 21 .«25
. .31 20 An7
. . 28 20 583
. .28 21 .571

. .30 2fi .530
. .17 31 . 354
. .19 32 .372
. .18 35 .339

FT ALBANS vs
I^e résultat de la partie d'h'er 

deux clubs c»t comme suit :

MONTREAL
entre

Menti «al. , 
St Albans.

.S 1 fi 0 9 1 r 2 i-29 
.0 201 1050 o— y

. .Capitaine . . .McKenna 
. Umpire» . . .A. Cameron 

.Timekeepers J. XV. XVheeîer 
Chlttick. Ottawa.

Résumé de» partie» :
1ère partie — Cornwall. Butler. 29 minute». 
2e partie — Cornwall, J. Broderick,

minute.
partie — Shamrocks, Tucker. W minute». 

4e partie — Bhamrock». Kennedy, 10 mi­
nutes.

[>e partie — Shamn 'ks. Kelly, 18 minutes. 

TORONTO vs CAPITAL
Le» Capitals ont rarement éjé battus sur 

leur terrain et Ils n'appréhendaient en au­
cun** manière la rencontre des Toronto», 
hier, malgré la désertion du fameux Qulrr, 
qui. prétend-t-on, ne Jouera plus de la sai­
son. On l’avait remplacé par un Junior du 
rom de Smith et il s'est montré presque 
l'égal de ee» aînés.

Le »c* re de 7 A 3 semblerait indiquer qua 
la lutte a été contestée ; il n'en cat rien, 
cependant, car le» Joueurs d’Ottawa parais­
saient s'amuser avec des débutants.

I es trois parties de» Toronto» leur ont ftê 
accordé*» par Insouciance, car si les bril­
lants athlètes d’Ottawa eussent voulu, le» 
hommes de la cité de l’ouest s’en retour­
naient avec un "white wash." Il n’y a nu- 
cun doute que les Capital» seront encor» les 

{ champions cette année et l'intérêt n'exlsto I 
ec | plu» dan* la ligue rênlor. chacun connais- J 

*«tnt d’avance q i*! sera le résultat de chaque J 
lutte. "U faudrait du sang nouveau !" C’est I 
1 i, ■ i • ■ - . - - . - •. - —y ">et ■ re I
par des centaines de spectateurs, hier. 

Résumé des parties :
1ère partie — Capital, 2 minutes, G. Car-

On dit que 1» club professionnel de Mont­
réal va provoquer le National A une parti» 
ou une série de parties soit pour un trophée 
eoit pour le profit d'une oeuvre de charité, 
le tout «u choix du parti provoqué

Une rencontre en»re ces deux champions ft 
qui 11 femhle difficile de trouver des advr- 
s « rs dignes d eux excitera le plus vif In-
•éivt.

LACROSSE
Le* Terumsehs de T -ronto ont gagné leurs 

éfMutettés «n ajoutant les ckovturca de» 
douze Montreal» A celles des Toronto». Qu'Il 
a dû M r** doux aux Toron ioniens de battre 
par sept points contre trois ceux-lA même* 
qu* leur ont fermé la porte de la ligue des 
cinq.

K- leu a été très brillant d»s deux côté* 
Le» Mont féal s mis sur la défensive durant 
lef-- cinq premières partie» *» sont ab rs ré- 
xolllés et ont fait «ne lutte admirable qui 
passionna les tnu-urs au plu» haut point.

Suivent le* noms des Joueurs :
Montreab-A. Hamilton, S Frn«er. W. Mur­

phy. XV. Reid. C. McKerrow. F. McCallum. 
(\ Imine. XV. Porteou*. R. Gllmour, A. Dade, 
G Harrilton. H. Collins.

Tecumsehs— B. Davis. C. Duverger. XV. 
Patersc-n. J. Grimes. A. X’ork. R Hartley, 
R McDonald. P. Mur oh; . E. Mums, C. 
Crosse, F. McVey, H. German.

rHEX’AT’X COUREURS
Immense * - c.’-s hier. po\ir l’ouverture d** 

course* au parc Bel-Air. T ne foule nombreuse 
remplissait le* estrades. On nous avait pro­
mis de bons chevaux, et les directeurs ont 
tenu parole. Faute d’espace nous devons 
remettre à demain le compte rendu de la 
Journée d’hier.

Pour la Dyspepsie et les ITu- 

meurs causées p;ir le mauvais 

Sang, IM’elfTlComposêde MAN- 

LEY pour les nerfs» a’est pas sur­

passé.

M. Of o Fe'1. opérateur da G T. R ft V*w- 
H tin! urg, f»ut , en date du 3 d o ara 1NP6, 
ftorlt c« qui mit : souffert pendant
deux an* de clous et de dyaprpate d* la pire 
eap<he J utcaiayé pluaDuia remèdea. mais 
•uciiti ne m* donna du toulag-ment Avant 
dVRsayer la Cft.erl CoaapoaA de Manley pour 
Icanorfa mon tang était dan a ■un terrible 
état tnaia Je B'ila heureux da dire que votre 
remèd» m'a u'iiérl.

S. K McGall. 2123, ru» Kotre-Dam* et à la Pbar 
intcle de PHé tel Balmoral.
 («)

\ 11:

a-
“ Une Broaan en

ccou:chonc pour la 
peau est le metueer 
article aprèa la ma*- 
aeiue Ln a frottant 
la peau et le cou deux 
fol a par Jour ou ob* 
tient le tnèmi ré»ui 
tat qu'avec une inaa> 
B-nae Kile n*1rri*o 
pas la peau romtm 
c e*t le cat pour la 
brosse de «olca ; elle 
exerce son action 
bb-nfalsant» »ur ton­
te* lea partie* de la 
chair et stimule le* 
nerf* ; elle fait dl»- 
par tfre cet «lr de 
contrainte et de la»- 
HliU'Ie provenant do 
la 1 . Uue de c**rtalua 

muscles et du manque il'ex' rcl.e >.• *
N Y. World.

BROSSE EN CAOUTCHOUC DE BAILEY 
POUR LE TE.NT

En vente cbes )-• inarchunds ou envoyées parla 
poate, sur reception du prix.
Broase* ft chair . eu caoutchouc, pour le Bain, «vec 

manche, de Bail* y. . -SI »0
Bro»aea en Caoutchouc, p >ur le teint, de

Bayley....................... 50c.
Grandes Hros«ee do toilette, en ( aoutrbouc,

avecmanebe, ds Bailey....... ........... SOc.
petites Brosser da toilette. *n caoutchouc,

■
£avon Coral pour le teint. .............. X5c.

LEEMING. MILES &. Co *
Nucccaaciira «|o Tlioa. I.ccnilng A Co.,

Agcuta. 53, rue M-Si»l|»ice. Uunlrénl.
V51--«nja—n—k

s d'oû le aang a jailli.
pus même semblé s'en 

gagné la partis en 8 ml-

une large Messu 
inals Murphy n' 
apercevoir et 11 a 
nutes et demie.

4e partie—L» résultat était alors 2 contre
1. et je? Ngttona!» étalent
Jsnial*. En rel evant le signal, B*yer % tiré 
la balle et 11 l'a pa«*ê A Gamble. <i.r- 
nle r sans bouger de sa place l’a passé A Sha 
r *han. La baJl» a p«^»é ( 'nimo un . bilr et 
avant mêpis que b.»* Capitale aient eu le 
temps de D voir, XVhite l’avait pa»-»ée dans 
les goals. Temps. 30 secondes.

Be partie. La lutte qui s’est «lors enga- j 
gêe entre les de .x teams ►•‘■t la pbn belle | 
qui se *olt vue A Montréal depuis longtemps, i 
1
é h.-i; ; er luttaient mp de- • rè* .>t i
Its Nationals voulaient A tout prix mettre le 
«core 4 contr 1 en l*-’tr faveur. Les deux dé- ! 
f'-n^es ont fait preuve d’un < curage et 
d'un énergie Indes.-rlptlhle» pour arrêter A 
chaque ln*tnnt le Jeu d'ensemble des homes i 
qui étalent plus rapides quo Jamais. I«e c«- ! 
pltnlne Glroux a été admiré, hier, par K >n ; 
Jugement
laquelle 11 commandait se» hommes. Finale­
ment après une lutte pa*b>nnée de peize 
minute?. XVestwb k. Glèa«= n et l’owers ont 
réusal A forcer J ’?. X'a.o!» et t'avanagh *»
s rtlr. et Fd Murpby a gagné I i i irtls 
pour le* Capital* mêlant le score 3 contre
2. er faveur des National».

de parti»' lui lutte s'e«t continuée plus ar- . 
dente <|ue Jamal». et la foule était tellement , 
exi !fêe qu à pluslurs reprise^ t) i fallu j 
l’Intervention de lu poil-e p"'ir « aimer de* j 
«rprlts trop sur^x >té*. 1* paris *e f.-D-ilent 
ru: idem en t, et 1« * athlètes combat > aient 
Cf>mme de? enragé* T,a défende de-- National» j 
n 1 I è f j rn ■ r b • • ipiftlsquln* i • u - 
Valent plus attaipier les «"«1* malgré le* 1 
©cission* nombreuse* qu'U* recevaient de 
leur défenee. et après h mlnut* . Shanahan 
a encor» gagné bi partie f - ur les Nationals- 
mettant le *«.•• 4 contre 2

7e partie. Le* arnls du National ont 
s or* ■ ê •' 1 :,nfpr . Ir, -, ,j. lo ;

rHlmes se <■ ''‘nttiirnt dni'plaudir 
1 restait encore 4 minute* ' i ■ . t. et 1» Jeu
é'.elt fellen »-nt îhi i b qu'il A' • \i i.....
Me le dire ce qui iirrlver.Ht. F' >e* Capital* 
r'« nt t'.i* prl* une minute .1 leur pn over 
q'ie I» résultat p 'nni* em- ie être |n<fri.'tn 
Templeton a tiré la balle, et n'nnf qu'i i 
*<•1' National ait pu ton. her. elle « i t é 
dsr* le* «ti >• e* d'- Wes'nbk. Glenvon Kd.
M ’ i » t ■ ' ' lie lé elle e ' . ont . A •• f lr
I • ,
ft le\ê la main r ,,r ann- » -r que le* « 'n D- 
Isls avalent gagné la partie. Temps. 30 se-

s->n.
L‘e partie •— T -ronto, IV- minute, NoTnn.
8e partie — Capital, 7 minute*. G. Carson. 
4c partie — Capital, D* mlnut». Murphy. 
f*o partie — Capital, 5 minute*. Power?.
6» partie — Toronto, f* minutes, Downey. 
7e partie — Capital, 3 minute?, Murphy.
Se partie — Toronto, 1 minute Nolan.
V partie — Capital. 121- minute». A.Smith. 
Me partie — Capital, 3 minutes, G. Carson. 
Referee — M. J. Kent.
Umpires — A. M. Burns et H. Klrhy.

SHAMROCK vs NATIONAL
Sa - * prendre de repos, les National* sont 

I obligé? de ?e remettre A l’oeuvre dé? ce 
?- !r. pour se préparer A la nouvelle lutte 

: qu’il leur faut entreprendre, samedi pro- 
j rnalr. '’entre les Shamrock*, sur le terrain 

du National. l>es Fhamrooks sont aujour­
d'hui aussi forts que n'importe quel oluS 

• de la ligue, et le? Nationals n'ont rien a 
! négliger ? ils ne veulent pas faire oublier 
j leur grande victoire d'hier, 
j <>n annonce ^ue per? nnage» distin­

gués assisteront A cette partie.

BASE-BALL
! La rencontre de? Nati-nals et des St Hya- 
' clnthe?. A Gr.-mby. hier, avait attiré une 
; assistance assez considérable, et les sper- 
; tateur* n'ont pas regretté leur après-midi, 

car 11 ?'e»t Joué Jft une de» plus boij^g p»r- 
t'.e? (le ba?e-ball de la saison, ("est la r>re- 
rdèro fol? que deux pitchers ca nad lens-f ran- 
ai- d'égale force, prétend-on, se rencon­
traient et 11* "nt tenu A ?e montrer ft la 
hauteur de la situation. Belrourt, pour le* 
National» et ChRtrppgne, pour le* St Tlya-
• inihe*. . t fait hier, d* prodige» de va­
leur rt pour le pr 'iiver, nous n'avons qu’A 
d nner I» résultat qui a été d» .1 A 3. TVt- 
sonne n’a pu réclamer la victoire, car 11 
fallait prendre le train, et conséquemment, 
arrêter le jeu.

Rien n’est perdu, cependant, car le? même» 
Joueur? vont se rencontrer, dimanche pro­
chain, Mir le parc ïjéplne, A Montréal, et 
tout promet une partie, comme les "cranks" 
t*. utréaliis n'en on» pe? encore vue. No»
• oncltoven* auront l'occasion de Juger de 
In force respective de nos pitcher* cornpx- 
trloies et pourtont dé( erner la palme A qui 
de droit.

? m* vi'un doute, les spectateurs seront
nombreux, dimanche.

DANS.......
LE MONDE 

ENTIER
Nous faisons des Bicycles Columbia depuis dix-huit ans, nous les amé­

liorons constamment, car nous avons découvert des meilleurs matériaux et 
des meilleures méthodes et aujourd’hui ils sont reconnus non seulement en 
Amérique mais même en Europe, comme étant les plus beaux Bicycles, les 
plus forts, les plus légers et ceux qui circulent Iwplus facilement de tous les 
Bicycles qui sont f«iits.

;

mieux aménagée du

$iiii
POUR 

TOUT LE 
MONDE

Sont fait- dans la f^n.iuela plus cârsidcrrfTe et la 
monde entier, et t<«is les doves fuselés sont
faits dapres des Method ci comWktkmtttrut scientifi­
ques, ce qui einpôcle des erre i up ou imperfections.

J
I r, catalogue arrflt'qtie Columbia, traitant au îoncr de» biercle» Colnmbla et dos 

bicycles llartrorfl. maS ines rocommandablos a im» prix, «■*', odert gratuitenient par 
tout agent des HicyoliS Columbia , par la pc»->ie moyennant deux timbres de 2 cents.

DOPE flFü. CO., Hartford, Conn.
Frua ri'amn* qu'un «g- nt par xille, et 11 n’a pas le droit fie vendre aux «gtoteur» et aux Inte*- 

fnédisirra. >i les < olumblns ne sont pas représentes oonvonubleinent dan* votre locaütê. fire* 
«nu* le savoir. 1—yoaw

l^partemcut de» < otoiinadc»
I verges do Plis»» Français •Crcponl, V-us 
| 1-.*» nou veau x dessins de Dresde, valant w»c.

iTix durant notre grand» venir, l,>« la verge.
. lu ju ver^»-de nom elie-i Mou*«eUue* a ro- 
' bee. toute» lea no uval le» couleur* a4 MB
| veaux patr«»n», Valant 30c. Votre choix pour 
: lie la * *i kc.

ïbuu \ orKe.s de-* mai lia ivre* Indiennes angiai 
?©*. dan» une grande variété de patron» et do 

1 couleur»; prix régulier. l3cla>erKC. Durant 
notre grande vente vous en ave* ie choix à 
Gèc la verge.

LJOO verges d<*« eplendides Gulllaunic» éco» 
*al*. toute* rouleui M et «lovsin» ; prix régu­
lier, 'Jôt\ Pilx do vente, I2je la verge.

J fit*) vergo» de Sateen-* française» brochées,
, lou'»« piu>> nouvelle-oou'.tmr* ev. patrons 

aiam prix resuber tfic. Nou • • 
on-> inar«|ne6i» poûr notre grando vente a 

121 «• la verge.
200 verge-, ü- ISatDve *-ui-i-e brodée. c'e»t- la 

balunco d nn lot valant lue la v**rge. Prix 
*pe«-iai ilurant notre grande vente a 10c la vg.

MJfjtavtt ment rff ï'tojjiê <ï liitbïH
2000 verges «le belles marchandise» do la 

plus haute non veaute en mohair» de fautai 
km. dcft-in* nou\eaux et un de» plus beaux 
choix de la ville, t'es étoffé» seront offertes 
pendant notre grande vente Avec les réduc- 
lions suivantes: De pour Oie la verge $1 pour 
67c. fl.25 pour Ole, pour $1.13 la verge.

1000 verge* de Mohair- nuancés dans toutes 
le* couleur» les plus nouvelles, unis et fantai­
sie. f*)c pour tifcc. fl pour 75c. $1.15 pour 87c. 
f i Jr> pour Mc la n erge.

ifi'k) verges de Mohair* et Siciliens, unis, 
dan* tontei* les eouleut>.$l pour 7fic,|1.25 pour 
94( f 1.50 pour $1.13.

5000 verges d étoffés A robes de fantaisie en 
tweed» cheviots, serge*, etc. fl. $1.25. f 1.50 le 
choix. Rendant la vente 50c. 02* et Tfic la vg.

La t>dlance d«» nos patrons narisiens aux 
prix suivants: fjw pour $7.70. fly fioar fj.bO. 
f 17 50 pour fâ. $10 pour f-'i.

2500 vejges d étortes a robes noires, qualité 
éxtra. toutes des étoffés de cette saison, la 
lant de fl.25 à f? ia verge, pendant ia vente 
75c a Si 25 la verge.

Mohairs do fantaisie noirs, nouveaux pa 
Irons, une grau.le réduelion pendant cette 
vente, depuis 33c ia verge.

Département det boles
Gît A NDE VENTÉ

2 O'*) verge» de Soles de fantaisie dan» les 
plus nouvelles nuances et dan? le- meilleure» 
qualité-, do sole», telles que les D:e8«l« us. etc. 
Belle occasion pour acheter a très bon mar­
che durant cette vonle; savoir: $1.50 pour 
$:.13. f 1.75 i»our $1.31. $2.60 pour |L50, $2.50 
pour $1.88.

500 verge» nouvelles Soies Ondane nuan­
cée*. qualité magniiique. pure soie, laiant 
fl.50. Durant la vente annuelle non» les of­
frons A moitié prix, fl.50 pour 75c la verge.

500 verges Satins do couleurs assortis A 
robe, bon marche a 50c. Durant notre vente 
pour être écoulés A Keuiemenr que 25c la vg. 

1000 verges de Soies magnifiques «lan* 
i toute» les couleurs les plus nouvelles, bar- 
j r éos et de fantaisie, valant 75c. Durant notre 
I vente nous le* vendrons 45, la verge.
I 500 verge» Soie* Mirah et Soi, - l’ongées.
, prix régulier de cette ligne 50c, 75c et fl.Ou. 
j Votre choix durant la vente pour 25«*.

2ü0 coupons de Soies moirée» et defantal 
j eie «me nous voudrons a notre immense 

venté A moit ié prix.

Département des Toiles
5000 verges de belle Toile d'Irlande damas­

sée, nouveaux dessins. Drix régulier* ÿ 1.20, 
$1.25. $1.50 ; prix de grande v ente OU. 62* et 75c 
la verge.

300 Nappe» blanches et damassée*, en pur 
fil de lin. sont légèrement salies, toute- gran­
deur*. A choisir. Escompte spécial de 33$ pour 
ceut durant notre grando vente.

Exemples : Nappes do $3.00 pour $2 00, 
Nappes de $4.50 pour f.'i (O. 
Nappes de ftî.t;' pour fl.ùo. 
Nappes de $7.50 pour $ ■.•/J,

Etc.. Etc.
Un lot de Couverture» «le < ottsslns, patrons 

a*--orti». très jolie* couleurs. Prix régulier. 
50c ; prix de vente. 25c chacune.

ôoô dor. d Essuiemnin», 24 x 18. bonne valeur 
A f L50. Prix durant notre grando vente $1.00 
la douzaine.

100 Nappes A Thé. avec bords en couleurs 
assorties. Prix régulier 10c ; prix special de 
vente 20c chacune.

100 Coupons de Toile» 4 Rouleaux. Toile* 
pour la cuisine, dans toutes les grandeur» et 
qualité", pour être vendus à moitié prix du­
rant notre grande vente.

Grande» réductions dan* notre déoartemont 
dos Toiles durant notre grando vente.

] h partent eut des Manteaux
Réduction générale sur tous nos manteaux 

de 2u a 5J p. c.
Gilets pour Dawes

Run gilet on drap pour la saison de» vacan­
ces. seulenK.it fl.00.

.folie» cohereife* en drap, nouvelles nuan­
ce». seulement $1.85.

i'ollereue» ’‘Golf," en tweed reversible, 
seulement $3.00
Collerette» en soie noire avec garnitures, de-
puis $11.60.

Collerette» eu soie «t dcnteüo fan ta 1^0.
Hi* AH ik Cm i

Tabliers garni» en broderie pour bonnes, 1
pour 17«-.

Kobe» de nuit pour dame-, avec ruche# et, t 
broderie. 80c pour 57c ; $1.0o pour 68c . $1.25 

I pour 85c.
Un autre lot de Robe* d* nuit, avec collet 

■ d(i matelot. $3.2 pour ; $3.50 poui $2.00.
i nleçoin* pour «lamo*, 15c pour Ific, 75c pour 

60c. $1.10 pour 75«-.
Jupons pour dames. 70c pour 50c, $1.10 r*our 

90<
Gilet* « n batiste fait* 4 la main et garnis J 

en dentclie Valencienne, pour dames, $3.25 t 
pour $2.00. I

Demandez notre fameux Gilet en Edredon | 
411.63.

I lot de f'orsets jxiur dame*. Gîk* pour 39c. |
....

$5 00, pour .»Oc.

t’ostume»
lu ( oatumes en indienne, votre choix A $1.

; 50 Costume» en duck II couleurs) $3.50 pour
i $135.

Costume* en mousseline de Dresde, im­
portes de l'ari» cette saison. fPtfiO pour $7.25. 

j Escomptes sur tou» nos Costume» eu toile.
Robe» en indienne. $1.35 pour Ît8c. $1.95 pour 

$13 . $2.50 pour $1.95.
1 lot de Jupes en tweed de fartai*!#. $6.00- 

I>our $2.95.

Département de Merceries
Chance exceptionnelle — Grande reduc 

tlon dans co département.
Chemise» Tennis Blazers. $2.50 i>our $1.19, 

et $3.00 pour $i.J9
Chemises 1enni» Blazers bleu marin, valant 

$2.75 pour $1.95,
Chemises Tennis Blazer* en serge bleu ma­

rin nraidees. $3.75 pour $2.95l
Eantalon» TenuU on flanelle blanche pour 

$1.9*
Habits en toile pour bureau. $1.10 pour 81c.
Habits en alpaga noir vl gris, bonne valeur 

4 $2.00 pour $1.49.
Habits et Veste* rn tweed pour été. $1.50 

pour $2.25. $.100 pour $2.50. jqi.fiO pour $3.00.
Echantillons d Habits impermeable» pour 

homme*, pour être vendus aux prix de la 
manufacture.

( 'eiuture* avec boucle* d acier. 30c pour I5o.
Ceinture* en cuir avec boucles en acier ou 

couvertes en cuir. 75c poor 59c.
Clmmiflo* Sweaters bleu-marin, moitié prix 

$1.00 pour .Vk\
Casques en flanelles rayée*. 25c A 40c pour

10c.
Casques on tweed pour homme* et garçon*, 

de -5c n 75c pour 19c.
Chemise* zéphir couleurs a\eo collets et 

poignet* r« panât ». $2.00 pour 49c.
Chemises eu canevas crème, bon marché 4 

$1 35 pour 90c.
Chemise* de fantaisie, une balance de ligne

Canist 
saut, ron 
30c «.haci

Couloir 4 sauce ou a oonfburos, qui n a rai 
bc-oin d'être bi-a- *•. v >leur ruelle SJo. Durun 
cette vente 10c chaoun.

réduite* de $35.00 4 $J.0o.
Imjtcrmeubles en Caoutchu^tte

Résultat 
gue :

des parties dé la National T-"a- 

R. TT P

pe >r ^ ^^-w%.-vau "x

^ UN BREUVAGE RAFRAICHISSANT ET TONIQUE

Imperméable* en caoutchouc pourÀlamea 
et i*our enfant» A moins d<* la moitié Ju piix.
Nous vowlon» lairer la balance san^-c<«;rve

Impemv ihle* pour « fifant*. depup^èi.oo.
Imperméables pou i dames, depui^l W».
Manteau ** Hoplonette ' imperméable et 

poreux, le plu*- confortable pour l#te. étant 
très léger et pouvant être porté < o$imc « ache .fsinJ 
pouesiè.a: ci parfaitement 4 1 abreuve «le i i; 
lean. Non» ie- avons dan» totrf- les gran- » mer» 
deur*. dans toutes les nuance.» et flan» toutes J 
le» qualités.

Bon Heptonette depuis $.’» 9(4 Plusieurs- 
ligne* non complètes avec rc<l4cMon suif 
vante Heptorivtte d«' $0 7S pourfl3.90 . $!!.5# 
pour $1.75 : |ltL50 pour fâ.90.

I pour être vendues $a50 pour $1.40.

Cravates Cravates
10 douz. Cravate-en sole, forma Pour m- 

Hand. boucle» et autres ; prix i **guliorM25c 4 
$1.90 pour l e cha«,une.

15u doux. C'ollet» pour homme* et garçons,
! droits ou rabattu* s. valeur» iég*illcre» 15c 
' pour 10c chacun, ou 11.00 la douzaine.

100 do/.. « I.emi»e- blanches rcp&8n«'s, bonne 
valeur A $1.00. pour78c.

75 do*, chemise* repasséo* $1.25 pour 90c.
350 chemises flancllet-to nouvelles 75c pour 

50c.
309 chemises flanellette pour garçons 65c 

pour 39<.
Toute* le» autre* marchandises réduites 

san» exception. Venez üo bonne heure pour 
éviter la fouie.

Dé parle mo ni dos Bf|oaleries
Epingle* de cois émaillée». 50c pour 15c.
Net* do Mutiner . avec épingle* pour cein­

ture». 3**<; pour I5c.
Set» pour Matinées, 40c pour 20c, 45c pour 

29c. 81.25 pour t>9'\
Chaînon», $1.25 pour 75c, 49c pour 19c.
Boutons pour Manchette». 75c pour 50c.
Attaches pour Cravates, 10e pour 2i\
Epingle» pour Cravate», 15 ot 10c pour 5c, 

75c pour 25c.

Département des Parfums
Sel* de Lavande. 75c pour Mc. Eau do Colo­

gne Maria h arina, 75c pour 4!»c.
Parfums supérieur* de Taylor, valant 60 et 

60o l'once pour 29'- l onceet la bouteille gratis.
\ olci le» différente» sortes que nous avens : 

Pose b'anehe. Héliotrope blanc. Pomme», 
Jockey Club, Hyacinthe blanc, Marguerite.’ 
Violette, etc, etc.

Département des Parapluies
Echantillons de Parasols pour dame». 4 

moitié prix.
Echantillons do Parapluies pour dames. 4 

moitié prix.
Parasol* pour dame* 4 20 p. e. d’osr-ampte.
Valeur spécial# dan*, les Parapli* » pour 

hommes. $1.25 pour 90c.
Parapluies jour hommes, 50 et COtf|>our

Département des (•ami
Encore quelque» uns des majfhif] 

de 6 et 8 bouton*. IdancN çL- « ouh 
grandeur* 54 et 5}. $9->J_pgpff 49c.

Gants en et c , jRAbta^. i 
#rt au pria/Ts^wfftfanufai lure.

N oubliez p4s deVenir visiter not1 
t$»uent de G^it* «\prof1ter de.» n 
# antage» q
I

menf\l\4rllc/es 
/antrmsie

choirs, rmee initiales et bouts 
ant 20c mur 5c.

hoirs gofni* .*n dontelle.dcs- 
niers goifls. 2fio pour 12jc. 

quo ce»} 
vendrcM. 

t»-

mm
Boite* a Epices, avec 6 pet i 

dan*, toute* lettrées et pointu 
gulier e«t de 49c chacune. Dut 
17c chacune.

W

200 Boites 4 pain, valant SL00. 
vente .Vio chacune,

20u Boiter u pain valar-t $1.10 {M

D< par

doz. de ml 
tuleur* 
loz. de m« 
ans les di 
'pelez vot 
que pour! 

do boni

es Gants 
pâles.

dépar-
nibreux

otfro n o*t soûle-

A Rrcrkîyn
........................... ...... • S (

Brooklyn.....................................................
Batte?I"? TaG^ ot Clements 

Str-in, BiiîtIII Umpire, Emslle.
A Rsltlmors

New Y u k..............................................
Rpttlmor*...................................................

Ttatterler Clark et W|t»on 
Robinson. Umpire, Be* ts.

LEMON
PHOSPHATE

Cotte rre;arat!on e«t 1 Acide Natu 
relie dn Citron, comhin avec i Acide 
Phoiphutique. qui «rfl tant apprécié
comme tonique.

n^Danÿa

. 4 A
fi tn 

Hemning

n :-

- e? McGuire 
Hurst.

111 van et

Une cuillerée n thé dnit* un verre d eau. sucréo au goût.
Fuit un breuvage délicieux et rafraîchissant.

1118 E.\ B01 TEILLE DTNB < HflPI*E. T01TF8 LES FAM1LI.K9 DKTRAIEM L’AVOIB

-------- PREPARE PAP LA---------

JOnXSTOX FLUID BEEF CO., Montreal
161

A Louisville
Ik %.

B ELF
n—m J s

^ VK ^ ^ ^ ^ ^ ^ I

Uni;’
î'tiret et Pelt* 

*herl«ian.

- . • fl 14 8
2 7 fi

Kll et Warner.

*t FilBdffl 
Lynch.

. T « 0
2 8 t

Breltensteln

17

Rêsulto* d« path de I’Essfern League

PORTRAIT AU CRAYON
COUPON DE “LA PUHSSE”

SJnillet 1898.

8 POUR VOOS AMUSER...
j~-^K f

aujotmlJiui, rlemain, n^fnpor^ quemmir, tons jourfi, vom 
aller a un #eillenr cndnlt qu’iuiT Tkuns I^urtn- 

* nujoum ^uro y/shms lo cristal
hiaaant J Bain» mservfa aux dame» le» 

redis tk\nfh midi. 4 K les.
\S

Zl I« «\i coule 

ifortantW rsfr 

s avant-lnidi e

Costumes de Dainr. jtou 
et F. nia aïs

Tn-s jolis coutumes en serge bleu marin et 
flanelle grise, avec garniture en br-tbi. 

Costume* pour e.nf.ints. depuis $2.75. 
Costumes t?our «ianies. depuis $1.75, moins 

10 p. c. d escompte.
Costume- pour bicycles, depuis $4.50. moins 

19 p. c. d escompte.

Robe» d’FnLint»

Réductions - périale» dans le» robes d’en­
fant», durant notre grande ' « ni*' de milif*. 
Mie pour 4üc. »)c pour 45o. $1.00 pour 50r. fl ni 
pour .Vk\ $l.?5 pour 03c, $1.40 pour 79c, $L50 
pour 7V’. $1.75 pour 8$c.

Chnpfam rn Mousseline pour Enfant*

3 doz de Chapeaux en mousseline brodée, 
réduits do $1.75 a 95e.

2 doz de Chnpoaux en mousseline, $i,,VL 
pour 75e.

I lot de Capiaes en mousseline, 40e, pour 25e. 
I autre lot do Copines, réduites a 15c cha­

cune.
1 antre lot de Cap ne», fir chacune.
1 autre lot «le Caplne*. le chacune.

Habits fwar garçons
100 Habits. 2 morceaux, en tweed mgini«et 

• co«»aG. «'oitpe Norfolk, grand'’tirs de 22 a 2 . 
V«»tre choix dans le lot j our $2.49. valant de 
$3 A0 k $d V'.

1 lot d’Hahit» de matelots, en serge bleue 
$1.20 pour $5c, $1.70 p«»ur $1. $1.95 pour $125. 
etc., etc.

i owiuuies en Gais'e i i 2d p.c, d’encomptib 
1 lot de Tourmaline. 75c. pour 20c.

Matinées
1 lot de Matinées en mousseline blanche, 

75c et $1.00 pour S5c.
Ilot de Matinées en batiste blanche, $1 23 

et $1.50 pour 3î»c.
•’* douzaines de Matinées rn Chambray fran 

çai». blanc, raye bleu. $1.50 him rifiees À 15e.
13 douzaines de Matinees en mousseline de 

fantaisie, manches taillée»* au dernier vrolt. 
$1.25 pour 9.V

1 lo» de Matinées earreautees «ois et la ne,
réduite» .« $2.93.

l »«>t de Veste» en flanelle pour dome» $3.50 
et $L50. pour $1.00.

Jz. de bouftftcs 
de bom* 
de pelg1 

’.. du brossl 
rrgos de rulî

» 4 1 »o chacun» 
15c pour 21V ch. 
40c pour 3uc ch. 
ur 15c.

égles. 3|r. De. 61c.
tin pour être sa

val a A 3.
va.ait 4 

». 2-Vjft>o i

moitié du prix et 20 p.c. «I e»coinpte. 
n<Ie quantité do dentelles a j du

de lx)u« les en métal blanc. 9)c ven­

tes do mirets a garnit ure». 4 6c. 
i de voile» h 2Je chacune, 
éventail» iiponai-, prix assortis.
e 12c. I.5c. 4 7-k-.
b u re» de savon Cîeaney. prix 6c 

pour vendredi HeuleraettL

J)< pat tentent de Has vt Sous- 
vêtements

IVidozde Ra* en colon noir pour dame» 
O.oub'o talon et brut lu pied, bonne valeur, è 
Z'»« . pour clairer . ,-vire» pour 23c.

H*0d<u de Bas en coton noir extra fin, ga 
rani in de <>ouleur, bout de pied et talon doit 
blés ; ben marche a 25c ; pour clairer. J paires 
pour 27k*.

au doz de Ha» de cachemire noir pour da­
me». bout «le pied et talon double» ; pour 
« lairer a '21c I» paire.

2" doz de lias on colon noir et de couleur, 
grandeur» assorties, xalnnt 26c; pour clairer, j 
pendant noire gr.tndo vente, a 10c la paire i I

inn doz «le Corp* par c6tes pour enfant*, i» j 
valeur régulière. M»c chacun; peur clairer. | 
dm ant noire grande x ente, a 6 pour 15c.

lOu doz de t orps en colon, par cfite*. peur j 
dames, pour «tre vendus pendant notre 
grande vente a 2 pour 19c.

75 dos Uo Chau* On- en mérinos et coton, 
grandeurs assorties, prix rcguüer 2tv ; pour 
clairer

Chaudières comme ccei, valant 20c chncr 
ne. Dui ant cette \ ente, 10c chacune.

?<Ofi

ri
Bouîlloiros 4 vapeur, tr* » bien fi 

fond en cuivre, prix régulier $1.75 
durant «eue x s"re <3c chacune.

-r-t■ JiTf

■43>

vn Bouilloire* extra forte«*. ITix régulier. 
$l.oo. Domain. 39»' ehacune.§ BAINS DE NATATION LAÜREpiENS {

| Angle lir» rife, Crntg M Iteamtry f JQ^J^ jV\(JRPHY «St CIE,

PoAles 4 l’huile «le charbon, flamnz 
durant . <•!!•» a « nte.

Pof les a 1 huile do charbon. 2 brfile 
che ronde, prix n gulier $8.75 ; durt 
vente. $.’) chacun.

Boéles a ga/., 3 brdleurs, avec fo- 
complet», ptix régulier $9; durai
vente. $3.

Grandes réductions sur le* pots 4 ot

fdnte- et chopin . bouillottea A con 
ante» 4 glac«‘ . glacit rcs et coagéla 

crène a la glace.

J aisselle et Cristal
Vient de recevoir d'une des meillev. 

nufa« tures d’Angleterre ;
lu «Taies «le ?» rvi«*es g dîner, patro 

van," qui vnt « tro v. ndu* dn stock ( 
zalne»* «'«t morceaux, 4 A l**o rrc* la m 
la \ aieur ordinaire, le»* marchandise** 
première qualité, tre» bi*>n décores et 
Ta»-e- et so upc» v al. $2 00 d«»z. pot 
Assietlc» a d’ner ** 8.00 ^ t|

a Koupo “ l-'J —
** a desaurt

Bols 
Pote
Plats rouverts

hacun

Kt autre» mrmceaux en prophétie 
100 doz. du ton» bleu rs. prix réguliei 

do/. ; durant cous vente. Mc la uo».

^ ^

2843 Rue Ste Catli
loin Kuf Iftcalft

TéI. 393JL
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L’INTERVENTION DU PAPE 
AUPRES DE MENEL1K

03 n'a p^ut-Alr« pua ***£4 nstuarqué 
h& p4»'«*nt UH'iMUjQt •oui**** à la Cham­
bre itaJfe-riiM ù. de l’înümûeitakMl
per*onn«C.« da »Sajnt Père auprAa »!• 
M^nûltk, en faveur «it*« pnaoiunera lia* 
lien* qu'il n’a point em'ore cimaetiti â 
rentlra. O qui a'eat paaaA A cette oc­
casion. à Monte-Citono, eut pourtant 
diitiM* d'attention et, à phia d’un point 
de vue, tout à fait ai^niflicatif.

On eait qu'un petit groupa de dApu- 
t« - ayant trouvé t*on d interp«*'.W le 
m'm.&léro aur l'intervention pontificale 
qui ne oatK*mait en rien le Parlement, 
M. «li Hudinl a profité de ia ciroona- 
tance p<nir parier du Pape **o tertnee 
trév éleréa et très cv>nvenaK*>a.

Il n’a pas hésité à déclarer haute-62.124
62 214 m^nt <PK démarche du Souverain- 
K+'ti't Pontif * avait été d. -:.-e, r •- > «nîetnent

et hu-62 410 riar M'ni.uioata chrétien*
j mains, niaia encore par aon profond 
I attachement A la juitrie itaLenue ; puia, 

aux applaud-iaoemcnta pr^ioncés de 
j l’a^wetubJée, il a ajouté qu’à cette gé- 

ix'*r*»ube penwé'e du v4ief de la cathod-

Icdé répc.ndait la vive gratitude du gou­
vernement.

Sans doute ce aérait grandement a’ü- 
I luaionner que de voir dan* cette atti- 
j Onde du premier ministre itaflien fle ai- 
j gne d’un prochain rapprochement du 
| Qu<rinol arec le Vatican et de *e fi-

___ 67.930
"-..319*206

ie par Jour
int ta

i@o«

01
 Cl.ET 189*4.

IQUE
or a y de 180t5, 
ir l’élection du 
. division d’Al- 
urpreudra p«T- 
conna •'«■ant > 

>i l’influence du 
oia, les co«nt7*s 
'naj ainsi que 
ieiit du même 
ue. i!s faisaient 
rd que les au 
ide-oce. ü* éîi- 
«•bres de l’oppo-

*, un U»* moins, 
ince puisne lea 
rité de gourer- 
es patrons des 

‘s ‘'guérilleros'’, 
de voir que ces 

as l'importance 
ne tiendront j» is 
et a*imposeront j

"55? j gmvr qu’elle fournira A bref délai le
1 moyen de concilier ce qui oet im^oncilia*
! lie, à «avoir la présence simultanée, 
j dans la ville éternelle, du Pontife et du 
1 Roï.

Mhj« U n'en est pas moins vrai que 
e'efct fa prevuièie fois, depuis l'entrée 
des troupea italieimes A Rome, que de 
tefles (Miroles «ont pronom Nvi A l’adres- 

î ee «lu Saint-Péce dans l'enceinte du 
! Parlement. Et, no fflt-ce qu’A titre 
| de «yTOptôcne, le fait a une récite im- 
! portance.

< "est un spes'îaHe touchant et plein 
de grandeur, en tout cas. que celui de 
l'auguete r*v|>rés^otHnr de la «oitTv»rai- 

! noté spiritueile, prisonnier lui-même, 
j sans armée, sans terril lure, sans au­

cun > al tri huts ordiosirc» de puis- 
[ aattee, pn iiunt géméreueseineot Tiartia- 
tiro de la délivrance «les captifs, inter- 
céilant <ians ce but a U prêt* d’un po­
tentat africain, et, par la oeule ver­
tu de sim prestige, en obtenant ce q i« 
le t-ourerait) tempore!, entouré de tout 
l’appareil du pouvoir tern'#tre, ne par­
vient pas il lus arracher.

Oui, c'est un acte admirable et d’une 
merveiHeuso habileté aii4»-!. digne *te

LE PRIX DU FROMAGE EN 
ANGLETERRE

Noua recevons par la cAbl« et noua doiv 
non* chaque jour dans un petit tableau 
intitulé 44 Marché de Liverpool** æ 
prix moyen du fromage de bonne qua­
lité, canadien et américain, A Liverpool. 
C'a prix sert A calculer celui que les 
exportateurs peuvent payer Ici et le 
commerce «ait comment le réduire en 
monnaie canadienne. Mais parmi dos 
lecteurs de la campagne, patrons et 
fabricant», ce prix n’a aucune signifi­
cation. La table suivante leur permet­
tra de se tenir renseignés, euxvnémes, 
au jour le jour, comme les marchands 
de Montréal, et de suivre les fluctua­
tions du marché oû leurs produits trou­
vent des consommateurs.

Le fromage se vend, A Liverpool, en 
quintaux de 112 livre* et en chelins 
de 'J4 3-10c. Pour trouver le prix à 
Montréal représenté par la cote de 
Liverpool, il faudra, en outre, déduire 
le fret, la commission de* acheteurs et 
le bénéfice de l'exportateur, soit d*a4 A 
le x>ar livre.

Prix A Liverpool Equivalent en
par 112 livres cents et dé­

cimale* par livre, 
rv* . .6.51
51*. . . «.»,«•••••• b.72
52s. «.. . •!«••<«•.•* .6.1*4 

. m-, ~ m m ~ .716

. •<«!« • • « .< ->t
...,s M ».
«>4a • • 
.‘15s . « 
.'hls 
:17s ,
;;s* . 
;u»«.
4<bi. 
41s. 
42*.
43a i

m • m • .7.5ï» 
.7 M 
.S.02 
v 24 
S 45 

.8.67 

. s.v.* 
.1MI 
.1)35

44*. ............................................... ’ » 54
4-»h. .b.7t»
»6s. .....................................
47* ....... «...h», lî*
4S>............................................... 10.41
l'»s..................................................... 10.6.5

............................................................ .T*v,
•51 *................................... ... 1 1.67
52*. . . ................................. Il 2Î>
rnis........................................... 11.52

I.*o beurre se vend aussi en cheüns 
par 112 livres ; le tableau suivant ser­
vira A calculer le prix du beurre en
ceuts par livre, à Liverpool :

com 1* «impi# éfftsa et 1« gentil clo­
cher od, «uns eflort, elles dominent 
tous ks bruits, et sonnent, au loin, 
dans des jmjasjfca A la Millet, le» 
!inia*aû<5P« et les mort*, le» deux grand* 
point» d«* retaemblAtto* d« la province 
ec de Pana.

Vne dp* plus anciennes mai-ens d'à 
ditlon de Paria, la maison Tress* * ^ 
Stock, fondée par I>abo et Re/au »ux- 
qu«!a succéda, en 1790, Barba, vient 
d’être abjugée, au prix de cent trente 
mille francs, a Tuo df* deux a*»oiiés, 
M. Stock.

Comme toutes le# ancienne* maison* 
la libraire Tic s.n.» et Stink a son bi*toi- 
rt\ t ."est elle qui a é»i)té. en 1H35, 
"Robert Macaire", le célèbre drame 
qui révéla au public iMiri»ien le génie de 
l'rédérick Lt^mattrc.

Barba avait traité de l’achat de ce 
drame avec se* auteurs principaux, 
MM. Saint-Amant et Benjamin Au- 
thier ; maia le manuscrit était entre 
le* mains de F rédéri ck Lemaître, co­
auteur d** la pièce, qui refusa d’en li­
vrer le manuscrit, déclarant qu’il ne 
voûtait pas que la pièce fût imprimée.

Barba qui tenait A son édition. >e 
icud.* le *0 ir même au théâtre, a room- 
pigné d’un sténographe, qui, sur l’or- 
<ire de Barba. »ténographia le dialo­
gue. de ''Robert Macaire".

Frédérlck LcmaUre intenta un pro- 
eês à Barba, qui fut condamné A 200 
fr. d’amende, à 1.000 fr. île dominages- 
lutérêtH et A la destruction de l’édition 
de lu pièce qu’il avait imprimée.

la» point A relever de ce curieux pro­
cès c’ckI que les édition* actuelles du 
draine eu question lie donnent i»as sa 
ven&ion exacte, c’est-à dire celle que 
Barba avait recueillie par la sténogra­
phie, mais une autre, revue et corrigée 
par Frederick Ia maître lui-même.

4-Cie 5. CARSLEY LlfSirFE

Le plus Grand Maqasin de Montreal.

Nos 1765 à 1783 rue Notre-Dame. 2 juillet

Ê

VE
DE

public *e rsDr»lle san* douta qua noua avons offert. Il y a environ deux mois, une
irnrm-nm <iunntil>' 4e l'aillatiKon* .Taponai* que nous avons acheté* a bon marche au comptant 
et que nou* le* aions écoule* promp*ornent. Kh bien. o**u* a\on* r«‘U* i a non* procurer uu 
autt'S fetock de fabrn <1111. q ue noun avons a> hetr S den prix extraordinairement ha* au comp 
tant. Le* patrens et la « ualit. i-ont meilleurs que ceux du dernier lot. Domain nous offri­
rons tout lo stock aux prix suivants.

Prix de Demain pour Paillassons Japonais
Notre prix primitif

^xandeur énvlroo pour la même qualité 
de niarchan<li»o

Notre pris de

4 x 7 « i.00 9 2 so
d x 9 7.00 5.40
n % i<n 11.00 7.88
0 x 12 15.09 10.80

rf'H x 12 17.00 12.dü
12 X 15 25.00 18.00

Le* personnes qui ont l'Intention d'acheter ces manhandis»* devr.. eut venir de boune 
heure domain matin, vu que nous serons très occupes plu* tard dao* la journoe.

r de tenir

5 qu 14» ne pour-
e au gouverna- j Jyioa XIII, que cette noble et pstrioii- 

j qtre iiytervemion Souv.’rsi-n-Prvnli­
fe pour assister et Kecmrrir Tltulie 

( dan# une p)m<i rrueCles épreuve#
| qu'elle ait jamais traversées. Il ne 
. faut door paji sVtonner qti’elle ait pro-

Ifond»VT^>i}t impressionné l'opinion pu- 
hb*Jiie et provoqué un irréstsfi'ble mou- 
j»Temer*t d’enfitmisiasme su *eiu ntèm»

mencéBt déjà A crier au ‘Trench domi- \ d'1 Parî'WTrt B>st comumter
uatien", paire que \t> nonreau gouyfr ^ Dace6* élan».
ne ment s'appuiera priacipalcmer^ «•»* ! ^ i»ertera ses fruits et ajoutera

♦'5s..................... ..... ^ .14.10
^ » ». t a a v

”5». . , , . . • . . . • • 0 .16 27
NfM...............................
•v5s ........................... . . . ... .IN H

. . ....................... » .. . 10 AT

................................. .20.61
U**.................................. • • .21.70
Df"*».................................... .22.7 N
Un»................................ . . . . 25 NT

r la cnsnpoMtion I 
n fait voir que 
eu minorité de 

;s, sauf dan# la 
-s journaux eon- 

^•'Trateurs d‘tbit.i u t* -Dent dVrre 
slarméa d*’ <ette f>ecype, fie.-» et com-

notre pmnace pour gouverne’
ur j

nxy. C>>t 
1 *r ‘ rr: gu. rre do t if- Br 1 1 I
contre sir Georges Fartiery

F.’le
ure date glorieuse A 1s carrière si bien 
remplie d'u-n T'ape qui comptera eer- 

inai# an- i I^in^ment parmi le* pCa* ittu^tre* dan* 
ou rd hui t*-* ré>* Ront *t. « V~t | *ws i-nna’es du catholic?* nie. Qui sait

au tour du "tïiobc” «ié, ,i^.fpndre 5es l'influeiKe que peut exercer -ur le*
. é* françai.-*. / rapport* fufurs de ^Italie arec la pa-
Cetre prétendue d^nj^af,„n française j P>v’ité. Voeiirre libérâtrfee que vient

d'entreprendre spontanément I^V>n
! XIII 1

n a jamais existé^ qünenr* qiic dana 
i itnag nataon des p«i GicieD* aux abo^s ; 
tétait une •‘banderi’',|a« qu'on montrait 
A John Bull pour ‘réciter ; les chefs 
savaient très bie-^ que, même sous’ la 

trench domintYp^jj*^ p* trouvaient 
moyen d eœp;if*ror sur nos droits et de

•••vcrlbuèrent au soutien do parti par 
me faible majorité, il* réclamèrent la 

part du lion «t l’obLinrent. : les t’.'ina- 
d.ens^fran^a:s en étaient arrivé* à ne 
plus pouvoir espérer autre chose que 
de* emplois subalternes.

Quand "La. Presse” dénonçait cet 
ostracisme de nos compatriote>i. bs li­
béraux de notre province jubilaient et 
applaudissaient à tout rompre; b"irs 
journaux reproduisaient dos artu r * 
avec éloges et nous proclamaient le seul 
jouraai conservateur indépendant qui 
eftt la courage de protester contre les 
injustice» commise* au préjudice dr* 
notre*.

Maintenant, il* sont au pouvoir t ila

LA CHOIX DANS LES CIMETIERES

Far une pétition trè« motivée d’un 
groupe de catholiques, le conseil muni­
cipal d’Orléans avait été saisi d’une 
demande tendant à l’érection d’une 
croix dans le nouveau cimetière.

JwP maire a consulté A ce propos le 
ministre de l’intérieur.

Vojlà la réponse de M. le ministre à 
M. le préfet :

La loi précipitée du 14 novembre 
1*M, en fMisant du cimetière un ter 
rain neutre, a pour but. ainsi que le 
faisait remarquer le rapporteur à la 
chambre des député*, de garantir Je 
respect de toutes les croyance* et les 
mettant ©ur un pied de complète éga­
lité.

On ne saurait donc, sans méconnaî­
tre l'esprit de cette loi, autoriser, dans 
le nouveau lieu de sépulture, l’érec­
tion d’un monument public ayant Je 

vont avoir I’occaf.on de montrer leur caractère religieux. La jurisprudence
administrative s’est toujours affirmée 
dans ce sons ; il convient de ne pas 
s’en écarter.

J’estime, dès lors, que la municipa­
lité ne peut accueillir la demande qui 
lui a été présentée.

Le ministre de l’intérieur.

BARTH O U.

** L’Autorité. " qui donne cette nou­
velle, fait les réflexion» suivantes :

Cette façon d’iuterpréter la neutralité 
est du plus révoltant cynisme.

Il n’y a pas de neutralité quand l’E­
tat a une religion nationale, un clergé 
national, un ministère et un budget 
des cultes.

La Fronce n’est pa« neutre en matiè­
re religieuse ; cMe est officiellement ca­
tholique et chrétienne.

Rien ne saurait mieux, que cette ré­
ponse de Barthou. mettre en évidence 
que la France est chaque jour jetée en 
dehors de *«•* traditions origninelles t 
nationales par une poignée de aeotai e« 
qui ne sont que des Intrus usurpant la 

d’un

sincérité et de mettre leurs actes en 
harmonie avec leurs promesses : ni en 
plus, R§ aent en état de faire la loi 
aux représentant# de* autres provinces, 
puisqu’ils out à la fou» »e picmier ni- 
oistre et le contrôle de la majrotié.
Vont-iis ec montrer aussi soucieux d<s 
intérêts de h»irr* compatriotes qu\.» 
prétendaient l'être quand il* éta.'Vit 
dans 1*opposition ? 4J’e»t ce que noua 
verrons, mais s’ils fsüiisænt A leurs 
promesse*, *i*» «eront absolument sans 
excuse.

Quant A la **Pre«spN" elle tien­
dra au gouvem'moen^ libéral le même 
langage que celui <3cnt elle se servait 
envers les coaser*«fenrs : elle ne Con- 
•eiSera «ucunc injustice envers qui 
que ce soit, mais elle réclamera, pour 
ikm compat*lotos, arec la même éner­
gie que r*r 1** PAêsé, la pirt proportion­
nelle iV*ûflneuce et d* patronage gou-

*1 a m . , 1 place d un gouvernement vraimentrerr^enotal à .aquoi.^ il* ont droit. ,français, vraiment en eommunien sree
Oit ve temps ou jama»* de l’obtenir.

.nous n'arM* auf iiiie q :a • , ur of­
frir des co^Kn's A M. I.au*'<t, ru;,is 

e il veut coniMltre notre svj'imciit, 
n >u« lui slirmia ; Tout en îMirant vos 
aîlié# avee justice, rest»* fort dans vo­
tre province ; fl’aHex pa« sacrifier la 
pbka petqe pamHle de nos droiu poor 
faire plsisrr aux Anghiia d’Onlorio et 
d 1 Manitoba ; ce des êtr a ir.sa. I 

qui ne vm» saliront p; « gré 
de ro* nfritleo* et, q*and vo »« You<l • 
merer. In’^bornent affaibli aimr^- ,» m 
vAtres, i vous mettront d»? cêté csraaio 
une nr>u va-^ur.

Voua ave» ie% rfne* en tnains, gar- 
dc*-Jf Lien.

N génie, arec le* tradition- historiques 
de la nation.

A piv»yN^* de grèves.
mécaniciens de la Tce 
"Trade-Lnion’* «’étant 
les maître* m«^'aiiicten«

— Les ouvriers 
affiliés A une 

mis en grève, 
«b* la Tync* et

I>» R~and Cornei’!e étaif 15 dsr>s une 
situation de fortune précaire ?

P * érudit? et de-- chercheur» ont e* 
*nyé, il y a quelque temps, de démo- 
lier cctt»' "légende a K- u rd c et ridicule”, 
l'oiirtant il existe d^s tén^oiç;,.Tges et 
des do<*ument8 qui démontrent daire- 
m»nt. que ForneiHe était pauvre, du 
moins dans lei; dernières années de 
son existence.

!.a bttre RiiiTante. écrite en 167H 
p-»r un Roitennai*. parent de l'Wlustre 
auteur du *‘id. vient A l'appui de ceti» 
thèse. f’orn»*ilIe avait, à cette epoqu*-, 
soixante treize an*.

J'ai vu hier. M. »'orneilî». n^tr* 
parent pt ami. il '■«* porte bien
pour koh âge. 11 m'a prié de tous faire 
■* s amitié*. Noua somme* sortis en 
semb!*» apri’ü ]♦» dîner, et en passant 
par la rue de la Parcheminerie. il est 
entré dan?, une boutique pour faire r*c 
* onamoder ir-a chain-*ure qui était dé­
cousue.

’ Il s’est assis sur une p’nnclie. «»t 
moi auprès «le bu. r*t lorsque l'ouvrier 
eut refait »»k?) il bii donnait troi* p;è- 
‘ es qu’il avait dans s.i poche. Lor»qu# 
non* filme* rentré», je lui ni offert une 
tMMjrse, mais il n’a p^»int voulu** la re­
cevoir ni îa partager. J'ai pleuré qu'un 
m grand génie fût réduit A cet excès 
de misère”.

Quelques année* apiès. le grand tra­
gique fut obligé de vendre *a maison 
natale do Rouen, nie de la pje. moyen­
nant a. somme «le 4.500 livres sur îe>~ 
que*>s il n’en toucha que 1.300. le 
r* e étant destiné à l'amortis-ciDcnt 
*ie la pension qu’il payait pour sa fil’o 
Marguerite, rvligiense au convent des 
Dominicaines.

Mai* son dévouement devint tel que 
Boileau alla chez. Je Roi pour faire ré­
tablir la i>en.Mon de Forneillc. que eo 
dernier avait réclamé A t’olhert en ter­
me* touehants. et qui depuis quatre 
an* ne lui était plus servie. Sa Majes­
té envoya immédiatement à t’orneille 
«leux cent» Ionia par l’intermédiaire de 
< ‘h a relie, parent de Boileau. Quelques 
jours après, Corneille «éteignait.

Poor régler le travail dan* le* mai­
son» de eommerce de l'Etat de New- 
York. une nouvelle loi vient d'être ap­
pliquée. I>rs enfants au-dessous
de 16 an*, et le» femme» a 11-dessous 
«le 21 ans ne doivent pas travailler plu* 
de soixante heures par semaine et plu» 
«le dix heure* par jour. T^es heure* de 
journée peuvent être augmentée*, pour 
vu que «■*• soit en diminution sur le nom 
bre d'heure» de» autres jours de îa se­
maine ; de façon à ee que le nombre 
d’heure» de travail de la M-maine re**te 

«le S'-.xiuit \a trava. v 
doit pas commencer avant sept heur«*s 
du matin et ite continuer «pré» dix 
heures du soir. Exception est faite pour 
la dernière quinzaine de l'année com­
prenant bs fête» de Noël. Aucun en­
fant au-dessous «Je 14 11 j* ne peut être 
employé et le» femme» doivent avoir 
des banc* pour s’a**eoir. Enfin, il doit 
être donné quarante-cinq minute» pour 
le déjeuner. ,

• *v
’ \v a*.;..c.

i v>>

À I -s
> ■■

Tir. H r. tfrrrith

NULLE AUTRE MÉDECINE
lî eet ai effective que

La Salsepareille
«PAYER.

Témoignage d'un Médeeln bien connu.
“Nulle autre n -.: Mn» po^v ’o 

que j aie jauul* «H»ayéo, et ).’ les «1 
t jutr» 1 une aeti n a*isst com-
p>r? fi n'c-îlcv :i:' *1** «-ure* aus 1 perir.-v 
nentes que à Salsepareille d’Ayer."—Dr. 
H F. MFHiMi.L. Augusta. Me.

La Salsepareiüe o’Ayer
8^-nle Admise A rSxpoeition Colombienno. 
Le* Pilu.r- dfAy“r pour le» Intestins.

5ET5 DE CORSAGES DE CHEMISES EN 
ARGENT STERLING SOLIDE

Demain, vendredi, le‘Lbilllcf. nnu* offriron* 2000 «eU rie corsage* de chenil»** en argent 
sterling solide. < ompr< nant 4 boutons et 2 bolles cdalnes a manchette^ chaque bouton ei 

I chaîne marquee stcruug. pour dame*

Prix régulier. 7.ï(* le set >otre prix, :tUe le set
C’eut un de* meilleure bon* marché* que nous ayons oTerts cet*e -aison. Chaque dame 

I devrait acheter un net demain.

VENTE-

cü imms-M
Tapis, H idéaux 
la is soi 1 s, y a ties 
Meubles et Literie.

Cette rente sera contL 
durant ce mois, afin o 
donner aux personne: 
(pii sont aux places d'eau 
l'occasion de mcubhr 
leurs demeures perma­
nentes pour l'automne.

TPIUS LiffiT
MONTREAL et OTTAWA

Hlagcsin de tiilouierie ^
/ du baa de la villa y

Ponr annr«u« n»rc* DlNinant«. 1 plu 
Pendant». IIIJomI» ■ l«*. *f on «•‘«tu 

IC* en tra^nl Sterling, «onvenin* rf %r 
llelr»«le t anfal'ièe V o»er n«»tre eiAlnue 

l.'A«M4»rt linenI le pl1'*1 »avlé «le In » il le. 
Ponr onvrnv» ordlnnlre e* d'expert, 

en tait de Réparation* de Uttntre* et de 
ICIjouterie*, non* *oiniue« a«a premier 
rang.

On le» a ht1 b* en I-'» v.> ant ers célèbres i

rrrponetfes rayées d v Fantaisie
l>»« même* maTvh»i»Uj.' - «vô on* erVé tnnt 

de »en*ati'>n toute la semaine dernière «*t 
q ie tout le m«>nde *dn»«*ttait «tre I'h b'-n* 
man-hés le» plu» merveilletix en fuit *1e mar- 
chamliee» qui lavent, uu'lls avalent 'o» 
«mi dont Ile a.va.i«'nt entend.i parler ; te» rnar 
ch»nii*e» \**ndeiir r^aull > rem «Mit <ia"K tout 
le «'anMda A. ir* et 17e 1» % erg nOU* le» «tffrl- 
r*»nH chaque j«mr de «etfe vente, a

7^c la verqe seulement
Tout*a 1rs J..»r.‘-O!io*- qui or:t \u tnrt

aniffques crépon net rmt acheté de une a six
lonaucnr» .!<; rot*ea Quand vous sonnez que 
notis' vendonn «es exquise* «réponette* a\®e 
rsie mAisnv'e de fantaneie au prix de l'in­
dienne pnllri;* i««' réalisez «t que rette
«rati-le vente unifie ;-'u chtqqo pratique.

Blouses «ini se invent pour 
liâmes

2T» 9» en b** -te et en Vn^n
b ! i r* dlfT-’ *« «U«*a J-M :i . /pr,x prPTlItlf, 
r*5- chacune

."km blouse . eq b»tt««e Imprimée, dlffé
rentre forme* n c-Miieur*. pour dam*'», prix 
primitifs r»«v. à 41 1"

4ft< Hi*' ! e:. at|»»e Imprimé* de f»p-
péle-i et foncées. carrer»u»*e* e- fleu­

ries Cf -V ‘bfféreqteH louienr*, pour darpes.
rix primlilf». f*7c a b*

VJtc .’.s«l bl-inec- en batiste imprimée. <ie 
defrin» l*1 heté? fleur»? et rayés,

__ v le» * •il.'jr> peur d*me*, prix prltnl-
r7w A $1.7;*.

.. corsaRcs <-n batiste.cou leurs bleu ma- 
Sc fantaisie, llfr-rent» dens, collets 

t-Nnchts, pour d*me», prix 
Sé*- a b.'« .

Moires a Rohes

bleu ma 
prix ré*r

A $1 Î*.V 
mes. doubl. 
avec tm.ne 
fuller f-' ■*«».

A $2 2G - Jup' 
et fleuries, d. 
velour», taillée» 
complète, prix ré

S reuletrrftf d'étnffea A robe» de 
'■ft i>*> inteur» pour ! été. prix

verge.
•ea i étoffe» ft robe», effet» 
-'tir. couleur* de choix, prix
T"-'étoffes ft rohea fAî-hlo

\double large-ir. belle* 
'x primitif, iît» Ct* 1*

Uh franç^lr toijt, lai- 
e choix, prix pn-

' français, *mprl- 
•uallt*. dans le» 

’tur?*. prix pri-

’lames
•noire et

v «lame.'.

Article* de Ménage
nfi cent* - Bonnes g'.andr» cou\erte* ». 

t-‘ b ida •!' couleura. boula bordé*, prix 
primitif, 95 «-«Mite la paire.

30 * ontv. Store» eu «|r*p opaque, drib, 
«••'me. fi vert, avtx' rouleau A reüwort «‘t 
t ‘«u» le* a «-«ee sol res complat» . prix primi­
tif. 40 cents chacun.

x ."m ,'»«*> c«>tiiudiii* de jardin ou siégea
«rfierb*»». forts « t bien faite, prix primitif, lé:
cHa«*uTi.

« « enta. - Jolie* cre»«uine> Impritn^ea, «J»n» 
tou* 'es dernbvs de.vins ct r<>ul*utî«, prix 
primitif. 1» tenta Ut verge.

K «ont» bonnette: t rideaux, en ce­
risier. en ébéfi*» et «'fl noyer ;i\eo bout: en 
• ubre, Mipporte H antieaux complet» ; prix 
primitif, ift cents In »* t.

Robes qui <e huent pour
F n fan! s

l‘n assortiment «■<«ii5id‘‘T b> fle robe» qui 
se lavent, en batiste imprimée, en drill, en 
«h,«mhra v et en « halli. eu |ibi«ieqra < nuleur» 
h C'-'Miler A Z> r ur < ent «r. .-compte.

R. V/ILSON SMITH
« uiirtirr» ,1. Il.i, . ,n,m.

<i«rant|MS« *ou**Mmme*H a* m
flrear ...,•«1. ■ , , . m,,'

1724 RUE NOTRE-DAME, Montreal.

N. LE VEILLE
MARCS! ANO T Al LL*L R

■tmpic.yè I,, tld*m la «n» a j4 Ml-1„ . _
L «TON N’ AN i "OU RT Vt«m ^

un étublUMtmvni au

No ISX me M.l.aiirent,Montreal
Grand s«*K.rUiu«at d« drap». o*.tm,rT 

t*e*ds do prrmièia quailiê i a* aat/oL i
plua nuuvtatut.

wt n

I *1 S. I X.

$1.00 A $2.50
LA PAIRE

<*>

Pour le Havre, arrêtant il 
St Pierre

î.c «SS. OREGON, oapiuine t reamer, 
doit faire voile |»our le Havre, le 17 
courant, cm arrêtera a «St Fierre Mi­
quelon

Four fret ou j^assage. s'adresser a
DAVID TOUR A >’CE *1 (0..

Agents.

r.\

e» 7.1 ten(.. peur eenta

iif - • lia* une. 
cent» rh»«-u-

Ti#b> » marqnfeii
chafiute.

nlt*» marquée* fi. pour
nAv>* maripiées $1.3», p'* 

n» j
Rw ' marquée» $1. ». pour $1.12 chacune.

BmilHolte' a « ouflttiro
*• -W- X'Mdojir •M* qn-.nt t<V-« .rtm* «> 

I-. g ?tf.. • • .ni ;m •. o i :r il nou « « i r»* • 
*• ■% >re do «en-otifN » •••:•.«in-'.« ven

Irani »p«

Peignoirs u 
cia»

IA. A.. IVICIC^OX .V CO, 

1791 RUE NOTRE DAM E.
IGO mia n A côté d* cht* Csrtlev.

Manumetnre* FTnysle* Me foroets P. P.

Corset Franeais F.D.

SR.- U1 pci*n'*!:«i en 
fantaisie ptjur dame-, rn 
trnn* «»t en coulenn» p««le, 
primitif* 7.'** .« $l ■ damn.

7té r»3 peignoir.' en B.itee 
Imprimée «Je fan table, en » 
coule «r» et de patron* ; prix pt

Chapeaux de l’aille .
Dames

Snfl chapeaux de paille *n tire jrra 
rlété de forme* et «••■ t leurs pour ù«iaifc 
primitif de lL'»c k 71>c , tant qu'il* y en -, 
'.1rs chacun.

i*0u «iapeaux «le paille •'Sailers” noir», 
belle» forme*. i*our dame», i^:v résulter 12c, 
demain. cba«,t«n.

:;««rt chapeaux «Je paille • Si, b.rv * blancs, 
nouvelle* forme*, «iualilé tou* % fait rpéciale 
pour «lame-, prix régulier 1*^1, demain Oc 
chacun. A

lis** «hapeaiix «le i die ' Saii%r * blancs, 
de qualité exti t. calottes haute*.^Je» forn,. 
je* plu* nouvel!»*, pour dame-, pna régulie 
été . vendredi. 24e chacun. 'v

finO maarn.ffque.H chapeaux de ''S'al
b-i - •. ea’otf*» A 1* mode, garnis «% blanr 
et Ideu marin, prix régulier. $t.M, demain 
aoc chacun. \

man lies . 7..»0 
arrivant a Mont

Pour I accomi 
vaut a Mont real 
de 1 est et «lu *'.»«1 
les endroit*, de t ou 
pour loucst. elrctii

l’ot' en verre

j «R» la \V«*ir ont signifié 25 p. 1*f» 
j do lotira ouvrions, faisant partK* do Ta 

mémo s** i«'té. qu’i!» auraient k quitter 
1« ur servit** dan* quinso jour». C«*»t 
un prêté porti un rrn«|u. I« i I* * pn-

pivniK'troryv not ( 
r«rt»rtragp.

A Ixvn<lr«v*. lo» ouvrier 
^ mofitrent «fi- pin» on | 
toute Wlé«> <(o ropoiliât ion. 
tiora rl fi.* 
hlea. R y ffrt,
♦h grèro. y ,^,m
Crin««fioux t
te* /»nl rern 21 afii’li 
homiwe, du «-'«mité 

» par

•uiiinder

■*«' «

\IiO* framwars do Paria sont l’objet 
do direr* projota : do la grande snclêfé 
Therapsor Hotiatoij, «le la maison *il- 
iOtoaode de T,. Tx>fre et Fie, l'uno et | t , k r* rmt 
i autre appliquant Té’ertriolté. et de î»^*l de f/,
^ if^rtr Fopp arec ennplof «le I air e« .i f'v qt*o-q . r ,

primé T^s gmia do M Popp rapp« «nt \ 4?"* I.LT * ' f
quo la oompignio do* omnibu* do Par • 
aD#CDlma a oomma&dé 4oû tonuroa ê 
«îr ooraprimi,

nt

i hAliment 
rob* jJe* A 

a e|/îirj»*n- 
snat irr«'dieti- 

lo.OiMt ottfrier* 
■ s4

maine. I*-* grf*vie­
il n g »26 fr. 2-51 par 
grêviete. r.<^. «Ht- 
le « r>n«eil muni« i-
nt *'*g.«l 
«♦att|t<

nt mis 
■ Tra-
nt OIM

doirrn» ).1* *e me«‘ire en grê 
♦ept^ pré» ab’e »r*«
des Trsd*» T nm â)

n a en 
eoipitê «entrai

L’aventure de îa "Savoyarde'*, î» eîo- 
the monstre du Saerê F«icnr. r*.t bien 
faite pour donner A réfléchir xnr lo 
néant df,s gloire* terrestre*, et même» 
aérienne*. On **■» souvient du grand suc­
cès qui an ueillit son arrivée à Paris, 
ce passage triomphal dana !e* rues de 
Paria <«ff. traînée par une vingtaine «le 
chev.ujx. ü la lueur «le* tonhes. la 
« «H*tic gigantesque gravissait la hutte 
sacrée. •.

Depot» ce jour, la "Ssrorarde". re- 
•J«s«**ndtle «le se* ha«deurs g!«»rk*use*, 
n «M**' plusieurs foi* r«'*paré«' : s«»n "mou- 
t«»n", qui est !n piè«« «le |w»i« «|iii îa 
snp|*orte. a hes«»i»> «l’être rafiefé : mi 
’•••norité «*st déf^’tiK use. *on linrm<»ni«' 
inii*nrfaife. Elle éfnit dèstioêe A «Ion 
n« r l’ut naturel, et il parait que. grisée 
.'.ir l’air «le Pari*, elle a |^ois<m' jus 
qu’A !* "ut** dièse. Bref. !«•* foiuleur* 
«..«voiaien* l’«»nt rnté« . « i «|ue«|U‘ * »« 
inain«** A peine a prb * *e* déhui», elle 
a été obligée faire r«*‘fl«he.

Q»n lie n-ran« 1k> et quelle eonsolation 
poitr les humble» petite# cl»* be» «t«- tou* 
e«*s petits village*. «l«»nt ÿ* r*«»nnc ne 
p.ieje. que fters«inne ne glorifie, rt q*ii. 
sutis l** cioux elair*. «ians de» coin» 
fam lier», répand» ut leur «anllon me 
doste mais toui»*ur« juste, t'ne *«*u e 
foi*. an$ jours de semaine sainte, elle* 
font, par delà |e« nuages, le grand 
voyage do Renie, mais l’nmhitmn ne |e« 
pc'edrait iamsts «te renr A Parié. Le* 
ri iih»*l*’« «!r nir g'»n«1e s«»c«ir. S»
vjjard» ’. io»«s v.iu» cher» «-n

1

0r ? St 2,

i S a
7’tsili
g Jr • *

«loî»»* 4 confitur*»*. flnuhlé»*» * 
niar-*han«lj*c «1c prcmlé. 

era of.'Tlc vendrefli. comme suit
Prix V, • «

* . r>i 1 i>!lUf

iPFAnils pour Flrmlre les 
Rideaux

FiciiPftlon des (ndrts KrAssgts .1 O^- 
deusharg, N.-V. {)i:i Prescott)

33L-r7£i
-imnr aller par le» t rains ri'i l'aprév- 

miri le 2 luiliei. et par tou* le* train* le 3 «1» 
juillet, et bons pour refcnir pa* plu» lard q«s 
le à de j*ii!let.

t lUM.niKM IPHORAIKEJ.E’iÜJI IX
Nouveau Sfrvtfe de Montreal s Qurbfr

Départ de Montréal >'.*•'* a. ni. tou»* les :ourv. 
4 '*' p. m. « t 11.1.» p. ni. tous 1er jour», 
r. he « xccp’és t>o tiam do 4.00 p m 
v»l un nouveau t rain avec chai dortoir q ni 
«irr: \ e M O" h-.- lu. 10 p m ï^» tram de *.oh 
a. m va dlrer'on.enia Halifax, jmiish * ti aimi 
•'ulltanf Montreal lo dimanche inaün no vont 
qua Hnnc.uski. I.e l-.xin d- 11.15 p. ni x* 
ju-qu a Dalhousie. VH. •!.« train du samedi 
soir no va que jusqu'à Quebec seulement.* 
Nnimau ^er^lce p<«:«r les VieiKagnr* Rlanrhrx, 

F «riland Oui Orchard
Depart do Montreal à ^ a. m. tous le* jours,

tijl, h*'- c\« ip!« - ; S 45 p. III. Ct 11.1>P m. tou» 
« k»ui - limaii. !■«'- ove •p,e.-. !>• train «lo 8 45 
finàurri' o « < »M Or< b ud A 7.38 ft. m. 1.» 
IA îr» «!o 11. là uni quittant Montréal tou- le» 

Ai.c’di-pa- J« ’"tiuii.m- he s 4 NUn.i Pond, 
linti onxegl .>■! limite partirads

Molfc «i poig loi i"-; i»«t«^a mer v * les Mon- 
ta. i . ( 11 H g'ii*» Acs-fciainc- J heure

ir«^. il «. /« oi alertii^iii JT Juin, p«"ir 
'ort L'gr!land <f,'-ni'l dn i.«n he a 3

fieurcM p m • Mo i r «1 m * hi« ago. t a 
t.r mn^nifli] i raiera n»riii#^cofnpletement 
de i uiboa >-» et «• idcV»î- •* « har>« ve-n

u:**. <1 ■: n r* i. ave>’i a: loir»
biblloUul’)uo- ot une >• iTlo oo-ervaloir»'. Ce 
train • èf» oiairé a 1 élc it îcilé. il y aura sur 
!e Inir fyn s.ilon de b irbitr. une « hani lu e de 
bain»* etiune nrignifiqi.o h,«Ho do repos ot 
fuinoir; t^bit»iiuUu*quü«i l'usa<e des mesriaur*.

, ' « 
î*»A t - -i.ire o- t.»■. -«'.nnce > m -o !» 

p o un Nj, :* ****** readro «bord d i
irainde boiH*.’JrauroT*kk • n ir di son .

Illcglaturr* da 
enl

Un train epAt Xi pour'homme» d afTa: e« 
«i’iitt % lo tou* Iss venu rod is ft 15 p.
m.. pone.* una cî joag.irc-, Ju u ft 

ie!i '-o nfcin arrivera a C'oouna a tenip*
poui léo» uuSc :< mi«!«l; .natsn . au r.....ur
loti »ia — p*?« TNy.iruraCWnnatouslwdi-

Quebci* » 11.55 p in , 
.ni. les lundi*.
manche pour !

Ago.
de» pa««acrer» arrk 
i»\ a . nii«ll. n «n$ 

»t lc«»r* bille!» pour 
r ai*l «îi: P. I." a. nt.

n; r V • io- o 11 r- • 
toutaemuine aouîeinent. circulera a 1 avenii 

le» oui*, lie» dimanches com pri» h

Bu rama «lis H.Uct de la Vi>. 143 tue 4^ 
Jacques et a ia gare lion aveu tu ru.

rv. - >
^ r-a x I)l« i ivv?-*, n. IL

^orv 1 ce de Ch». » Dortoir- -an* Arrftt.
A partir do . 1 i.lllet « t -a' e ven«JcodI

aulx anf-lu^'iu au i f*«'p'cni'" 
un train lortdr do pn t'iW-!’ 
Montreal ^nro W indsor, p« 
N. IL. «Utft a an train rapi 
Halifax • I p. 11». Au ! t I 
lera S- And fus lo fundi s 4 

' m i ' . m •• !I ! i * 8 • a. m,

■ ifb)u«tvemen', 
« i. i Ici *

rt'i .SJ Andre «,
<1 •
r-
'.an! é

u 1rs »ninl «1 upper»ils
1 1

1 ■
• r f

Vrrrcr\ for<r!alnc, V;il*scHc.

\n»!i Marrlié
Sw_# %' M

PORTLA ET
RVKK

A p irtlr dul-'t i In. <1^ 
roi, ' !• '■ • I - o Wi 
I»*» jour», di»
Port Ian i\ T. |

Dcscba’* «1 
soi a * - • p. m..| 
iond à *» .V» a.m 
-ent corre«p«in 
lan'l. Mr., • l«.

Hurcaii «lus t’ 
phc. 12H rue til 
Poste.

Oi-t> ORCHAR3
\ n >gU« HKT

ar* ►nîon* quitto* 
or. a'.* .» n ««Ui 
pt e». ni ' iVatil * 

d • )r> l»:ir«l ' P ,n* 
L root la ger»* in-h 
tirs, m rrl \ an L a Port» 
rch'ril «..V a.m. f*»# 

rtlsnfl pour BoeL»
la \ i e «* d'i Té’égra» 
. 1 <«i in «lu !t îr vu *'#

10 m*«1*!!lc» tl rl dip! ’iW»» «Vhoe«»*'i» o»’* "'0 
»*'••» is «iiper«'.rit* suj'snrd’hul lacon! -'té» d » 
Corrrt P P Aucuns f*htW|ti» a'» Jamsi* olitoru nn 
par»! »aeeé« *■«! Ten»* <1»!>» tou» i*t piineipaus 
B*ira«in» du i saeda

h«» % Mi a s rt t r»f %*r.
H», Ku« M«* tléléoe, Montréal.

Afftnts ipMaux p-s jr I < aaa«l*.

Docteur René Hébert
35A RUE ST-DENIS

Consultation ftiêam. I * J p m.. J * * p n.
Téléphona Bell «241 ?S4 n

( ollrroüc.'- on rtonîollo
T^s meilleurs n ai.-hés offerts h

> i rr . «•iÇi» . «’
. b

Plats ft fruiti 
M «cutfi ftu« - 
l -'Ufi » »

•\ fruit » V

litll
prS««*nt en fait <1«' « 
«lames. 'J«*r«<nt «»ffe

|/*r N-* 1 A II

u dentelle
i' !< reflua «n «oie et 

velours n<»lrs g.iriis eu >Min et en «lentrile 
et doublées de *« • . pour dames, prix primi­
tif-. de t:. v» a $i*> 7.%

le»T No II- A V! 75 .V» collerettes eq f»o|,« 
et en dentelle sarnle» en |al« et en nil>an, 
pr..tr dame«. pri* léaiill'r $* 7T. a »ir.

V.t d-« « entwine* d au!r«.» A «le- prit ég*. 
kemént ha».

I.i - 1i 1» 
A Z*h- u* r

reile b'e ® tnarlu. 
nre«. ptiji prlmif 
A >W 141 b'ts «le 
yés «te ft'OaUle.

rrlmltf.

A K i ll Cl
< mat rr

ht n» »

<« a i< i : \ tr
►b*?fTi«ta

%f lt» *»» « oln t»«*rehe*«ei
pe«/si« .nt 
*«!B 'im »*

a»u
te .potisea -a ftt nu en pofee!»

ra nt. aiamiami 
e et'rk''»* taOS '“-•«Jl-Of T»

♦ % 4 « ■ jr«au «1« too, / ft ft. 1*0 laisiv

I A Cil; S. CARSLbY. I
l a Olw!

ST LHWHtHCE ROiBOHSHSR B.3.
i:\rtirsloiD ;> l’on .' ion fit* l v Fêlf 

iln Li r»ilRft;inrn
1

• il- '«’» ! • ' d n»’ ' *
b i« « «S-. Ml *1 blllf - !U-qn M. « «I»

i--!i!«" mi ptix '1 MU P" ■ «• in H- ’ - ••
« lus «•. p«.iir !•••!!«- lé-.'" • - rn -o ^'0" * 

r* «I rt .Mfibuv Lo «•« •i c'-. «tiui 'D s ». ** 
; 0 " IcuDcr u :

- 4j ,tMl <•,Ml, d« iO 1 11«"iNow 1 v
tanta Beau N t noi*. Valb \ -'1 h 1 ' m • •# 
Maloné. rt. |* l "••’insuii • •Ir.Mt- i< .
4 • v ... I V P ”• dl r » »
t,*Hf |n « ou. L'‘.»M,iar.i’>i l *•
mm bée. VaJIcvn.M. Humln^'fn^ i
«L*|4) JI.HI. n Ilir ‘ ’
M.'Mfha nuis Vftlltyflcld. Hm Ms
ion*. *' <*iqrin Mp- ux éndratté «Iti

Il u rr «vi flrsHlIIflft fit* la iHlê
èft n 4$« i u' J 1 1 * *. d » • ■ '1

ILS. rMin S. U nt.Mpqaaln rfa Montréal 12 à 1/s

4642



LA PRESSE JEUDI » JUILLET ISO*»

DANS TOUT LE PAYS
“ Chemises...

Blanches et de Couleur
Bir DonaM Smith célèbre l’anni- 

versaire rie la Conlèdérstion 
4 Londres

Grande reception et grand 
banquet

La Grande Ven*'1 du Vendredi
Nous sommes au premier rang, et cela depuis des 
années. On peut sen procurer dans tous les prin­
cipaux tissus cl à des prix pour convenir à toutes 
les bourses............................

TTü'.ifâT, y. F.. 2 — T>a fM* à* U 
Piiiawnr** n été tAmerré* ici avec plu*
<j Acl«t que iamai*. Pour la pr«fm*ci» 
f^ia. à «'1 tte oo'H«K»n, citait jour 
con»:^ «lan» les érolee puMwjno. Plu-
* «mu-s ont & raidi sur

citadelle *»t il y <rut f»*u d’artitfio<*. 
'Toutf lo» ft.liflcea fwblicfl ot la plupart 
îles /Vlifite*» privés étaient orn»T. d<» 
drapeaux. On fit de* excursions : il y 
eut rour*en <*a b h’j die», cours*-» U«t 
chevaux, etc.

On a remarqué qu'il n*y avait pa* 
de drapeaux ni de dévorations bur 1* 
difwe du pariomeut provincial.

Ottawa. 2 La féie de la Puissan- 
cr a été généraienwtit oharrvée, Ici ; 
mais *arj< éclat. La plupart des éta- 
bHraemcpU de cormneree éNjent fer­
més. l»ans Tapréw-midi, il y 
jeux au parc Lausdowne»

Winnipeg, 2 — I/érénoment lo plus 
remarquable de la célébration de la fête 
de la PuisMüce a été nu concours *le 
bicrdlkftea pour 'îo titre *Je champion ; 
ce qui eut pour cflet d’attirer une foule 
considérable. Le record d’im mille a 
été réduit à 2.0s.

Ixmkitv**. 2 II y a tant de Cana­
diens, A I.*ondr«e. en ce moment, que la 
Vête de la Pu.HiMinee du Canada y a 
été célébrée avec un éclat plus qu’or­
dinaire. 5Lr I>onald et lady Smith ont 
lancé un crand nombre d'invitation* 
d’aASBsfer ft tine Téc«-*ption donnée par 
eux dan* l’aprê» midi. On eut dit. A 
l’Institut Impérial, que tons Cana 
(liens du Royaume y étaient présents. 
ML''e Marie Hollint: head, de Mont 
r^al ; Mie E. Miller, de Winnipeg ; 
M. Ounnirig'hsirn. de Montréal, et M. 
H. Cowper, de Toronto, ont fait en­
tendre «tout ft tour des chants, et la 
fanfare “Blue Hungarian’* a exécuté 
un joli programme mueiral. Il y avait 
environ r»O0 ou 600 per^onor i>rébf*n 
te». p«rnii éewquelie» b*' trouvaient : 
le marquis de I»rue, le comte et la 
romtesse de Sf'lbourrie, le marquis ot 
la marqui>' Iyar^dawne, |<* marquis
et la marquise de Ri|>oii. lord et lady 
Hersche;i. lord v t lady Playfair, lord 
et lady Ma«*>'n ugliton ; le marquis et la 
marquise de Brendatbane, lord et ladr 
Rafleig^h. lord et lady Buhso';, »|. Killo- 
wen ; le marqim et la marquise de 
T/Ot.hian. iped Haddo, lord eti uly Bal- 
four. de Burieirli ; le comte et i . om 
tease de JJi-hfleM, le comte et la ♦om- 

d» .1er-- \ ladv X, . d
et tadyKnu’.-ford. le comte ei . « ..,n 
t«fc»e de I»erby et Indy 1 - t bel Slfln*v. 
î bon. Joseph et Mm« t Tinr.il* r ’ain. 
Ü'hon. éic.rrse J. et Mme tiov.-h^n. Sir 
John et lady Lubbo'k. sir William et 
4ad>' Pvw ' *n. le principal t.rnm. - 
McKenzie Brnted. eir Arthur et lady 
Halibroton. su’ Kre«ierick Abc’. -Thoti. 
et Mme Edward Blake, lo professeur 
cf Mme Peterson, >'r l'rancis et lady 
rVtWjnron, lawiy Tupp-r. 1<« lape 
Mme McMahon, le juire et Mme fiwyn | 
fie. l'ar-die*. *V|iie d*- la T’erre > Ru 
per’ M et \inie V f Xewoomb. 
et Mme James Hne.«. M. < R. Hosuner, i 
M er \l.nte M. Kenz • ‘ Mme sper
îimtr. Mlle Alice et M!'- LV. Robson, ‘ 
Nile Béatn- > Hamilton, M. A P.* nit

lin l’absence de lady Smith. Mme
•T G • •'uv*- a reçu les inviléü nvec • 
sir Donald Smith.

Dan* la soirée, il y eut bami-ief nu 
pair - de I'hAtci W est mine % r. sous la 
présidence de > r Donald Smith 
Etaient présents : le marquis de lx»r- ! 
ne. ersm ♦ e de S ' î>* i me, IO i*d We! by.
sir Stafford Northcote. M P. .-'r M- 
IvenTte P c’i. rh/*n. Edward B! i 
ke. M TV. sr AIIstî RoMitt. M P., 
e r Erancis 1W. l'amira! Field.
M. P sir I r- deri* k Abel. IV-uî. g*’- 
oéral Laurie, M. P . rarchevéqu*- d* a 
Terre ,|e Kupert. le principal tirant. I 
le Ih* W Peterson. r H '.' lid rnrds, 

Sanford 1 '••miiiL'. *-ol 1 -t Her- i 
bort. le * apitaine Kirkpatrick, le ca­
pitaine Ogïlvie, M. F. L. >,T»CTTombe,
* ’• R.. M F. » V Sen recant. M. W. H. 
Beatty, M. .l»mc» R.*>s, M (V H. 
H'icmier. M. AL-K-'üzi.. .M Alex Lang. 
M A F. tiauit. M. Thomas Skinn»*». 
Aï Ha nsoii. Al Sperling. M. .I<*seph 
W*rig!ey. M. John Huddtvrr. col. <‘ot 
ton. MS V. Alexander. M. Peter Byr- i 
ne M J..jüi How ard. M Ecrlv s Wr- i 
îion. M. J fi. t o'mer et le personnel J 
de bureaux du haut-eomtnisuaire.

La sall-e était in»arnifi*jUAinent «iNvi- 
rée de drap niir canadiens et de ffeur*. : 
Envircn 1ST» |.eisonne*' ont pris jJaee | 
à In tab'e «b» hanqmd. 
f'a été le pin* grand banquet canadien | 

qui fui jamais ^onné j Londres. <>n a 
l.M>rté des tonsta a la marine et ft Ta»*, 
inée. réipon».par l’amiral Field, sir 
Francis T>* Win fou et ic colonel Her­
bert.

“A li pni^vanee du Panada”. pr« 
posé par s,r DonaM Smith. diM'our» par 
e r McKenr.;** Bon VJ

A'i gouverneur géué d et *c« yré- 
déces^uirs”. par Thon .Edward Bla­
ke. diseours par le marqui* de î.orne.

** Au partefluent impériaî”. proposé 
par le principal! Grant, diseours par 
lord W.eby et > général Laurie. I,‘ar­
chevêque «Ick Terres «le Ru.)»«>rt a pro- 
po-é ir. sauté du présMerH Pendant le 
dbirr ‘a fanfare a fait entendre 
plus l*eanx nouveaux de musique.

•t 'etirichit le 
poisons que 

yex-le. q-h

PA Hr SOIIMKR
n: i it; si aiaim;

Après midi, «T heur'# . *.clr, S La

r, ROSSI BROS., m robatra grotes- 
ae« I
Mi*s FI M JIAHïi danseuse.
Mi • >f AfiOti; K I (». t liant et dat -

«IOHN I .F* T. A ï R J célébré j«»ngleiir. 
^li-- J ITT SE A. ^ int*'U‘-i’ liougr» i

R. J. TOOKE,
>553 rue 5te-Catherine Est. 

177 rue St-Jacques.
2387 rue 5te-Catherine Ouest

D

ITAISON TON
:f 1 >j^ .f

olonial House
............PLACE PHILIPPE

lotie Grande fente Annuelle de II

U

Tous nos.....

CHAPEAUX POUR DAMES

COMMENCERA DEMAIN
Toutes nos ventes antérieures tombent dans l’ombre quand on compare les offrandes qu«. 

faisons cette année. Nous avons parcouru notre etablissement en entier, prenant piece par piec 
lui avons fait une réduction, de sorte qu’il ne reste pas un seul petit coin qui n’ait subi (’Operatic 
la réduction. Nous sommes certains de voir a nos comptoirs toutes les pratiques de la cité et 
campagnes environnantes, car avec de tels prix il n'y a plusa reculer, les gens, meme ceux qui r 
ront pas besoin achèteront. Pour vous convaincre de la vérité, venez demain et voyez si ce que i 
avançons n’est pas la vérité.

A MOITIE ITMX ELLE DE
Tous nos Nous en avons des milliers accumulés depuis notre derniere vente du mois d’Avril, que nousi 

•• rons a des prix tellement bas, que nous sommes certains d’avance, qu’ils seront tous vendus dei
soir. Il faut qu’ils se vendent demain a quelque sacrifice que ce soit.

T”i i • n 1 n I Coupons de Soie, Velours, Etoffes a Robes Noirs, Toiles, Cctons, Doublures, Flanelles, Cotoi araSOlS Harms Gil UGlltGllG ^es, Garnitures, Dentelles et Broderies, Etc., Etc. Des milliers découpons de toutes sortes, p
lesquels vous pourrez faire un choix a

A MOTH K PRIX'

CORSETS Mêlés en Net

MOITIE DU PRIX MARQUE AUPARAVANT

\ 40 OTOÎSTTS.

HENRY MORGAN & CO.
MO XT R RA F,

PrHîirt*
DANS LF SOL HASSf.M KNT

Grande vente A rédu< tmn pendant le mol* 
de juillet de tot»$ no* roupoii* de prZ-larte. 
linoléum!». rt«\ Atant l'ar. uroulalton de tou* 
no* roui on* nu printer»;!»*.

• 'oiipoMs de* *'Mite<« larveuni »>t longueur*, 
v.n. ttdl : MOITIK l’IUX.

Kf*rbUi»|erlrs 
A” rnFMiKn r[.AN‘’HFR

Voie» de* prix de reduct'oo qui vont 
fair© du bruit parmi nos confreres

Beau granJ Boileroval No9. valant 
75c. Notre prix de reduction a nous 
pour vendredi 28c.

Belle Boite a pain, vernie et fleuri©, 
vous payez la même chose dans les 
magasins de fer a 50c. Ici vendredi 
19c.

Nouvel!» Tordeuee. avec rouleaux 
en caoutchouc blanc solide ; les au­
tres les vendent S2.50. Ici vendredi 
pour $1.69.

Icrrorirs ot Ynl»se!lc
AT’ PREMIER PLAN'» HER 

vanta* d Hat. n"U» pou-
de 25 p.c.

d* » arro rraip*. 
h la gl*' r, pn*

Pétulant
von* paranttr quo n<»* prix 
plus l»a* qno vaux du rrn».

1300 plat* an Imitation 
pour renfiiurea ou la «r^iu 
rAa»i!ior ItR*. vendredi, •‘to 

.’{(Ni plat* Imltallon do verra r<->upé pour 
nl' honi». lo prix du «lAtatl a*t rie lf>'. 
prix, v andra.ii. 7r.
2T»rt «lorizalne* do verra* fi l>aa ou po» 
MAre. *e détHillatit rA(p il IA rament à 77 
douzaine • 0*1 »■ i «4110 vou* pourra* !o* . 
toi plu* h»* qua h* prix do la manufae 
vendredi, 3<~ rh»*uin 

Sot* d» table « <-**n| ron*rit :
1 beurrier aver * . uverrla.
1 n»< rlor * ’ “i• couverola.
1 P'wte-rulHer*
1 pot pour la rrAine.
T'a* *ei* *e dAtaillent partout A .W* 

pend*nt< loi, vandradi, oohi* n* von* 
dron* que lf*r le i»»'t.

Paraaol» de »
en b«»l* naturel, 
fantaisie. Notre 
réduits pour va 

Par»**d» on ro 
i|*. et bout* de 
vendredi. Jl.lMs

■>ie liuatii'ée. «vec manrha J out **>nt nu j* 
t'.uatiA»- p.vite. et bord* .;*• f lnut ju*qu A 2*. 
f» ix régulier e*t de fl.fto. j •'<» douxatne* 
Idn-li ft Hf»< . j lande. h«>rd* o»

matv ha* i»o- J falîlant jamai* 
v. valant *3. chsvtm.

■ lo fantat*! 
slvin** dur

1 *»li* ou andomm»
vendredi. T't** «'h* 

. » niou-h.-lr* '-•» I* 
rlé* pour n»e**l»nr» 
moum <1* 15*", vend

Wrrrrrlfft
LANXHER D ENTRE F .

ml neVoiol
Intérêt,

I *■

Ibntt llr* rl Brodfrlfft
i PL* N< MF.n !>' r.NTRFF. 

da dent
a an*une rédu«-tlon 

aurtout parmi la* hoimua*
72 douzaine* do «ravata* qui ^e lavant, 

t l«ujr maxslaur*. relie* qui *e détaillent par- 
' tout à I »c. i l, vendredi, povir .V < hamne. 
j do»iraine>- de .ravale» eu mue ou *a-

tin. «"oulotir 1 >ftle ou f..nrée. patron» le*: plu* 
I nouveaux, valant 2.V-. vendredi 12 «'ha’*»ine.
j 22T* douzaine* «le c.-vUep . 4 double», .'uns
I fouie* le* forme*, pour me<leur*, 1 é*‘, ven- 
! dredl. Sr chacun.

de de ri‘*l|a ter* b on v a lan-îetinr 
lure t«»u n«ur- a e«- Inaertion» . Il y en 
ml «pii 'aient liv- i* ie»ae vendredi. S'- 
Iron 40f| verge* «1* dentelle vaieneienn- 

; e* de largo, pour garniture*. .Tan»-»!* 
n'avon* vendu ce* daptella* rucii*» d» 

Tant qu'il y en aura vendT*1i ft ’ «

Cl il lits
PLANCHER P ENTREE.

t onvérféH et foufroplod* blancs
A t ' PRKMIPR PLAN* HER

I Prix réduit*, beaucoup plus r 
I prix cofttanf II no»j* faut abto 
« d«iu-e notre «lo» u

3 cainsca de joli* Couvropierla blnnco * n* f l>r

QUAND
ils ont Soif.......
Dumnt î« temps des fûtes et qîiT^l^it chaud les sens nnt 

besoin de l»reuv.iL,'es rafr.iichissaiit^. <l^at€■ mais Us veulent
avoir le^ hér i.tit de SodÀ * rèm\ Ginger Aio ou Kau
de Seltz iSÂla M ater^eVmeilleurs^nntJceux d^Aa

'ÀCC 4r“ \ 5 5

Marque

Ri
Sources l.ai 
mauvais effi
F A BRI QU ^ PAR Li

( id ffEaa de Source 1
* 90 RUE BEAUDRY

Valeur....
==Etonnante

Des millier® et des milliers de Bar- pour lits rloublca un peu endomma | 
pains semblables seront offerts dans gcs. »»nnf<

alant 21‘<". vondrrril, 1R<' l< 
purr ro**. pout

r.irfuin» et SaToiiü
PLAN* HKR DT.NTREF.
Coo h<m.*su-* •»* j'.”.■ *" '" » franai* * 
rh'*u tr^>iA, vMlam H** . ’.'•iv«1rrdl 9* 

Savon d^- toll*tf* d» P^hrm, IA- 
dl S'

Pou.lr- <1«» t'ril*t t * d* Tappan. 
dro<ltt 5c la boit*.

Papeterie
PLAN» m.n T* ENTREE

Téléphoné 0965

AP PPF.MTFR PLANCHER 
» r* département «1 éplrrrlr? n* f*ra paa I', ’’”’* 

rxceptio»», lui aur*l *ublra l*a tnémra réduo j b,A|J

d* Bon*on, 10c Ici
tton* q«ir no* Hviir^*.

En»pm* Mm connu* 
vendredi 7c.
*;rand» *«'•" d* *r| d* tahlr d* Ri'"#, lOc
le», vendredi f»c.

Dan* no* «rMnd»** rMu 
*on* par to»»te la malK«i 

blié le départeme»»t d elft rie 200 ! 
lot*” bleu marin. f»«*n. 

j braid, le prix original 
j Tou* au même prix, v» 
! lament.

i ams sernotaoies seronv unen» u«n» Nou« le» avionu import:* pour
.ouü«..m,rt vendredi. «%% r°* | T • '

bonne heure si vous voulez profiter , d* ♦«'lie ro­
des meilleures chances et être servi IfablIleinoüD de l.,irt.nns. j Runnn* j,* t n
*y«* «oln. ______ nr rarMir.i n** »-Wn .''Z.r.ï ,ÏÏ. Z

Rpirprie* ! rtan* «n* ««-undo* rAdii< tton* nue noti* fni. I RM uct ion* énormm dans l«« rubana de reiulrMl I9r etfenn
ode* et ruban* rie cou.

I ;:.kha,T« aAr.,-,;.;or ,.t'd h«b,lem.u.»i ri, ira r ! W"hj»” **♦ «I*"" rubtn* ;
I de f*jvl»|*|e. valant rie 40 A 75c I» verge, i
j vendeed!. lie* la verge.
i Ruben .1 garniture*, très laige. nvriré. bro- '
I «-lié. barré, Clr-., etc., valant jtiaqu'A *I.2T» | 

vendredi A

< h.iii^siirrA

labllemcut'
ablllementi •M»

Rienlalls, llarrhnndhfft rn

r.ALKRir:, ie
ut de $1 ;<Jï ft fjw

.ha

Sa'i'-e en boviteille de l’atterson, 10c ici, 
vendredi. T’-sc.

Bl*«-utta *u *oda d* fhrlatle. par boite» 
de a |b* *e vendant dan* toutes le* épirc- âT-.vartein 
ries H 2.V-. {tendant no* ventes du vendredi. J Angola

Al* PREMIER PLANCHER

liés en flnist faifi* rle l’Eau V Nelt# naturelle pure «les 
rentieniB ; il* î1 rAichissen^produisent pas de

T - -« meule' A ^""ri- dan* nr- -
dêvtartemmt d* cbauaur*». S-'tfllers en kld 

1-ajblé; en cuir, bout* en cuir 
10- I» b-’lté , i Htwi’ -cm.’i i» - Kirn*", H >’ en a pafml qui

Non* n oa-.n* pa* b^i'ln d annoncor notre ; . fl. T.', Votre « holx. v«-ndre«ll A
tlri- noir, tout le morde le connaît, qu'il ^
*ul'flee rie r ui r «lire qu** non» en «-.on* - j«y, •. .t#, botlrt^' cf soulier* amérl.-aln*.
!••»* livre* de nfpérée* pou»- notre vente de rtl~. tfln , ,,Rllf ri- *1 75 en montant, notre 
demun. tou jours A 2*. j rrix <lr vendredi. *era ri** $1 1«>.

Bonbona

•léft
PL A N’f’HER.
c bourse* en cvitr.
liant généralement *.r . ven-

\erge.
Coll

PLANTHLR V TP FF..
en

lc| prix

a qui 
prix pour

?S d- 
llgator.
«Iredl. It*.-.

Ij ./.aine* «• 1—ir»e* en evjir Mr-nac
*'<• i»i--unii-''* en nickel, valant 3fte. ver
riredi J»«'

Ln b -t d'échantillon* d'éventail* 100 do-i 
*al»>e« en lout, il » et» » parmi qui valent 
J>'«uu A .Tir. Votre choix vendredi A ?-■ cha­
cun.

•oll-|
Arsenlrrlrs

J;^nc I GAI.ERIR. 1er PI^NCHER.

500 libr»» «le chocolat franc*l*. fval*. 
celui qui *e défaille partout A 2»)c. V o-»* 
pourrez en avoir i-i demain, pendant la. 
vente du 1er vendredi de juillet à 10c la 
livra.

Pamphiirs ci Parasol si
PLANCHER RENTREE

K»

f»»*-. vendre

nu» hoirs
iTREl

No*,»* avons fait de gi.xnde* ré.i 
non» '-p.itemcnt «b parasol* 
guration da notre gian-le vente

cha- un. j Suivez la foule et ve»i» verre* que tou», le* 
I p . *«* tlltigemnt vers ce riépartement. oû
; voua pourrez i hoi*ir parmi 100 cnuealn» en 
1 métal hlane, re« ou verra « u pebiche. *e détall- 

»ani jam u* nicin.» de 25 , et racrifléa ven- 
borri* en i rire-li 7- chacun.

Vutillon»> pro Ni MANQLEZ PAS f*F VOIP, CES OR 
y en a parmi | JL i s DEMAIN.

rf'LANN’HFR T 
TÉjO do»iraine*

pnurKl inau- j bftLlet i- ou en ri ^
•ie 'Juillet, j v• r>&■ d une manufl

GRANDE EXCITATION DANS t£S SOIES, VE N DRE 01.-Il y aura une telle activité dans ce departement que nous sommes 
certains d'y trouver des pratiques d\»n bout a l’autre dé la Cite*, nous sommes surs que ceux qui prétendent faire beau- 
coup dans les Soies, ouvriraient les yétu* s’ils venaient à cotre ve*te de Soie, Vendredi.

2ç>20 verges de Soie Habituai, pour, matinees, un pe« endontmagées, celles qui se détaillent partout a 35c la verge, 
vous les trouverez ici sur notre Table d^(Bargain, au 2nd fixage, pies tie l’Elevateur, a 12' la verge.

foiitellêiifl
! GALERIE 1*r PT.A NOTER

M R is et SoHl-Vêlrnimt^ de USHRf*.

? SECOND PLAîm’HER

Toiles rl ( olons.
«MEME PL \M HEU

set*. \ «'ndr

•endredl

LES
l tnr^

couture

de

que

B! N I H. Il
8« rr»hjiif» romiti

AJTni*.xion. H»
r» conl

roiiAol

n BFRNVRD,

Le* enfantl’.i- 
1 un lotir »lo «m* 

204 2

» c*nt».
nu-'*-*, va

v

a - - -

Prônez xou» tic l'huii*' »!«' fuir fin 
moruo «l'unrv infiniùrc ou ri u no xtitr»*. 
\‘oti» Mtrr peut-êtro ohligû JVu pnn- 
<lr.» et von* no lo jiourrc» pn*. F*«oyni 
’r rtn N'iüritif »lo J®«k*ot». d roux !>ê- 
r.éft. b rrr I» t**uu » )*'A propriétés ilé 
J-buiV »nnft m éprouver ln mnnrAi» 
goOt ou In* «Oitc». Al» bon Je diminue
ffippêrit il ranaraenté. I rafanf® le 

lv 1 j,*. nprennent de b««n gré

—Ont no* icv't*»ur» qui éprerront
>qî <*t tin - , ■- ni 5i Ma
not. m ! th#rff». IV» rtf'* St «lacqticn,
>IontréAl. f» • *vront ginti* !• “Guide

20,25 et 30 CtS
GARTH & CIE

Invitent ceux qui désirent acheter des Accessoires .A 
(îaz ou à l’Electricité de venir visiter leur magnifique 
Exposition. Tous les derniers dessins en fait de 
(ilobes, Abat-jour. etc. On peut prendre des enga­
gements pour quelque *oir que ce soit.

536 3542 Rue Craig

Objets de Fantaisie
GALERIE. l«r PLANCHER.\

Fri** »r*. ** v*n<S*nt toujour* vt
I ftr i» douzalné.

Charroi» moyenne grandeur, Jftçent*. A en- 
dredl, 4 cent*.

Bn;*se* a cbevenx. 19c. Vendredi 
Roue* ft tracer, 10 cent*. Vtndr 
*et< da bottons en ca-luloiJ» pour 

lant 76c. Vendredi
Menus articles

SETON D PLANCHER \
Broche* en o* pour tricoter, 10c, v|b Irftdl, 

N- la p*u-. V
Epingle* ft têto* noire*, 3 cent», v'tyred!,

1 r*nt
I

P*-, b> t ent*. Vendredi, h -ent*.
Krlngle* ft cheveux p*r 12 paquet», 

i Vendredi. f« c*nt».
Agrafes Planches ou noires. 6c. Yeaéredl 2e.

Doublures

FFFOND PLANCHER.
20 piè,-** ri* l.tnel*tte d Irlande. a*ortl** d* 

couleur*. 40 pouce» > Inrgc. valant rêgu- 
iléremertt Ibo vendredi 12-a-*.

Eloffrs ü Kobes de (ouleiirs

FECOND PLANCHER.
T,a meilleure pi» '' r^ur acheter vos ét^f- 

fe* ft robe* e*f : oO voue pom-e» 1»* ». b*. 
t#r !• meilleur mar- hé p- -elble. c eat A-dire,
Ici.

Vcri.-l quelque» un* d* no* prix de luillef :
T n lot d étoffe» ft ro*'»* de f»ntat«1e. De. 

b'tg* tmit laine et-, et, Ftoff** q*je r.0.1* 
avon* xendue» auparax-ent ftO> . vendredi, 15c.

htoffr* !»»•*».'naleo,assorties dans les « ■> -leurs les 
; pi i* noue*l’es , le prrx éta»t ds 60e. Votre choix, 

demain, a 25c
ftlohatrs siciliens, arrivés un peu tard poor la 

saison, marqués A fl.'c Vendredi Jfta.
Etoffés noires

I FECOND PT.AN«'Hl'.n
<"e»t un fait bien r- -.nu que notre dé­

partement rie n«)|r ent < • q»l 11 \ a de mie t 
dan- tout Montréal et que no» prix *ont 
toujour* plu# ba» qti'glleur*.

o. ne » stanUne noire. 43 pouce» de lar- 
g'iir. vrInu' 50c, vendtedl 2TV .

^.1* P I.A'fniER

|3flmizainr«d« Jgqnetto* avec pemptis et 
Ineerrion. grosses manche», volant $1 2.1. 

Vendredi Tfc.

Petit* Tablier* garni* en dentelle torchon 
pour enfanta, 01m . Vendredi éfte.

.Vt dou • «ine- do BavottM blanche* rdur h*4 
[ be», 10c. Vendredi 5c.

JX Smhtrx
QUATRIEME PI \N( HER 

Chui*o» Irer-.'nnie' on N->;s antique. xa»o‘ 
$1 7.V Vendredi fl.06.

( hai-efi de '-alla a dîner antinue.*, relies qui
l»«t dou aine» de >er\iePe« de table telinn • * vendent f! 'V ^ • . n

; ti , \alant de .*'> a chacune. Voue . c u^e^ Je ' *e dlnor foiid en cnlr. U a
leurra • r hr lair «lama n m. »»bftl*Ot>- qui ïe* vendent 1 l*qu a f- A| pourrez rhr,uir demara inc.

Sets de .«ou •« mor< «aux. re< ouvert» ee

10c.
Vendredi 5c.

___  (irandea aerviette* de bain, 20 x lô pouce*.
( haplîliix t’1 Fleura ! vn nt : Vendredi l.‘•.

SEC if i i><
Il faiit absolument tout clairer, et le ’ :ie «Pimassée, « rue, l pnu< e* d

meilllutr m#ven d’v arriver, c ost de largeur, valantVen«’re 11 r/«.
faire uKn--'reducticn de prix qui ne IncîifiiiH’s H MtlIlbSClinrs tlé CoUlPUI'* 
puisse pas être cqaler par aucune
autre maison delà cité. , PLAM HER

Sanors en paille pour jeunes fil'es N-.tre stock de C olonnade* e*! boau- o ip 
xiMimnf ? ^ V *» n ^ d i 9-0 t- P ; r ' . mai» a ■ ec : e ' c«!«'' - tton*.et enfants, valant 25c. Vendredi 4 c ^ certaiM. .-«* :.m '-oir dt.nin-.er

Une table rempliedeioiiaChapeaux ,„t idemcnt 
depailledefantaisie.de toutes sor- ( n lot rie Lft'vn» fleurb oue r^ns avon» 
tes, de cette année, valant de 35c a né a vendus a Jfrc. a xotra choit vendretti a 

6- ln \ni -e
120 piecae d Indienne* anglaises .T! pouce»75c. Vendredi 10c.

Nos Chapeaux de paü'e suisse, va- «b-! «t. « . ulr j * >tic-. quenousxen-
lant $1.00. Vendredi 25c. | ! » , . «« « «to i ^ < ami rn s •••'o-*ni».

Sailor* en paille suisse, garnis, va- blcu»et i >ts» «eulei!;.» nt. valant P«. IVu- 
lant $2.00. Vendredi A9c.

Fleurs françaises, au paquet. 35c.
Vendredi 8c.

Roses françaises, par paquets de 3, 
valant 35c- Vendredi 10c.

Roses françaises, avec feuillage, 
va ant 35c. Vendredi 15c.

Des milliers d'Aigrettes blanches 
ou noires, vs'ant de 15c a 35c. Ven­
dredi 5c et 8c.

\e\% A Voile»

BP* OND PLANCHER
Voici dé» Job !>*» centaines 

ani-ta*. val*fit . 
drr«ll ft Se et 1

tiarnlturrs et Boucle»

SECOND FLANCHKR
Pu* énorme qui 

Joli* patmn» cl b 
*W\ xrndrodl. T *•.«•.

ftptnglr» «Ir f»nl»l 
lant» ci en PUrrr riti H» 
3R«*. xotre : noix xcnfir-

brrn-atcllc «I rti pcluchs. valant $75.00. Van* 
dredl $42.jn.

Sa:f. do . hamhra en hm* antique. da« mai* 
aon* ft longa erédlté dainsndtnt |30.*jO. Ici 
Vendredi pour S1T.60.

Table» da KSlle ft dîner *n bni* antique ou 
en csriaier. a'er panneaux riextet.«ion, va­
lant $7..SO. Vandradi

Uldeaax
QUATRIEME PLANCHER 

.loi!» Rideaux en dentelle Nottingham, 
h!an * ou • oru~. 3* verge* de long, prix reg i 
liar H.»* * Vendredi ?l 1» naira.

1 no hgne <peei*ia de T;idéaux hlane* on 
erru*. «n deotalle. 8 verge* «Je longueur. b«*>r.ft 
patron*, 'alant 75c. Vendredi SOr la poire.

MouateUsee éstir ea pour rideaux. 40 pr» 
de large pan on» et rosleur» assorti», prix 
\ »rianf do .Tic n 4<<' Vendredi 20e la verge.

l n lot apertal de Mou**eline* de emilaura 
a#*ortte», t niant Pe la verge. Vandradi. 5c 
la x erpre. _ _

entra de roulcue». x niant ?5o
m., j» « •• »««•«■• - endredl .SOe.
3- . r.c* a Itidennx. n\ec ornement» en cuivra.Coatume* an Thick pour dame*, caqn «1 \ a Vn.,.jrtf,rii tv- 
de plu» nouvesu, heUejwnUurs.^ iwPft ir-* J ^bat jour pour fenêtre». 36 x 72 pos, mon

1 i**a *ur un ronlean ft rvaaort et frange», valant 
^ 40,'. Vendredi chacun.

Frange» de oo«l*»iira pour ftbst iour. «e d* 
TROISIEME FLANCHER j taillasse Vendredi lioiaxerge.

Fetilee robe* en mou**ellnede osslesf t*our J lABlA
, enf»nt*. laiani 75«*, \ endn'di I • » tt»ix xit- pi avi ugni- t »•* ! jü bonnette» do bebée. importée* pour être j Ql- A TL I KM r I LANt hf.r

'"** vrn* i vendue* ft Vendredi 8c. Hesu Tapi* ?'nion. 3ipoure« <
T.neors 100 dotiftalne* de noa famsuae* sial i i patron* revere: ^ie* ; prix reguliei 

1 nee* * bîv- pour notre grande ven te de domsln. ' dredl 47r la \erge.
Vrnr «i« bosne heure ioU' '•oulev. en iapt-. iapeairy, ««mienabie «u

i nvoir une. »r ce departemout *cm h<*ndé de p%**rtge< ou-nlle* ft diner, valant
! monde, demain, et U e*t « eDam que c#-* 1"0 | diedi »* la verge, 

itité «lr garniture» en tai» d«'U*Atne» ne dureront P*« longieinp*. , Natte» du Jspon. Mseêe» «ur rob
.;l, , ,

TROISII MK rUKl »<* t*

5 douxaiuea do Jmiuette* garnie* en den

tra Aacriâe* vendredi a 0|r la vergt

Jtpra 4*t ( ostiimc»

TROISIEME PLANCHER
Magnifique* jupe» on alpa> a fleuri noir. 5 

vg* ne iHrge. doubleee en perr.xl in «.bordée* . F
ai e bxrdnre en eu»’, valant Vendredi Ven,l

lar^e. valant $4..A). Vendredi f IÎ3.

Malinres

n«a« Prap Marna Frauçal» noir, tré» léger pe«ir 
I été. ’ a ant r#'taloem«nt ?ée. Pamaln 4«Sc la rge.

.’<00 «lovualnr rie tv>«
eeinturr». »e tendant i 
venrire.il 7»,

«Jianrie* t-otirla» ,lr r 
en bronae, vHlant «Tt^,

gninie» d» hrll- 
\ aient de 25 ft 

ft Pc.
en métal pmir 

iêrement 2T» eta.
talle, pour dames, notre prix 

Vendredi -’Ki
guUer e*t de

i : do. 'Ain de < or«et* «l et< « n neî. rrnx Tnp»* rsr-e-posr chambrer o^. 
qui*even1ent part-ut a «.*« . Notre prix, patron* gaaort.*. «alant pi.w.1 anar ou 

2’tr- j Vandredi. -’Wr.

bonne qualité, ' slant l.Se. Vendi
gv. I
r lot

Union. 1 'ergo .*»rrée 
Tapû 

n trôna 
hacun.

'l riot de Coupon» de Tapi* ton 
Vesdredt ï

rn rpMONr

pour donner plu» d'enconraaement h«i« d.n.o» -lee enxirone -le M-neraH. tel. n-ie N Voint* St «•hur!..,. Hte « nnég-nde. » Henri. M«ie-nneuM-. 
Baptiste, nous paierons le* cher* a tontes relies qui visiteront. nr>tro vente du YrndreJi. sehetiez on non, ««n* vous psieD*ns ^

Termes Comptant- - LA MAISON HAMILTON, rue Sti-Calherine. coin de la rue
Voua reiirre. retie proenrer des tlstst des Pargslne qnl *#re«t offerte Vendredi, en burssn d infermattaaa mfte ds 1 eptréS **• Csrherta#

13454



fi A PRESSE, JEUDI 2 JUILLET ISiHï
(E .TUAT ONS VACANTES

OP AP 11 AP OK un* A4* 4m ek»mt>rm meut lé emm 
é»Sum, »vtc UMiar* réféNit*'! • » értrméééU mé

J*é *m turn rùuUr mu tm 1 «(iU a ju»^4 *
4i -J
| \ ^ ■ «APM «M
v" Ofci; rr1 r r

\U9 *•!•• ho P* rém

kP . • V *'
• l«.» |» Jl

é'éJriêtrr AU N :. I JH ru# K#rri
<)'

fl iis les jiü1
_____ _ I I* t*t

o' un»

OPINIONS CONSKR«ATRIPES
ly 'AI., j,/* yg|,(.»* bifof.tit» «If

coi>fé<R*nitioii, mpi« A qu’iî y 
fa««»rf betuvoup j rp|pp pour l’uuioa 

% r.»« *-» *»| ofov au<-\ »• :
H» u.-rAl<s |M> i«uai fair» U L

>ur I» *ocl+tè
IlBiu> 11» fr» • Pi

] mm* m 1 ld. ru» -o«i

MAISONS A LOUER

A LOI RS au « nir». I *
leinrai» o«"u» arand** biju 

r <o4Hua». P'adirM r ov N* 1*^
«u«.

CHAMBRES A LOUER

«HAHBKF >19 ûr d- vant

/IRAMBSKH A LOrvK < 
\ bl#»*. ' n fi tu il
piod*r^ 1<> A M Loui*.

I
■

»

pillion •Joiijiu*nr«k, dana la grnndf 
stAu*' louii^réf qui «éfMirf la «fltif tor 
ridf d« « «qximiat*^ df U r^u«* glacia'.o 
df« Pfipiiiiiivtfa, f>t quf I*» iôMblt.'ii Hifr* 
th< jiar !*•» honiuifa locaux ft ainc^rfR 
qui ont foiidé ta rouf Adoration uVat pu» 
atioorv attfint, bifii loin de la maiB
que du u» .'«i» Tiugt-uvuf unnéeiü «(‘Otilée# 
Mjiii c< régime, U* Canada a oiao'hA 
d'n u 14». uu peu leur peut être, uuiia 
eonfiu et «ftr ver» le but A atteindre.

I/uoiou d«*»» esprit» et «!•*» e«M*ur4 
i»\*»it point parfait, i! «Vu faut de beau­
coup ; mai» il e»t évident que IVntente 
entre li4*» divera élément» qui iH-iuipiiBifUt 
notre p^mlatiou devient meiUeure à 
netiure que cfa éU'mvuts »e rappro- 
•beut et apprennent 1 ne bien connai- 
,re

Le reapect df« droits et des opinions 
!«' • ha un sur le terrain de la religion 
t de la race a certes encore des progrès 

^ faire pour arriver A la perfection, ce 
!iie l’on ne peut espérer, la perfection

paya, telle a toujours 
ils y *er<*nt fritte*, 

uia* » n iiiAme tfiiijM» 
K' “Mair* n’auront 

rien A leur reprorber s’ils font daqiaraf* 
Ire <v système d’oui me m* me qui u Juré 
trop lougtetiiiMi.

la» *’MotHie", s’inspirant de la '‘Mi­
nerve”, »p.r>tro|>Iie ainsi ceux qui ont 
soif d’un ehaugeuient :

u étant pas d ce moud* 
1 concitoyens d
origine sont b 
Utefois, q u’eUe■

Nos nlatums 
autre culte et 
auconp moins 
ne l’étaient R

Iwe peuple i 
il faut le Tn 
fries, «lit la 
de principes.

|iottrr
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vingt neuf ans. Certes, on trouve 
| « more ii« s fanatiques, de» intolérants, 

«1* > francxiphobes dans notr»* |>opu!a- 
tion anglaise, et le spectacle d'une fai- 
Me mim-rité catholique et française op­
primer depuis six ans par une majorité 
protestante et anglaise n’est pas de 
nature :> nous faire chanter aujourd’hui 
les beauté* et les bienfaits de la Confé­
dération.

M >;* d ne faut p^s oublier qu’il s’est 
trouvé à la chambre fédérale, une ma­
jorité toute anglü.se et protestante prê­
te A red res'.* r cette injustice par une 
loi remédia trice et qu’elle n’a été em- 
pé' liée de le faire que par une obstrue- 
ti*'U systéniatique faite dans des inté- 
r.’is purement politiques, alors que la 
députation catholique se divisait pres­
que également sur cette même question.

voulu un changeaient ï 
donner *40» «ièlai» iuu- 
M morve”. CHi 1 nytuent 
oh ingeiiient d’iubtmne», 

ornent d’idée», — qu’il en j»renfie 
tout A pleine mesure, tant qu’il 
1. Qu’il «Vu suture du matin au 

«oir ; qu’on le hotrrre.de Laurier ; qu’txn 
• ‘abr< ive «le Tartea et de Préfontal- 
nes ; qu'on lui fa«»e lire «lu e«*ir au ma­
lin la -IVtT ♦».” le ‘ S ur”, le "Réveil.’* 
et le “Cultivateur** ; on atrjcni—nt'Ta 
le oroibre de* libre*-penseur», des nian- 
geitr" de pré>ir«*« et dea hüoU. mais ce 
sera un changroment. Oui, le p*Miple 
.» voulu un changement •‘pour voir” i 
ch ! bien, nos ndversairea auraient-iW», 
par hasard, i’cudnce «le croire que noua 
craignons ce changement ?

OPINIONS DES CAN ADIEM8- 
AM DR ICA INS

Ka presse «an idiemie française, anv 
Etats-Un s, »e réjouit généralement du 
•onvAs revuporté par le parti libéral.

L Ainêrojiie,” de Rà!«leEtird, est
particulièrement intéressante :

VFM'KB- <0 »*■A » «.]r«a»r L>on l-».»» •, m
yj-

P*r

* vr.s; ‘ f f. (b' 1» t 
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pour raff 
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MOB» hydr»»l’qi
b^TMè». 4» W»U«, p«>Bf tmlTr- ;»(;.-:ionu»r (o < 
•ona» > m*cb t - 0»o. Well* et ; o. as.Li -
2Ü rue St 0«*r»v.
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1 le plu» court «JéiB». 
•>*v îusDt», rapt on sc

«aatoaarlA r«M
•and tlon» fsci.M. > 4<Jr»9«*r A . C 
1» ni» St J*cquM. cbBmbre» 14 «t 17.

VSKDBB—A Aüâtkecle* Mont», 
qiuiutè Aé t>»»ax lot» à bâ’tr d- 

(’BBdeur*. bu boni d’ua aiAaalfiqu» 1 
Xi-u* S'»dr-»^r A M. P‘»rre Bohéu:
A»Btb«

A

pETITK8 froftr 
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p/RPÜ-rn» médAllP
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jf- ’iT bu >■ . j7 : ••• V » ’i'.

’n vnln. dit la “Minerve" que 
1 îx ca- hent leur jeu. Us sont 
mgiatcR. Comme dans ]a fah’e 
bout de Toreille qui vient tout

re profits, voici, dit-el’e, un fait 
significatif. Les lil*érau\ avaient 

» le droit de propriété d’un pam- 
intituV "Theory atid Fa«:ts”. 

un plaidoyer, qui ne manque pas 
denr, en faveur du ]ibre-é«’4iange. 
* «!•".?irait A servir de lit!*’rature 
»rale. Or. on en a limité la dis­
ion à un nombre relativement p*»- 
exetnplaires, parce qu’il avouait 
franchement le» principes libre- 
îgistes du parti.
1 voisins des Etats-Unis, nénn- 
t. ont bi.-n compris la signification 
victoire libéraV. Us savent que le 
upréme du p.irri de M. Laurier 
’ouvrir le marché canadien aux 
gers, quels qne puissent en être 
sulfata pour l’inaustrie <*anadien- 
» savent encore que les libéraux 
illeront en sournois à atteindre

DIVERS

TMSPARr-L» ?
• " toi Bn<*

»t mi'jtmr'.enmnt A : 
•a rrtoar A l'adre*»*

ISl»? ru# ClArk.

Et

( ) M A > I>K A B- he- - 
n*é prix rt coiulit..

*
i» ptr t tire b S.

voyon<*-nons tous les journaux 
ns fêter A qui mieux mieux le 
• M. Laurier, et en «lire claire- 

conséquences et la signîtica-

onfrère cite. ce propos, queî- 
iions d'-« journaux américains, 
1res les puivantes :

r.at** Jit • "Il devrait v avoir

I*» suc. »\s. slit (die, dv*» partisans de 
la réciprocité, aux dernière» élections 
généra. N a du Canada, dênnaatre encore 
«me foi», que le <ié*ir suprême de» dif­
férente* eei'tion* «lu continent améri­
cain. tend vers une i*sion d’intérêts.

Lhon. M. Laurier, qui délai ta «lan» 
la carrière politique qi’inu'.e protection­
niste, eut A modifier quelque |>eu ses 
vues, pour kts harmoniser avec celles { 
de alliés, mais ceux qui «’attendent 
à trouver lui un librê-éehangiate A i 
tous crins, se trompent étrangement.

M. Laurier «1«* î’écote progresdis- i 
te. et n’est radical en rien. Calme <Lin§ j 
bv* tourmente», patient dans la d»"'- j 
faite. >*» |x>ss*'dant. s’observant tou­
jours. avec sa verve toute française et 
ea logique anglaiee.H se trouve le trait j 
d’union idéale, qui réunit les deux ra- 
e«*s. ;,Hig apprenti*b*ag>> qu’il a fait J 
dans l’opposition, l’expérienofr qui dé- j 
coule de la défaite «le Mercier, «ont 
autant d’appoints qu’il poe^éde, et aver I 
ea nature es line, presque froide, le peu- j 
P-e p ut être certain que les exem- 1 
pîe* qu’ri la -js»<ra mériteront d’être »ui- | 
vis, et le seront. prc*#e u2tra- ;
mon faine «’efforce «le faire croire A une 
révolte du peuple canadien, «'outre le | 
'lergé ; non1!! n’en croyons rien, le ré- 
rultat d*‘> *»!ect!«>n« A notre point de 

i vue démontre que l’électorat désire la : 
j ««'’paration des questions rriigieuse» ! 
j <V ceik-s de bi politique ; personne ne ; 
i nie au clergé tousi le« droits du citoyen, i 

même celui d’étre candidat, k* seul 
1 j s'ont en dispute semble être ù’influence j 
j indue. On a vu. dans la République 
J Française, dos candidats religieux <ie |
; leiiT* état, et «les Evêques députés. Si 

le é’an.i la y allait franchement, ave*' 1 
| ses candidats curés ou évêque*, (n* «e- ! 

rait iwie amélioration A la -situation, j 
car alors la lutte serait ouverte, loyale - 
et b s faux prétextes, -ies faux fuyants! 
seraiervt impoflfriMe*.

le coeur lurgfuuuit ouvert» A tou» et 
partout, il »e ».erait même fait une ré­
putation «l’homme du monde, d «a re­
nommé* comme homme d’Ktal eut 
laissé pla«e p-<ur une rivale.

II a même celte suprême qualité chea 
le* f*»rt» et chea ceux dont la finir* a 
c**n«acré U* mérite, de ne jamais faire 
«entir s«>n écrasant» supériorité à per­
sonne. Tout le monde est A l’aise avec 
lui. <«rand homme eu public, aimable 
cavalier die» les dame», bon camara«le 
dans l'intimité -l'Arlat de rire «ur le» 
lèvres, franc et sonore comme «a pa­
role, voilà laiiirier.

OPINIONS LIBERALES
Le "UeraM** a découvert un pré­

cédent qui deirnit engager sir Charles 
Flipper à ne fair«» aucune nomination 
dan» la circonstance :

On ns les nouvelle* Cnlb's du Sud, 
Australie, en INU. sir tîeorge Dibb- 
et b» parti protectionniste furent défait» 
e, il» perdirent un grand nombre «le 
membre» proéminents comme viennent 
«le le faire 1*'» Tupperism*. Mais sir 
t.eerge croyait m«>ir encor» une Linné 

: échine, exactement comme le pense sir 
C harles Tupper, mu t’anada, aujour 
d hui. Il soumit en conséquence au 

; gouverneur une liste de messieurs qu’il 
désirait nommer ù la Chambre Haute 

j «le la législature: mais »ir Robert Duff, 
j refusa «t* reconnatre au ministère dé­

fait le droit de faire d« » nomination» 
à des positions ft vie. S m Ex«*ellenee 

, prétendit que le pouvoir d’un ministère 
de faire des nonunatious expire le jour 

i même ort le verdict populaire lui n ét«' 
défavorable, et conaêqueniinent. il re- 
fnsa de signer les onlres en conseil né 

; ^essaires. Sir Oeerge Dibbs. démission- 
na et envoya un protêt nu secrétaire 

I < ««s colonies, se plaignant de ce qu’il 
: considérait comme une injuste inter- 
i VPntion du gouverneur dans les atTnii»*» 
j coloniales. Plusieurs mois plu» tard, 

•ijtn'-s «lue |«» pn'-seut gouvernement de» 
Nouvelles <>aifcs du Sud fut installé. 
1*^ marquis de Ripon envoya une ré­
pons* formelle nu protêt en question, 
confirmant la décision «le sir Robert 
Duff et déclarant clairement et distinc­
tement qu’un gouvernement moribond 
n’a pas le droit «le Taire même la plus 
petite nomination.

Jp^ Ca Fait Hai

en servir.

Gare

A rien de ce qui pent Mre lavé ou fu t- 
toyé la PI:AI«fl.lNI:, Le savon le fyus 

]mr nk s» pas plus •>Qr le avoti le 
plus conunuu n’e.st pas meilleur 
mu relié. Elit* est plus ellieace que 
le plus fort et elle convient mieux 
que le meilleur. La FLARLINI* 
épargne du travail et tit* Ensure en 
lavant le linge ou eu nettoyànt la 
maison. C^uelt|ues cents suflisent 

pour en faire Epssai ; le bon sens vous portera il vous

e*3
D*'-* ro]p««rteur« #t de* commercant b «an.» •crupulra vous «liront''ceci o»t 
au»Mibon"ou ''ht iu«-m» cho«««i «|iio ia PcHrlias'. Cil FAUX. Iji l>ar 
lin«« n>st utmai* coleoroe. si votre ép'. ler von» envole une imitation, 
«oyez hoanMe renvovci IA iul 30.3.1A:li JAJdE-S PVLK. New-York.
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*.TO"*10 P'*l*lnt iaform.r
M,nl* que nous -01111 ,,1. ®***Hi»K*'.- - r I.- l

dr.« bien noti» coaflcr tou lest r ««•««»„? ' °** 
In .11.1,0 «mi u noil nVo/i ^'
mainlenaat disi.gi u* I, « , *“>' »
in*gee* par le frit si I cm* soront *4* 
suv deux etHges Ul, rieursv. i.tocihIo sum lit u vei° l« li 
lu«4UeUo \*nf«« ^ ti« nonwoô. 1 U ll#t
d«n* les journaux. aniioaaé»

PoriolBiiiss*
100 J -«■. mi'r,i. sïo,.:^

Peinture à Plancher
HKOiiio jb:iN t; ni«:tTi

PEINTURE PREPAREE PRETE
bZ*i

“ ISLAND ( 1TY
Lu é~ nuances, pour travail du «b dan* et du dehors. La plu* purs fabri­

qués. KA1-SOMINK pour uiur- et plalond»—IJ teintes, 
tocclio au«*i dur qu* U peinture s i huile.

IM). l)OI>JS.V CI t:. Propriétaires,
Atelier# de Peinture et Verni* "Island City.- US m1*-n 188 et t80 rue McGill

TOUJOURS D1UNE #
O* - ___ __ La

CONFIANCE... Jî

De la mênir h»nlé qnilUé H
hlie i a t<;ii|oijrs étêrt le 44 
t»era toujours.

Poudre à Patisserie.... ^

The Cook’s Friend *♦
Hqb

ia

J4

HOP BITTERS
UN

Lu dans la “Patrie" d’hier •

S:r Charles et s*» collègues, battu» 
aux bureaux du scrutin, se crampon­
nent sans cérémonie A ln crèche. On 
nous dit. cependant : donnez leur donc 
le temps de boucler leurs malles et de

;

HOP
MR!
NEVES

FAIL

Remède, non pas un Breuvage
COMfKEWT

Houblon, Borhn. Mandragore, Dcnt-riedton. et le» pro­
priétés nmllealfH lus plus pures et les mell- 

leuns qu’on puisse obtenir.

GZrl'ft IT — Toutes les maJadit» d’estonute, des 
intestin*, du sang, du foie, de* rognons, et 
des organes urinaire*, nervottité, insomnie, 
surtout tes mala<lics de* femmes.

^1 nnn r»n Or Seront payee» St | ou nous mentionne
vti Uce juiilndio qu tl n» gnei Ira ou no

«oula^ora pa», on st Von trouve quelque rhoao d impur ou 
de projtxdlolablo * la «ante daua co remède.

BfK CHt.yaUl TAU !>« Ml RMTITI'TM.

HOP BITTERS, CSS Broadwag,

J
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•••• Ku** «athrrlnr, >1unlre«l
1 J»—b

: “Wilfrid T.a*t- 
ie qui. comme »*hef du 
madi^n. ne fera rien 
cause de Vnnioo rrvm- 
Canada et les Etats-

La “ Patrie N*»uvelle, " de South-- 
bridge. Mas?., à l’instar de son homo­
nyme de M» ntréal, moins l’épithète, ne

Û
Vive Laurier î
Tel est le cri de vict« 

ment et de triomphe qui

Lnion Artistique 
Royale Canadienne

Le "Journal" déchire que

fréqu«r visiteurs

dre, de rallie- j 
«’est échappé, | 

mardi ►oir. »le milliers «le j>«»itrines par j 
tout ie f’anada quand les pr«*miers rap- | 
ports annonçant le renversement du | 
gouvernement conservateur furent con­
firmés.

Tel est le cri qui, le 'lendemain, n ré- 1 
sonti*^ par tous le» centre» canadien» 
aux Etats-Unis, quand la nonv*‘!!e d*; ! 
la victoire libérale a été nnn«>ncée.

Oui, la déroute est complète î et le 
plu» grand Canadien «le nos jours, 
l'honorable Wilfrid Laurier, sera sou* 
peu le premier ministre du Canada.

mettre leur* ntïàires en ordre. Mais 
M. Ouimet et sir A. P. Caron, lors­
qu il» ont été mis A la porte par sir 
Charles, n’ont pas pris une demi jour 
née A mettre . leur» bureaux en bon 
état î Pourquoi faudrait-il aujourd’hui 
tant d«' temps aux vaincus V Est ce 
parce que la rentrée des chambres est 
fixée an Irt juillet ?

Non. dans les cercle» et dans les no- 
tins «le la rue. les conservateurs pré- I 
tnient ces jour» derniers aux débris de 
1 ancien ministère de singuliers et m« s- i 
qutns m»*biles. Ils resteront au pouvoir J 
jusqu'à la fin de la semaine, disaient- j 

; il», parce qu’ils sont payés d’avance le j 
| 1er d«‘ chaque mois et qu’ils veulent re- 

'irer la paye do juillet avant de s on ' 
i aller.

Ca ne doit pas être IA le motif de sir | 
j Charles et de ses collègues pour *0 
j «Tamponner. car s’il en était ainsi.
; l’honneur public an Canada serait r**n- 
I du bien bas et pareille spéculation so- 
| rait une 8ouillu{e pour le pays et l’his­

toire.
i Nous croyons piutAÇ que Je» vaincus 
J du 23 ju«n se cçflent au pouvoir pour 

en jouir suprêmement et pour caser la 
! borde de faméliques qui s'est ruée sur 
j la capitale depuis le désastre.

"r -*«#--•- -e -e -e -e •y-

lard va ptus
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2d 3 et 240 rue S T-J A CQ UES
DtfTBIBUTlOK POtCVUKS D aRT

Billets de.... 25c à S10 chacun 
Frii de.... 15 à 15,000 chacun

48—»

>n po

loin. TT volt 
it des libéraux, un 

1* onion commerciale 
lue qui en résultera.

“ L’Etoile, " de I»well, Mass., fait 
dans les termes suivants le portrait du 
futur premier ministre du Canada.

M0DKS J’.'iSHIONABLES
J’offre en ce moment un grand as­

sortiment de chapeaux garnis .tels que 
grands chapeaux en tulle et paille de 
couleur», eb p^aux de demi et chapeaux 
pour enfants, un grand choix.

Mme IL PO IT RA S,
1989 rue Notre-Dame,

174—n Coin de la rue St Davii.

m: soi fkrlztmTis .mesdames
Votre remède existe

grands journaux d’Ontario, cnm- 
*• World.’’ la “Gazette" et ^ 

3,» "Mai*." re«toutent que 
ovions A l’aTèn^unent d’un régime 
ihùe à ccbii qu'inaugura M. Mer­

it
/•,» «le race* et qui prévalut six 
•.T int dans V pays. A cela V‘‘E-

fei
Mnil ’’ et le 
s d’accepter phi- 
léfaite. «l’en ro- 

d’y pniser <le* 
ir eer^mt utiles

d’hui
é M. I

qm

Lent qu »b
fa:re

*.•4 U. Jül *t JoJ bjo*J*Bjr hwo-totM

FEUILLETON DE ” LA PRESSE

.«ijel

Au physique. Laurier est la distinc­
tion même. Il serait remarqué dans une 
rénnion de ducs et de pair». Grand,min 
oe.élancé.de tournure élégante, il impose 
par la dignité «le son maintien et par | 
je ne sais quelle grftce inaffectée, pro­
bablement in<Y>nsciente, qui règne dans 
toute sa personne.

La figure ost gin be, le teint mat : les 
trail?, sans être absolument réguliers, 
sont beaux, le regard est ferme, bien­
veillant et charmeur ; la Luche siogu- j 
lié renient expressive.

Toute la physionomie respire le cal­
me et l’iudu+gence. La tête, dont la che- j 
vedure flottante, est à demi-bouclée, 
encadre, sans le couronner, un front 1 
large et méditatif, «e dr»-?-^*, droite et 
grave, avec un {yand air d’autorité, 
tempéré par l’expression sympathique 
qui se dégage du personnage tout cn- 

; tier. Au fait, une corrélation frappante ! 
j entre le physique *»t Je moral, entre la 

,rn* j personne elle-même et le caractère de 
m»* son talent.
' ur j Dans se? relation? sociales. Laurier ! 
de j ne perd rmn n< son prestige. Affable et i 

hospitalier chez lui. «l’un commerce 
bri- charmant chez les autres, la main et

vrai.

Oui, iî existe ce remède si longtemps 
réclamé par la science et les nombreu­
ses main ;»*?, femmes mariée» ou non, 

i riehes «>11 pauvres. I>e "Beau Ma]" 
j n’est plus à craindre, car le ’’Réguifl- 
I leur de la femme’’, ce merveilleux spé­

cifique découvert par le Dr J. La ri­
vière, qui guérit toutes les maladie» in­
hérentes à la femme, donne du tea aux 
nerf», purifie et fortifie le sang, donne 
appétit, facilite la digestion et prépare 
le système contre les effets énervant» 
de» grandes chaleurs. Ce rernè«le est 
approuvé par «les médecins éminents 
qui en connaissent la composition, 
par le» certificats de milliers de jx'r- 
sonne» qui ont été guéries.

Souffrez-vous, mesdames, depuis p*n 
ou depuis longtemps, ce remède vous 
guérira infaii bk-ment. Avez-vous be­
soin d’un bon empêtre, demandez A 
votre pharmacien mea "Eemii**? pias­
ters" ou écrivez pour ces deux remède» 
au propriétaire.

Dr J. LA RI VI ERE,
193—a Mninviiie, R. I.
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Grande Vente 
Juillet

Désirant réorganiser notre magasin et y introduire plusiær- 
départements nouveaux, nous avons décidé d’écouler à v l prix 
les marchandises dont nous sommes encombrés, par suite de lu 
stagnation des affaires.

Xoi|s ferons donc, à partir de Lundi, 6 Juillet courant 
une Vente à Sacrifice ôuu»- pareille.

vendues à moins doPlu^curs Irtnes de marchandises ieror 
la moitié de leiu- valeur./1 -î—-—A—

Venez voir nos Réflwilioîxi, Ymis en sïrez surpris.
Il IM vead/b ; ndtjs n avons, passeur fles Sacrüices.

«F? 
T4

*9* ^ '4b ^ 4b V
i ^ i, « t

ÆiSiïiSzmztr.

—A. Brosteau, dentiste, dentier» fait» 
d après les procédé» le» plu» réceut», 
extra«tiou» do deuta sans douleur. 7 
rue St-Laureot 177- n

TONIQUE RECONSTITUANT
Composé des substances indispensa­

bles i\ la formation de la chair 
musculaire et des systèmes ner­
veux et osseux. (2)

*. m ur d’Aigurao»!*, cri i gf

(b-’l

(£uiU)

—Uo* épouvantta d<» l’hotninç qu’il 
regardait.... et. îoTr-quc e* y<wux 
roportèrytjf eTWuile »nr moi, j*» «'ou* 
jure. tnolMKeur. je vou* jure qu’iis m«* 
ii»iajf*Tir clair*n»tnt : " Ne me la ]-»«“/.
pa» ! Ure^z garde ! Pcot«*gex-moi con­
tre cet bcÆniïie. " Et atw «le l’épou- 
vantv», il y axait d«' l’horreur....

—Et œt hofixmp ?
—*D1imi tard, momàrvrr. p*u» tard...
—W' ie Airrr-r. do»r «W pp-irv«*» ?
— Hé a.» ! de» jvrenvon matèrielV» et 

pouvaixt èonxêinrnp de» h*>Tuine* r« Mni» 
pour jug*^, non, •— ma.» d#»i pr.-li­
re? mormlnR qu4 petit être votiH f«er*«»c- 
dr»rvrrif. vo«ie. fijorrateriy^ l’ejrjM'ue !.. . 

ma g et rat InieKi ?*ée«ai>*T «piK- 
secoKiifaB Mitam Téptisp,**, pui» t< ug 

I ootiii :
——Sa v j nt«*~> d* A! baron, ti’eBi-ee pj^ ?
îjr* docteur relcvn la tête.
Et eau* héeit«T, d’tvne voix T.

- Savirrien d’ATharon î
M. d’Alc irande «^ «jti fa pt .iO* or 

Ve» tty»tJàri*»iw*e§ raiv»n* qui fflmnif«nt

Et. !«• magistrat, re^té «cul, murmu­
rait iwmgeiir :

•Quefl hn»nm«' étrange !.... Mftlgtê 
l’horreur «h» e««n paané criminel, je oc 
puis croire ft de» crime* nouveaux.... 
et. malgré moi. k* me »» •;*» pri* jk»ut 
lui d’ine gran-de pitié-----

Il pa-^a Le re-re de Üa jonrnêe à par­
courir le» do.iHi'-r» et b-» note», de 
e«• rr,»*rt avf’*'- (le jugie «l'iTîéKtnK'tion 
chaigé «Je ('«flaire plus purûculière* 
n»ent.

Il a»wait voulu «e former nue o[«- 
oion.

Mai» rl resta rodéri».
I>* moût «h? «•*■■% 4 rime« lui échap-

fv»r^'îaçpé une exàlteoet' rgjtière de tm- 
vai! et «je ericrvce ft prouver au momb» 
« »n rep< Tir *-i J*' moivle même u-e k'«^n 
np.»r*-< r;iit pa« !

<*»*■«• p«Tv>ée Sih était, vervue.
Mas il J’a v ait re^Kixvseée bien vite 

en -«a «HMant que. t* rl «‘étant repervti, 
«•» ii*était. ;x>ur Je momie, mai*
|w>or lui même, et qu'aywè» la o«rWe vie 
de < o« vmgt dernièrie» a nuée?, il drm-

« nerait *11 '«raie graud de

li J«*a n Va mb > Coupable,
m : la f«ü>

r,rtu, la bnife et indi*«utob.e prouve 
^ -fïe* remord» en murbjwnt la têTv 
um la eat astride' méritée qua bri- 
ht »a vi-i*.
En «iohon» du monde, en dehoms de»
• i:.- ■> pour >ui q«ii fnisjm-irt l’«»pi 

ion ptibliquc, il avait été, danc l’intl-
• .!•■ ««m cœur. b**n iim» profocidê- 

i‘*nt, Viier» phi» cruejSem««nt atteint.
T.« fis de ?»n fini-*, l’enfant de TJ?**

a mné €>a mai La ba.nhe crtnnsv*sait mnmtenont Hn-
M? î* coupr t* e était ILïviiiie® ? fannie d’a itrefow Ce jHxnr homme.

Toiirquoi a vjiit -li tué ? «pi wî aimait c**rtr­?, autant qu’un père
IK » but niiue un être né « le un chair «*< de er»n
IN«ir q n*. intéréf i,? pp«npre nang, noag lestait fnavriton»<rw «le
Jto n Yrnda> était «b»ni» un ahntie- ch*- voir ln \ic de m >n hltcTigeuon A î’ne

OrltSOi xrsqu’fl se trouvait »in traqisé par la po’inc, et d«vn«t. Je
it M. t’Aigut an«îc et «pie «t^ui-ci cri me aivtregoé» avait sonCeré UliOTTem*

ntr t, le «Jo *. ir sofi.aît un psyi du m«*rale côtier.
et a Dent d** ea IKTieé»* < "était la piN-ra ière ruine de »o«n

V népomire. Ma'lgiV- tir.

‘r Saritii 
tint sur uneTê- 

Il se «Ywrtenln
ro*pnt'«ire tenu 
tra* C«* fit rw-oti 

--Rien dam» 
jourThar, n's p
je fawrj»* a .u-
MCQantloii vii»; 
ua terrain à 1

.Joc

ï^ouuiçjreirttit «4 bien qu M le» w

tn-.nent qu’il avait préf/'n"1 renvoyer A 
p;>? r?nl >» expHeaiksn* «ri’il- c«unp 
tcwt ’.ui donner. I/a fwéwence fa M. 
J Aigumnde en qui confusément »! évi­
tait, non un ami. mais non pas ‘un en- 
r?emi t»r>n p’.u», lui redonmUt «pwkpw

D ruine eucure i

Ma.*? lorau’i! r

M
fa t«

it en prison.V>rs- 
vait dan? la sdlltud*» «Ve 
> dêsespow, nouveau,

«r»r de Oui un si oom-
it'ATé pi

Ce A acniK-r*, j* vou» »• J A qudl boa » être reyeuti et *voir

I a va it vu î atmee ri»«'«iiTante de sa 
Ipr*!'?.»!»!!**, au soirrenir évoqué «|e Ja 
trort de (<hri»tVain<e, se f>einilre »iw le 

de Mariitn «»t de Margot, 
frétait ift le «•hAlïmevnt. surtratt.

f
pour lui darrs Ve**r eotoir et II était obli­
gé «Ve s’éloigner dVox. Il était ehessé 
par eux ft l’heure luême sa présence 
et sa survelMance allnietit peut êttv 
ksw «levenir nèc(v«*nire preir leur fijiar- 
grer qnrique nouveau mn heur !

I! rte l’avavt jusqu’al'irs !
N'»n ç> -mt que sa Mirwuriano» eflt 

été eu défaut, car ara» Boupgota* egu-

tre Sav n»'#» depuis. V>ng-
temps. mais il avait trouvé dans Sari- 
aien imi ^‘rqirit »«»f»érieur dans le mail, 
et do*nt le» prérw?if»us avaient «léj^nié 
b w« ni’aujou n J hui tons les piège» ten­
dus.

U n’avait pu prévoir la mort de* Ri- 
chardier.

* : >• rr.wt s’était abattue sur I/an-
*1** • ureuee c«nnme coup de foiulre 
qvi «î< *^'en»Irait «hiciol où rb-u n’ac.VKui-
çast l’orage.

Mui'? ’ i rru»rt «Ve Renaud !
qu’il TV' «’expliqtlftt point fe» 

raisons de «>ette mort, »a eonTH-rion ne 
d'Cinnnit pn;? ; ï! en accusait Sari- 
nvon : «1«m n’aurait il pas d0 îa
pr voir ? I;t Vi prévoyant, n’.nifralt- 
'.r i*as pu IVmporiicr ?

TeT««s étaient toutes îo» penf«'*es d* 
«b qui t ra versa ir«n t »«»n eerrenu.
««•mipi il ««* retrouvait •teill, dnrws sa 
cellule, ér«*nsbi sur son lit étroit. Ces 
yeux formé». tk»d fM:«nt n.vce le *lé»ir, 
avec f a 11 en t ion d<* cher<*ber le s««rn 
fi -t.. îun • afin «le miroir eoîieruyfKT 
won esprit sur ivn seul point :

( ominenf contiiiuerait-i], de HI oft 
'• «Jaif, prisonnier, incapiibie de toute 
initiative. T ]»rolég«T M .r 
t,a. «-t Margin r- te ? Gomment v«,il!*> 
rait-i! sur eux désormais '/

Lt une j ijfr* pensée, aussi, moins 
noble, moih» gênéreu?*» ns?ur«''Tnent, 
mais non moins forte et qui se trains- 
*H,t «lalis uu (• iir de sc» yeux noirs 
resté» vif^ et très jenny's :

Gomin«*nt «-hAtiernit il Savinien et 
prouverait i; ft tou» son infamie '/

Autant «le proh,«NTne* insoüabl*» {tour 
îe prisonnw r !

Et c’est parce qu’il sentait son abso­
lue inipiri«*ttncc, c’eut parce qu’il sc 
voyait pi«vls et poing* liés, que malgré 
le ressort de «a volonté, malgré JY -or- 
ir ♦* de son caractère, pendant les pro 
raiera jour» de sa détention, i! perdit 
coiirag*- «.-t «’abandonné à uu* complète 
Jét* BpC-rasccs

l/e coup qui re frappait, «i rude, si 
imprévu, avait failli le blesser mortelîo- 
nj' ut.

Mais enfin, il se réveilla un jour, plu» 
ca rne, g’étant re«*onqni-.

Il de<man«la au gardien de la prison 
une plume, de lV*ncre et du papier.

Et il envoya un mot A M d’Aigu 
rande dan» bsjiiel il demandait A être 
entendu par lui de nouveau, ce qu’il 
avait A dire n«* pouvant être compris 
que «le lui. Is» juge d'instruction ns is 
teraD A cet entr*'f"',n, et AI. d'Aigur i \ 
de s<. chargerait de lui expliquer, nu 
l**»?»«in. les obscurité* «les allusion» que 
Jean VaodaV ferait dans son récit. 
Tel était le sens de la lettre qu’il r» mit 
au gardien* toute cachetée. le prison 
nier pouvant correspondre directement 
et sans le visa fa In prison nro<* m-s 
jngi s et arec î’nvocaf qu’il a choisi

AI. d’Aigurnndc, dès qu'il fut libre, 
et après avoir reçu «ette lettre, alla 
conférer avec le juge d’instruction.

Il ne pouvait rien faire sans ce ma 
g strat et se guthslituer ft lui «lan» cette 
enquête.

Mais dêa lepremi«‘r jour, dès !e meur 
fre dé* Rich a nie r. i! l’avait mi» au 
courant de tout le pi?«è de G«-orges 
Gordon, ne v o i j ■ : i m f p««int g.t r>br ce 
aren't pour lui aul.

Mî roi.A pourqiud. lorsque Savinien 
av.i.t man«lé M «l'Aiguraiule A I.an«le 
juT'Uise, U* pr««< urcur général «U* ln Ré 
piiblIqiK- était v*«nti seul, après avoir 
communiqué «'«die let lu- nu jug<*.

Olui ri lui avait l.n-«-é tf.iite üîw'rtê 
en rette occurrence ; d« tel!«- sorte que 
M. d’Aignrande ]»nt faire ann-ner Jofin 
Vnri«ln!e «fans son cabinet ofl il s*efif«*r 
ma av*M* lui.

Te magistrat lui montra «a lettre ou- 
rerte devant lui, sur son bureau :

Vous désirez m’entretenir... Etes- 
vous prêt tne c«»nti« r ce que vous ?n- 
ve* ? ,

Oui, monsieur... Hélas! je «ai? 
um de chose, mai* le peu que je tais

vous guidera peut-être... Et ?i je ne 
vous donne pus Ja preuve matérieTe 
que vous désir/.. je formerai peut- 
être voît«* «'«uivlction morale...

Uarlez. \’.in«lnle.... dites moi tout....
J'ai rapptdé tou» in* » souvenir» «1c- 

puii quelqii«*H jour?, «lan» la solitude 
«b* ma prison.. . et je-suis obligé de 
prendre mon r«Vit du jour «»ft «et hom- 
m«'. «•'• Savinien «1 Albaron. «-t arrivé 
aux Ecuries.... quelque temps après 
son arrivée, il »e trouvait A Land«'p«»- 
reus«» nv«’«' ?a cousine IL'èn»* et je 
IVntendis qui disait A la jeune tille : 
" Maintenant que je suis nu chtftenu, 
je n’en sortirai pins. ’’ Ge fut le sens 
«les paroles qui nie parvinrent et il ne 
fut «lit rmn «le plus, car Savinien et 
Hélène s’aperçurent nl«»r quo je 1«*» 
«?'«*utiiis . . A <|U«>i famiient-ils allu­
sion ? A cette conversation, sans «loti- 
te. qu’ils avaient « ue ensemble, ft quel­
que projet élaboré en commun et ce qui 
me le fait croire, c’est que «|uel<]ueH 
trmi? après Miirguerit«* Ri« hardier « tait 
demandée en mariage par Savinien. 
Ri< bapjier me raconta «jue Marguerite 
l’avait refusé avis* une sorte «le ter- 
renr. Ge fut une première et eruelle 
décnnv« nue. Et c'est «le IA. sans doute, 
qu«' naquirent en germe les catastro- 
plies qui pins tard éclatèrent.

Tout «ela «st tr«*H vague. Vandale, 
fit M d’Aiguraml ■ N av«'Z v«»u» rien 
«]«• plu» prêei» A m«‘ raconter V. ..

Pationc»1. tnonsiï'ur, p:itlçn<*e !
Il resta silencieux pendant qmdques 

secondes.
'.l'en arrive tout «le suite au meurtre 

de Richnplier. Je ne sais. rn«*n?ieur. si 
vous ««ninai--••/. I’opp««si<i«»n énergique 
que Uichardier faisait nu mariai:" «le 
sa fille av«*<* le cf»mte d'AIliar«»n. De 
son vivant, et malgré les larmes et les 
supplication» «le Marguerite, jamais 
Renaud n’aurait été «on g*-ndr< Sans 
avoir contre Renaud d'antipathie jair- 
ticnlière, il avait pour une union pa­
reille i'uycrBiop d» l'i*ouiUiC bu.j et io*

bu te, f^rc «l’une fille saine et robust# 
comm** lui, et qui ne voulait point, par 
tin mariage avec un mnlmle héréditaire, 
voir dépérir vn ra«'e «lans des enfants 
malingre», chétif», peut-être infirmes. 
Il avait pourtant ft combattre contre 
l’amour de Margot, un amour qui n'est 
pas rare au coeur «l«*s femmes, et qui 
n'«*st pas fait nullement «le tendresses, 
mai» aussi de «!év«»u im tit et de pitié. 
Renaud robuste, gai. »«riibl«ble aux 
niitr» » li«unm«is, qui sait si Marg'd l'eAt 
aimé V Renaml malade, elle l’aimnit I 
Savinien et Hélène d’Albaron nvniept 
<10 s'op«‘rc«*roir depuis longtemps de cet 
amour « t la partie perdue par le pre- 
mi<T pour «-on propr** compte, il était 
tout prêt A rengager de nouv*'«ti et ft 
la gagner pour le compte de H»'nnud. 
(’«•lui «•! vint me consulter. Te le dissua­
dai de «;e marier et j<* lui «li» même bru­
talement «pie «on mariage avec «etta 
i* une fille sera it l’a«'te d’un malhonnête 
te homme. Ge jour Ift, nous étions d’ni^ 
cord.

M m? aux îl:is«e- Bruyères, 11 v euf 
cerf nrvmriit «l« s querelle?, des tiraille1 
ment-- entre le fn i * «-t la soeur, cal 
Hélène partit «lan? un coup «le fête *1 
alla, jvmlnnt qu«'l«pies Jours, s'instab 
l< r à IV i l.- fiV r»* aimait sa ^ *eul 
«>t subissnit son infltu'uce. làll*' revint, 
m clh* n«' «tilt «un ‘iitir A ce retoni 
«»ii( sous certaines «««lolifion? «pti 
raient qu'il i'u mettrait, «ie ‘.•on «?'J*\ 
nu« une opjmsition A »«'n mariage.

( '<• m i n t «b • h\pot h«'\ ;in«lal«A 
rien que «les hyp«ithê»o*. «pii ne p« u« 
\«'iit servir «le base û une n«'<’iisntiou« 

Il y a plus «]U«* «les hyj*«*1 h 
monsieur d’A igtiratide : jusqu A ee uio- 
li «Mit, Renaml u’avalt point partê »1« 
mn amour A Marguerite , jusqu’A ca 
ni'Miii'nt, B« nnml n’nvait fait. d«* ce| 
nm«uir. nmuine allusion A Ri«bar«lier, 
«*t •«* fut nussitêt, coup sur coup, qu» 
les nv< x sY-hangèiMMit «‘litre le» d«u< 
jt ufici g«'u» et que la demand» •• ^ 

LA «alTrej
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MASSACHUSETTS
TVOfD ESTER Ti]m« pur un train. 

jo^|ne^ Anmp H Eli-a
A?' «?s U rt S «ns. ont *•!<* 

lu*^9» instantan^m«>nt A (takdai# aur 
^K*nr d«» la RiTière Quinapo\«t, mar- 
ji. à *.M0 ». iu.. par un train du Hof- 
ton Maine, RR.

A>iandr<» Angvi', an«, on
ele d^a enfants, apn'> «roir arraché 
uno »i|tro enfant h la mort, en J» je­
tant de I autre eAt.A du remblai. » 
atteint par la JoromotiTc, #*t rnor-
tellenieut. I/enfant eut une jambe raa» 

tandis quo les frères Del ou» Ln- 
foud. âfc'e de il ans et Joseph La fond, 
Agé de •.4 ans*, échappèrent A la* mort,
I un en se précipitant sur un njonti- 
< u.o près do la voie, et l'autre ep snu- 
tant par-dessu.s le parapet du pont. Le 
ï**nt »e trouve placé près d'une cour- 
iw exce.vhirenient prononcée, d’une lon­
gueur d’environ 70 pieds.

Lem enfants avaient juste commencé
II traverser le pont du coté est. quand 
le train arriva aur eux. Si les tilles n’a­
vaient pa» été complètement paralysées 
par la peur, elles auraient échappées 
A }h mort, mais elles fiirciit tellement 
torriftéca qu’elles ne purent faire un 
pas.

Lafond en sauva une, mais lui-mémc 
fut mortellement frappé.

Tandis que les gardons èehappèrent. 
Ii locomotive atteignit les trois Auger 
et lança leurs corps sanglants sur le 
cMé nord du remblais.

Le tram fut arrêté A quelque di. tan­
ce de là et les employés ainsi que le* 
vopageurs se précipitèrent *ur U voie 
et transportèrent le» cadavres des pau­
vres malheureux dans le compartiment 
des bagages. On les conduisit à Oak­
dale.

La nouvelle de l’aecident fut répan­
due par les employés. Des curieux vin- 
renit jusque do West Roylston, et la 
foule se porta vers la salle de» bagages 
où étaient placés les cadavres en at­
tendant l’arrivée du médecin de servi­
ce. Fred. Baker, de Worcester. Léna 
Lafond et. Alexandre Auger, les deux 
blessés, furent amenés à Worcester par 
le train de 0.20 heures et conduits è 
l'hôpital.

FALL RIVER. — Une tragédie. — 
John Uonm’’y. un employé de fila­

ture, pendant l'absence de sa femme, 
o coupé la gorge avec un rasoir, à run 
rie ses enfanta. Agé de deux ans, et 
•'est tué ensuite de la même manière. 
<>r» suppose quo Connolly était devenu 
fou parce qu'il était sans travail et 
qu'il ne pouvait pas en trouver.

NEW HAMPSHIRE
MANCHESTER. — Est-ce un etn- 

poi sonnement ? II y a six semaines 
environ. Ferdinand Croteau, do cette 
xille. se faisait assurer pour $.T.O0U 
la Washington Lifo Ins. Co et le 2D 
juin, il mourait.

Cq prétend qu'un des parents du dA 
funt a dit que Croteau a bu, au parc 
Riverside, de l’eau qui l'a empoisonné.

Pierre Lemieux oncle de Croteau, 
croit que son neveu a été empoisonné, 
et il a demandé ;ï la compagnie d'assu- 
rauce de faire une enquête.

CONNECTICUT
NEW-HAVEN — Les membres do 

la St Jean Baptiste ont célébré |.i fête 
patronale par une grand'messe A la- 
queJle ils ont assisté en corps.

Ils ont ensuite paradé dan» les prie 
cipales rues, sons l'escorte d'une fan­
fare. îl y a eu dans l'après-midi un 
pique-nique au parc Lighthouse.

Les membres du comité d'oreanisa- 
tion étaient MM. J. Baribault, Km. 
Patenaude. M. Dupuis, M. Demers, 
M Pitre et. P. Collin».

Le club de naturalisation, sous la pré­
sidence de M. (L Martel, g’egt réuni 
dimanche, pour discuter le projet da 
\ rendre part & la démonstration du 4 
juillet.

NEW - LONDON. Meurtre et sui 
fide. — T ne terrible tragédie a eu lieu 
Ici, le 2S juin.

Un nommé James Romkey. qui vi­
vait depuis quelque temps séparé de sa 
femme, a. tué cette dernière dans un 
n ornent de jalousie, puis il s'est brûlé 
la cervelle.

Romkey et »;i femme étaient autre­
fois employés dans une buanderie de 
H rue Rank. Il était contremaître d 
l'établissement.

Tl >■ a quelques semaines, il se rendu 
A So. Weymouth, dans le but de s'y 
trouver une position.

Mais il revint jeudi dernier et alla 
sr loger A la M nshingtoft House.

Dimanche matin, il se rendit chez sa 
femme, rue Wo»t Coit, et pénétra dan* 
la maison en eulovaut une moustiquai­
re.

Aussitôt entré, il ouvnt le feu sur la 
malheureuse femme, qui dormait. Ré 
vrillée en sursaut, celle-ci se sauva, 
dans la pièce voisine. Romkey l'y sni 
vit et finalement lui logea, une balle 
dans la tête. Elle s'affaissa, pour ne 
plus se relever.

Romkey s'enfuit, après avoir commis 
ton crime. Arrivé A >n pension, il enle­
va son habit, puis il descendit au sous 
toi. où 'I *e tira une balle dans la tê­
te. Voyant que la mort tardait à venir, 
il se déchargea u » coup de revolver 
dans la région du coeur. Son corps 
était froid lorsqu'on l’a. trouvé.

La femme de Romkey i.vait refusé la 
veille même do reprendre avec son ma­
ri la vie commune. Elle avait assez 
enduré, disait elle. I/assassin était .',.i 
louv d'un nommé Morris McDonald 
ou'il accusait •l'entretenir des relations 
criminelles avec sa femme.

Romkey était Canadien de naissance 
et Agé de h• ans. Sa femme. Mary F. 
Power, avait environ Rô ans. Leur n.:; 
ri»go remontait à ISS.*», et avait été 
célébré A Montréal.

Parmi les effets de I ' femme Rom 
key. on a trouvé un paquet de lettres 
ai g nées par d< Donald.

MAINE
A T Tl U ST A Fatal a ecid^nt--Same­

di, un jeune Aniérienin. qui charro.» ih 
pour M M. K. Higgins, a été enseveli 
sous sa charrette de sable.

M. Higgins s’empr.ssa d’aller a s • • 
peeourf avec quelques lu ’unies ; mais 
il était trop tard, la mort avait fait son 
oeuvre.

—La société St Jean Baptiste a fait 
la procession dans 1rs principales rues 
canadienne». Les Américains ont admi 
ré le ben ordre et la bonne tenue qui 
régnaient dans les rang"».

Le* Rév. Soeurs Ursulincs *0111 

partie» vendredi pour Ma 1er ville. Elles 
lie reviendront qu'A l'ouvert lire •le* 
claies. lr« 1er septembre.

TdvWISTON Le cadavre de M. 
Allen. Samedi soir. AIM. fiétléon Jac­
ques et Fred Tibbetts ont trouvé dans 
VA ndroseoggin le cadavre He M. Alien, 
qui s'est noyé aeuidentellenieut en mars 
dernier. MM. Tibbetts et J aequo» se 
partageront la récompense de $2<Hf of­
ferte par la * du “ Maine Central. ” 

WATER.VILLE Rumeur 11 est 
rumeur que la filature de lioekwood 
doit suspendre ses opérations pour un 
mob. Cette nouvelle cause beaucoup 
d’appréhensions parmi la elasse ou 
rrère. et la classe commerciale en est 
• larmée

A evident M. Alfred Cyr a été victi 
me d’un accident qui aurait pu avoir 
itrs suites graves. En roulant s'asseoir 
sur la galerie de M Frank Pomerleau. 
r».»» M atêr. il perdit l'équilibre et t<mr 
b» d’une hauteur de IK* pieds. Il en

Perles Noires...
Ce sont vraiment des “ perle» ' Le- deux ligner d'étoffés a robes 
•ont aussi difficile a trouver que des perles elle* en ont la duree 

presque—mat» ne coûtent p%* au.sai cher.

Alpaca noir ffeuri, 44 pouce* de largeur le prix est 75c notre 
prix MV.
Crépon noir ravi spécul—double largeur $1 00 la verge.

«teN0R[#J1$ENaiiit

BEL-AIR JOCKEY CLUB! GRANDES 
COURSES

. «.«uade.Kuu.i m. , Les Courses commencent a 2.30 p.m ! -itt cls
Train1 îau* viâ >e • liemin fer du OrAud 'I rôti'- s* rendent dir*- isioent *'ir le ;«i <* n on .'0 minute*. iMpart 4 12.30. I.'IO at 2 p.rn. X

l oua )*» meilleurs che« aux du >

PAR MARCOTTE FRERES

Write il l'eiuan d’un hel H»sor- 

llmenl s de
salon, salle a diner

Brûloir, chenlitra ft conch•r, atc . pisnoa.
©at •l«' *aIon. miroir rldaaiUX '-adraa. tapi*
d© Bi lixalJ^#. blbl».dlièqua. buranu. « U U A
pè*. al«iInboarda. tahlc tk «linar . aat «la «i-ha m-
hra. o<>rnmiara,, met© lus. lit- i-OIrntcha. : •>f © -1 i t
tabla. <l'halaa© ati- \ mai qtil'un grau <i lot
«1 autra» «rti- i a*. \ » nia **111» rèscrv a. V F. N -
prlm af ru:;s Min»l. .3 Jl U .LET. au v «ai-
|<*s «le \ontp. 1*33 et 101»a lue Notre-Dam*. 
Vente 4 J heures p.m.
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Kncauteurs
14*1 - RI K STE-C'A T HE R IA' E - MSI

sera quitte pour un repos d'une quin 
zaine de jour».

FAIRFIELD La fanfare cana­
dienne de Water ville doit venir nous 
prêter son concours pour notre hnznr 
qui doit avoir lieu à la fin «le juillet. 
I** Rév. Ls Bergeron a fait des arran­
gements à cette fin.

MEILLEUR

GRANDE OUVERTURE
Vente rie lois a Bâtir au Bout de UHe 

de Montreal, samedi le \ courant

COMMERCE

MARCHE QUE JAMAIS

FARINES

Mancher de ligue», valant 25^ pour >se ; Sa­
von Hectrtque. valant 4c pour 2c : FoA.ea a 
l'huile, valant Ô5c pour 18c; 25 enveloppes 
pour 2c ; belles theieres. v alant 30c pour . 
rouleaux a e-auiemaina. valant pour *0 . 
•îeaux a eau. 10 pintes, valant 20c pour 10. 
bonne laituo fraîche. 2 pieds pour le : bons 

! grands verres a biere en verie. 2 pour 3c ; 
I Kventails en plume. 15c ; grandes assiettes 

Il ne s ept rien fait hier, en farin»» et «** a soupe. 4c; bons balais. 2 cordes, pour 6c; 
matin, la demande ne s'est ras eneor» fait I petits balai» À aussi bon marche que 2<-; Pots 
sentir. Nous -otons le mHi i-hi'! tort, . aime . t ; £ 1 eau. grandeur 3 pintes, valant I.>c pour 
les prix faibles, tant pour 1rs fsrtnes d’On- j f,c : er d,>H milliers d auties lignes. Au ma

gasin à bon marché de

» EM: 3113I.H A A <J K

83 Rue Saint-Laurent. 83
2.4.6

Nos agents seront sur le terrain pour 
offrir cette iiiaanillque propriété . en même 
temps vous p'.urrex «•enstater par voue-mé- 
mes ij*s travaux d'améliorations commencés , 
le chemin de fer électrique ett en voie de 

I constructien et sera livré au trafl.- vers !• 
milieu de l'ét- , ce qui aura pour effet d aug- 

| men ter la valeur de ces lots et d’en activer 
j Is vente. ï-.e service du chnilu de fer et 

de* bateaux on font un endroit exceptionnel 
! mr 1 ils «1^ Montréal, la terrain est borné 

lue la Rivière de» Prairie», le fleuve St 
T.«i rent et A proximité des charmants villa­
ges de Boucherville. Varennes. Repentigny. 
Charlemagne. f.« bateau 4 vapeur I.aurier 
partira du qtiai Jacques-Cartier tous les 
Jours 4 neuf heures.

tario que pour celles do Manitoba.
Paterne d'hiver, le quart. 53.80 à 54-
Patente du printemps, la quart, 53.75 4 

|3.0O.
Straight Rollers, le quart. 53.93 \ |3.80.
P'orte de Manitoba, le quart. $3.40 k 53.50.

CRAINS I
La loumée d hier n a pas ét* bonne peur I 

le blé à «'hicago ; les cour» on» encore | 
baissé et le blé a clôturé » 54*i»c sur juillet et j 
Wî'jc sur septembre. La baisse de la. bourse | 
affecte maintenant directement le marché , 
et neutralise les rapporta de dommages A 'a 1 
récolte que les haifsfers s'ingénient à faire 
circuler, l.s mala baisse aussi. T’ne dépéons !
rapp» rte que M. Méllne. |e premier ministre ; 
de France, aurait annoncé qu’il allait Hep- I 
tôt prendre des mesures pour réduire ou abolir | 
les droits sur le mais importé en France, 
probablement pour combattre la disette de I 
fourrages que l'on prévoit. <’eia permettrait 
aux éleveurs de France, d'acheter ce grain ! 
aux plus ba.s prix qu'on ait vu depuis long­
temps.

£ur notre marché, il n* s est rien fait, 
hier, en grains, la plupart des négociants 
et courtiers ayant loyalement chômé la fête 
de la. Confédération. Ce matin, la. situation 
est toujours calme, et les prix faibles sur 
toute la ligne.

PRODUITS DK LA FERME
Pas de changement à signaler dans le 

beurre ; les fabricants ne peuvent vendre 
rpie de ift 'i Ifl’-c, et. les épiciers achetant 
à. la tirette û 17 ou 17ljc eu même A Ifléic. 
Les exportateurs sont indifférents.

Les -leiifH valant de JPa à KV. miré-,
lie fromage est faible ; <n offre (P^ » 

pour lo fromage de la province. Pans le 
Haut-Canada, les marchés d'hier ont été 
comme suit :

Napanee. Ont.. 1er juillet—Kn vente, •»25 
fromages blancs et 4«0 colorés. Ventes 3 A 
9%c.

Stirling. Ont.. 1er—Kn vente, 430 fromages 
blancs. Ventes, !W0 fl ♦» 11 18c.

Tweed. Ont.. 1er - Seize fromageries ont 
mis ep vente êôO meule» . 100 ont été vendues 
de 8 11-18 h 8V

XC --
e.Vsr

. W' ..
\<y ve 5e'

't y y 'v,c*v
v

I NE ENQI EET

Si l'on f3Lait, unr onquêto sur la va 
Ipup rospci tahlo dos médira ment s veu 
dtis pour la guérison du rhume, de la 
toux, do la srippo ot de la bronchite, 
il hors rio doute quo le B IA M F« 
R HUMA L serait en tête de la liste, de 
beaucoup en avant des a titres. Seule 
ment. 25 cts la bouteille en vente par 
tout. 2^4 b

Voij|o7-rous participer ft upo bon 
n*’ oeiirre V Rei-ommandez le Sirop 
4 aimant du Dr F. T Demurs, qui rentl 
aux enfants le sommeil « aime n natu 
ici. la dentition facile; qui règle 1rs in 
testins et diminue l'irritation du cor 
veau. En renie partout. Dépêt. 1157 
rue tS Laurent. L’04—u

MARCOTTE
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FRRRES. 
Kn' auteurs.

VENDREDI
Grande Veetea Prix Réduits

AU BON MARCHE

laisonAlplionseValipette
1883—1885 rno Notre-Dame, en faee du Bloc Balmoral

Nous commencerons Vendredi notre Lrando Vente Annuelle du Mois «le 
Juillet. Nous avons $1 ‘25,1X40 «le marchandisea bien assorties que nous veiidr«»us 
a grand sacrifice durant ce mois, rappelez-vous que le prix de chaque article a été 
réduit afin d’en assurer la vente, le but de cette grande vente e#*t do réduire notre 
stock qui est trop considérable. Noua vous donnons ici quelques prix pour vous 
donner une idée des réductions que nous ferons durant t«uiH le inoL de juillet.

Apportez cette Liste de Prix avec vous.
Département d’KtoflVs à Kobes

PAR RAE A DONNELLY

Vente Importante
jTlUPPW.ES/'
^ÆUCTiONEEpsN^ Meubles neufs et 

■■,'1 d occasion. Piano»
Tapis, etc. A nos eailos. 241 et 243 rue aredi Uc.
St Jacaue <3 niées» magniflque Whip t ord

J) Vendredi 39c
J Vendredi après-midi* le .3 Juillet,

Comprenant Tapis Bruxelles ef Tapisse­
rie a la pièce. ;»0 tapi» confectionnés en gran 
deurs assorties, 100 pieces de prelart*. carpet­
tes assorties, meuble-do salon, ameublements 
de chambres a coucher en chêne et en noyer, 
armoires, tables et chaises de salle a manger, 
couchettes* combinaison en fer. tables, cabi­
nets. articles do menage, porcelaine et verre 
rie. coutellerie, article» en plaque, etc.

----- xrssr----
Par autorité de justice, pour le compte de* 

ceux v oncernég. en partie ameublements de 
chamores a coucher en chêne, table de salle 
4 manger, chaise*», aornuiiera élastlquM, ma­
telas et autres meuble» de menage.

Vente i 2.30 hrs p. m.
204 1 KAK & DON N Kl.LV. F.nrantears.

40 pièce» Cachemire en couleur, valeur 45c. 
Vendredi 3üc.

20 pièce» Etoffes à Robes brochées, valeur 
3ôc. Vendredi 23c.

26 pièce» Cachemire noir, vasaur 55, Ven 
dredi 14c.

70 pieces Cachemire noir, largeur extra, 
va aur 65c. Vendrai! 55c.

40 piece* Serges en couleur, valeur 25e. Ven-

valeur 50c. 

Corduroy, valeur 83c. Ven 

valeur ftic. 

valeur

de17 iph'res 
dredi b3c.

10 pièces d Etoffes Britannia.
Vend-edi 49c.

33 piecea Nunsveilling couleur pAle 
35c. Vendredi 25c.

PAR H. J. ASHMAN

VENTE IMPORTANTE
-------  pr. --------

Clievaiix, Wagons, Sleighs, etc
arDSTteoant à la Compagnie Royale F.lec- 

triqur.
J’ai r*r-,i Inatruc’ion rte la Comragnie Royale 

F.leetrlqii**. de venrtre a l'encan pnhUb.au 4 »*n»- 
«Man lioree Reposlfor.r, 322 e< 324 rue St
•Taoquee,
DEMAIN VENDREDI LE 3 JUILLET 

A 2 30 heure» p.m .

S&CZ-'

Essai de la Tue fait soigneusement.
TTEA RN- HARRISON

Opticiens.

10 chevaux de Irai» et léger» de valeur, loua en 
i bonne condition; M aletgbs rtoubit». I berline», ’ 

•«ra«on S ■ harbon. 8;harnais double». 7 harnais 
simple» vq que !» i ompagr.le Royale Eieetrlqe 

j fait faire tous ses charro> âges par contrat •'lie u'a 
‘ plus besoin de ce? chevaux et c'est une bonne occa- 
I «ion d'acheter de b^ns'"bevaux Vent-'«an» réserve.

I( # pjire de poule» de grand prix appavrenant a 
John Allan, écr . eer». vendue 4 cet encan, dematn, 
ainsi que vrag^n. barnai». eleigü, etc 
Deux trê» beaux bidet» et 1 2 autre» chevaux qui 

j viennent d'arriver d Ottawa tout »umI compris 
i dan» cette necte

'•'oublier pas que «•'eet demain é 2.30 p tn.
Vente sans rénorva.

Dêpartenienl dp Soierie*
20 pi<v es Sole unie "shot, valeurSîc. Ven­

dredi 25c.
>3 pièces Soie brochée, valeur 55c. Vendredi 

40c.
50 pieces Soie fantaisie, valeur lj5c. Ven­

dredi 46
7 pièces ‘-oie gros grain, valeur $1.10. Ven 

dredi 87c.
2 piece Peau de Soie, valent- 85c. Vendredi 

71c.

Département de Cnr>els. ete.
240 Corsets pour enfant», t aleur 40c. Ven- 

dredi 19c.
245 Corsets français, valeur $1.00. Vendre 

dt 49c.
.36 Corsets d'eté, valeur $1.25. V endredi 75c. 
100 pièces Net 4 voile (veilingsi. Vendredi 

5c la \ erge.
120 Collets pour filles, en dentelle et en 

mousseline, valeur 55c. Vendredi 35c.
50 douz. Broches électrique?, valeur 10c. 

Vendredi 4c.
50 dou/. Broches électriques, valeur 12c. 

Vendredi 5c.
100 douz. Mouchoirs pour dames 4 2}c et 

plu-.
.300 Porte monnaie h 5c et plus.

Departement d'Indiennes ro­
tons et Mousselines

le. Ven-

1640 ^ 164,:?, Notre-Dame.
i«5-n

H. J.
?of i

ASHMAN.
Encanteur.

• m** déplaît paa. mais 
serait pas ml«»nv sans

Ch»/. 1s modiste 
• Mij. rhapea’ 

eroye/. vrai» qtj il 
ceMe l<ingur» nlume ?

Madame sr« trr>mpe. K Mr opt .i>j m*tUeur 
rffn au contraire. rt rajeunit madam* dr dix 
ans.

-Voua croyez ? alors metier, en une se­
conde.

LE RHV^IATI*JIE 4*1 f.KI 4.X 1 % .fOl R

La Cure PhinnatiqueduT Amériquèdusud. 
pour le Khurn.iti.-me er, la Nû\ ralgic. guérit 
radicalement en 3 jours ; son action sur le -> *• 
terne est remarquable et my^teriex. Lu ro 
m'Hie enlè\ • de suite la cause et In maladie 
disparaît immédiatement. L » première doso 
fait beaucoup de bien. 75 cta En vente cher, 
B.-K. McCai.t. 2123. rue Notre Dame. LA^•lo 
i KITE & Nft -o\\ 1605. ruo Notre Dame.

.i n w.

X”/ vt* V i' I " Y ei» l»f>» èlat?
> " I F.» * A *on. Vo.ver nlor*

4. VI09f««KAl’. Opttcten dlplêmé de rTn«titut 
da lcronfo. Kseat de 1» vue granit et correction 
des yeux défectifs ou souffrant par de» Verre» ap 
prouvfse» lait» d'après lee méthode» nouvelle» Ne 
ronfler pa< vos yeux a de» malus Inexpérimentée». 
128-1 j-u A. vfONOEAt.', 48 ruo M l.aurrnf.

Bureau et Atelier, Côte des Neiges
MONTREAL

Proprietaire do Carrière» de Granit 
Rouge. Rose et Gris

J. B K U 1ST ET
Usitufaclurier rt imnorUtrur do Huiu» 

nirnts en Harare el u ran U 
Ouvrages «le bAtl.-:,es et de cimetières, etc., 
de toutes description» En gros et en détail. 
Estimations donnée* sur application. Côta 
des Neige». Montréal. Téléphone Bell 4884. 
(Connection gratuit» pou/ Montiéal) 214—a

------- AVIS ---------
KNTREPBKNKrH'»

T’es soumissions cachet •■a» seront rerur» par le» 
f omm1«»aires d K.cole de la ville dn Joliette adr"»- 
». e» ,i P Pésornuer. Ser i r^».. Joliert*. P Q.. d’irl 
au 8 juillet prochain <1*1*8 in< uslvement, pour la 

, construction d’aue maison d'ccole en cette viilo, 
suivant !«ï plans e! devis dépos a au bureau des 
• 1 t* • ornmlssuires d'école en la dl*** viPe d*» .follette.

; Lesquel» pians ot de^l* pourront étro vu» et examl- 
j nés pends t le temps susdit. Le soumissionnaire 

devra faire un depêt d© • p c, sur le montant d© 
sa soumiss.on pour garanJr l'exécution del intr'"- 

i pri e au cas où sa sounmsron serait acceptée, t es 
( • tnml'sa.res d'écolo ue s'obllient pas d’accepter la 
plus basse soumission n* aucune d’elle» Tu outre 
les Commissaires d'école rece'ront séparément des 
soumissions susdites, de» soumission» «.achetées 
pour le posage d'un appareil de chauffage à eau 
chaude pour la dite maison d’école, aux conditions 
cl-haut mentionnées, .follette, 18.juin 189H.

r>. PESORMIKtt, See.T.és.
194-15

Avis de Faillite
RE JEAN BAPTISTE GELINAS

gi Sylvère, Failli. 
Le soussigné vendra, à l'encan public, MARRI, 

le 2« J U IL LF- T, 1896, A TROJ* heures P M . i la 
porte de l’Eglise, à st Svlvère. tout l’actif mobiltsr 
et immobilier du fa’lll. coneistan* en

T u lopin de terre d'environ tro*? arpent» en super 
fleie. : Ituê sur les bord* d- la rivière Bécancour, au 
Nord d irslle. dans le htiféme rang du t>an,on de 
Maddtngton. dans la paroisse d» &t-Sylvère. fai 
sant partie et à «»tre pris dans le Int. No, trois cent 
quatre vingt quatre du cadastre oflBclel du comte 
d** Nicolet, pour la paroisse de ste 'ierfrude. de 1» 
quelle ce lot falss't autrefois parti.-, born i cq dit 
lopin de terre, par devant ver» le Sud. A l» dite ri­
vière Pécancoar. et de» »ut-ee côté* h Alain Ouel- 

i 'e*, avec une m«.»r.n. un moulin ;t farin'! et A 8<ue,
' les greemen»». aco<»»§olres et marblnerie» en fai­

sant part!» (>t sussl la chaussée qui barr» et traverse I 
' la rivière Béoanrqur et donne le pouvoir moteur, et j 
i de plus, un chemin ou droit de passage pour corn ; 
t muuiquer de «e d't lopin de terre a’i chemin de ( 
i fmr' tu dit huitième rang de M Addin g ton tel qu’o- 

niinaîrjment venati. r* en o'itre. une petite ile 
' coniuuinément appelé» ‘ ILE PcATE ” et située 
j dans la dite rivière B«. an> our. près du susdit iopîn 
; d» erre du c-Nt« Ls» «■* portant le No stx cent vingt 

quatre du susdit cadastre, boom», quai». ptivilefl©fl j 
* d* pouvoir d'eau et tou» autre» privtlè.es, enfin, 

tout c» qui peut »e rattseber d'une manière quel I 
I conque A l'exploitation de» dits immeubles et mou- ! 
i un».................................................................... $4 ouo.no

30 pje. e» Ch&llis % éniticn. valeur 
dredi 5c.

200 pièce.- d Indienne», valeur 10c. Vendre 
di To.

300 piece? d'Tndienneè. lore qualité, valeur 
12c. Vendredi 7c.

300 piece» d'Indienne? anglaise», valeur 12c. 
Vendredi 8'-

50 pièces Chambrai de toute* nuance», va 
leur 16c. Vendredi 9>.

75 piece? Crépon noir fleuri, Telttir ?0c. 
V endredi 12èc.

976 pieces Etoffe plissée en couleur, valeur 
Jflc. Vendredi 124c.

150 pieces Etoffe fnppee en couleur, valeur 
8c. Vendredi 5c.

20 pieces Mousseline blanche avee pol», va­
leurs». Vendredi 5c.

25 pièce? Mousseline blanche avec pois, va 
leur 10c. Vend»oditû\

150 pieces Mousseline blanche axe» pois, de 
10c à 50c.

10 pièces Mousseline blan< h» carreautée, 
valeur 6c. Vendredi 3c.

100 piece* Coton iauno. 36 pouce* large, va 
leur 8c. Vendredi 5c.

75 pjei es Coton iaune, valeur 10c. Vendre 
di 6c.

60 pieces Coton blanc, valeur 9c. \ endredi

500 pieces Coton blan»' assorti. 4 Te et plus.
100 pieces Toile fantaisie Agr». valeur !.V\ 

Vendredi 7Je.
100 pièce? Etoffe? 4 robe*- moirées, v endre­

di 10c.
20 pièces Coton 4 drap 8 4. valeur 20c. Ven 

dredi 15c.
30 piece? Coton à drap 8 4 blanc, valeur 25c.

Vendredi 19c,

Département Toiles Flanel- 
letîes etc.

908 gramls Essuiemaina, valeur 10e* Ven- 
dfédl

879 grandes Ksauiomains. valeur 12k*. Ven­
dredi 7ic.

;-tpe billot». 
1,2î)8 billots.

$ r.*9 nn 
61» 'JO

AU BON MARCHE

AQUEDUC
CHAHBLY

SOIMISSHNS DDIAMIEËS
Plana et spécifications chez Aî. Du- 

cliarme, directeur, Banque Jacques- 
Cartier.

Montréal, 2# juin, 1H06. 201-n

Le rieilleur Qin....

GIN WILKENS
de Kollerdam, Hollande.

En d**pôt cher les principaux épiciers et 
cbea

Lots ! Lots ! Lots !

ANNEXE de MONTREAL
Pour la « ommodité de? perponnes qui 

no peuvent pas venir durant le jour, lo 
bureau restera ouvert

CHAQUE VENDREDI SOIR,
De 7.30 A 0.50 heures.

Les lots so vendent, dans « rite < bar- 
mante banlieue, «le S425 a 31,000. Pe 
tit» paiement? comptant. Le montant 
d js vente? la semaine dorniere .-. est èlc 
v» a 33,000. C'est maintenant le temps 
de vous procurer un de « es lot? de « boix 
avant quo le? prix augmentent

M noue rosto un Lot aur la Ruo 
Clark, près de belle? maisons habit«»es. 
25 x 88 ;l une ruelle. $450. $25 comptant, 
la balance $7.-’5 par mois. 11 pourra être 
vendu $600 dans «ieux semaines. Ne 
manquer pas cette occasion.

THE MONTREAL INVESTMENT 
& FREEHOLD 00.

— Chambre 3. ——
102 Rue St-Jacque*. Montreil.•r>i c;

......... ........... 16 50
2.000 pds “ d’épi-

notla.............. .......... . 20 DO
600 pde. “ frèna.. « 00

1,500 pds. êpinett©
pruch®........... 7 r.o

27 pièces d© bot© 16 20
784 40

1 harmonium....... ........... too 00
1 cheval ............. 20 00

voitures d’t ver . ........... 10 ou
1 voiture d'été Rarom he).. 15 00
i balança 500 1»>r.. ô 00

-------- 150 Oft
$9X4 <0

1 Plsnar............
Dette© de It^-re»

......... 150 00
--------1,084 40

Conditions Argent «'oraptanl.
Pt-3jrlvèr • «St situ.* ft b mllle’i <1« chemin «Jo f?r. 
l otir plu» de renseignement? et cahier de charges 

s'adresser a
ROMEO PREVOST.

curateur.
41 «4 42, Street Rv. Building, Montréal.

‘.'.4,8,11,15,19.2*2 et 25

PAR FRASER FRERES

A notre Siiacieuse nom elle salle 
de Ventes

M EUBLES ET EFFETS DE MENAGE

M. missel i Fils. I PEAtH BLOOM POUR LA PEAU
(0

raiTKs raAor de......

TUTTI FRUTT1 
d'Adams....

A prés les repas. Refuses 1er Imita­
tion». Vovex le» coupons de livre 
d»*s les enveloppe».

« sttf, préparation fait «ils 
|.ara1tr« le» pustule», le» ta- 
rh-s de vAiisseur, los bou­
tons ft tétm» norss et stifro». 
rie, File emrêrbe los rides 
et la poau do de'eolr hul- 
Isiise , rlsu de meilleur pour 
le» lèrrrs Pt les mslrs or» 
vas»*©». I px. 44 «'rnis. SI 
yaun ns ponvea l'obtenir 
chef le» phinosclsn». met 
t< r rnu» ave.- un ami et sn 

l\ 'y rove» «1.00 po«ir svclr *J
grands* honte.lie*, t »• rt*

. , me* nu S‘>et au premier rang
'.■/tF*-' dans la société, rt que l’on

ndrolr*' puJ? 1? ho»» goflt 
• >e«- lequel elle» font Isur toileit*. »e serv- nt •• îles 
de TFA' fl Hl.o«*M Adresse»

**•'. t 4'VI Rl.OOXf |»R I G 4 4» .
«.014 de» rue» Üluico* •’ Adéls*ds, Toronic. Oot. 

•“U - 4

Ion. d« ?nlle n iTiRDgrr «t «le chambre 4 cou 
cher. Tapi?. Piano». Orgues. P«>eio «lo «'ui?ine 
et P ange. Poêle d© passage. Knca.i regulioi 
hebdnmndnire. à non• salle do vente? mon»
tie?. No? 453 er 45ô rue St Jacques,
Vf >DREDI IE 3 JI IUKT, a 1D heurra.

Vente? privées chaque jour. Avamces faites 
nu comptant. Les consignataires peuvent 
compter ?ur des prix jufite* et de promptes 
remises au comptant. I^e* ventes «ont tre« 
suivies. Excellent eirmagasinage pour pin 
nos. msuble?. etc. Inventaires, évaluations 
et apprt'ciations fait».

FRASKIt FRERES
fT.3D.2, Encameura

VENTE PAR LE SHERIF
AU DURS AU DU SHKRIF,

Vendredi, le 3 de Juillet,
A 1$ Heures A. M.

Une «plend.d© rroprleté. coin dos rue? Saint 
Dents et Rachel. Elle peel être subdivisée 
Pour reoMignoments. ? adresser a

TAYLOR k. BUCHAN.
10,t Avocat?. Tniusle Buildio$

1883 et 188.» Rue Noire-Dame, en fare du Bloc Balmoral
Toutes marchandises rendues au comptant seulement.

E. LEPAGE «£ CIE
JOURNEE de BON MARCHE

Vendredi le 3 Juillet, 1896
i——■

200 doiizainee de Fleurs Françaises, valant- jusqu'à 50c, k.........*....................... .V
150 douzaines de Fleurs Françaises, valant jusqu a 75c, à.............................................  10c
100 douzaines de Fleurs Françaises, valant jusqu a 81, a.................................. 25c
Chapeaux do paille, tout ce qu’il y a de nouveau, valeur de $1 a $2, au choix. 40«;
Rubans de «oie noire. No Id, valant 15c. Vendredi..............................................  4 jc
Rubans de fantaisie, valant jusqu'à Vendredi........................   10c
Rubans de fantaisie, valant jus«|u a 7f>*. Vendredi................................................ 15c
Corps de dames, valeur de 10c. Vendredi.................................................................  .".jjt*
50 pièces de Mousseline blanche, avec pois. Vendredi......................................... 5c

223 RUB ST-LAURENT

mm TBiifiï
Nouvelle

Cigarette
FABRIQUKK PAH .F. M. FO HT 1ER

amusements

irtTR» rBAM’Am. ru*
l>r« * rue St Laurent l anilere

Ma-Cather
srmaiae VAT

saison la méloiraase a sansatlon
The Shadows of a Great City

fts-rr grai.ds Rffsrs »< énlques.-I^rrotèrA temaiae
de la troupe a fon«i» ««u-ial.
A pi ét.-m»rti a ? b^urr» , soirs 4 4 heure». Prix, le. 

’.'0 et j;.f VÂV 1

AU BOUT DE LUE
LE 4 JUILLET

L’EXCURSION
ET

PIQUE-NIQUE
*- DE

L'Onion Typographique
JACQl ES-( AMTILR No H5

-----  AURA IJEU ------

Le 4 Juillet 1896
AU

1 I. <90 Kssuiemains en Toiles 10c et plu?.
Kl pièces Toil© a x.appe- bn pouc«*e do lar 

gcur. « aleur 40c. Y endredi 20r.
’ ' piece? Toile a N ippe<«. non blanchie, va 

leur 45c. Vendredi 25c.
75 piètres Toile a Rouleaux, valeur 10c. Ven­

dredi 5c.
3o piè'-es Toile 4 Rouleaux, valeur 12c. Ven 

dre«ii 6c.
‘200 pièce? Flaaelietie a 4c et plu».
127 piece? Coutil «* 10e et pins.

ü^purtemeni ür> Hltlfaiix, (Te* 
tonne, etc.

25 pièce? Net. 4 Rideaux, valeur Sc. Ven
dredi 6c.

30 piece* Mousseline 4 Rideaux, valeur 15c. 
Vendredi l')c.

100 paires Rideaux en Nef a 99c er plus.
50 pi«< ♦}*> < retonnes, «al. 15c. Vendredi ^o.
7 paires Rideaux en < houille, valeur $3.95. 

Vendredi $2.95.
27 C'ouvrepied> Honeycomb. 10 4, valeur 

$L50. Vendredi 96c.

Département des Blouses, Pa­
rasols, ete, etc.

'200 Blouse?, couleur garantie, valeur 75 ets. 
Vendredi 50c.

75 Chemuottea. « aleur $1.25. Vendredi 99c. 
60 Chemisettes, valeur $1.50, Vendredi $1.23. 
7.5 « loir' Jerseys a moitié prix.
43 do/. Parasols, depuis 35c en montant.
3t» Parasols échantillons 4 moitié prix 
125 Circulaires, valeur $2.00. Vendredi 90c. 
175 Circulaires de premiere qualité, valeur 

$7 5a Vendredi «t.""
97K Chapeaux de Paille pour hommes et

garçons a 20c.
Cn grand assortiment do Chapeaux garnis 

et non garnis.

Departement de Banls, Bas. etc.
500 paires de Bas noir» en Coton. Vendre­

di 5c.
250 paires de Bas noirs en Coton. Vendre 

di 10c.
1.200 paires de Ra? noirs en Cachemire, va 

leur 10c. Vemiredi 25c.
30 doz Gant» noirs en TaEbte?. valeur 25c. 

Vendredi 19c.
10 doz liants Soie noire et couleur, valeur 

35c. Vendredi 25c.
10 doz Menottes Soie noire et couleur, va­

leur 35c. Vendredi 2oc.
100 Chemisettes pour dame? (shirt fronts), 

valeur 35c. Vendredi 25c,

Déparlement do Twred ot 
Merceries

30 piece? de Tweed Canadien, valeur 30c. 
Vendredi 23c.

35 pieces de Tweed Canadien, valeur 50c. 
Vendredi 33c.

950 pièces de T««eed assorti, de 33c à $1.15.
3 pièces de Serge Vénitienne, valeur $1.35. 

pour $1.
7 pie« es de Serge Vénitienne, valeur $1.75. 

pour S 1.23.
4 pièces de Serge Vénitien»©, valeur $2.00. 

pour $1.4.5.
Habillement? faits 4 ordre.
169 Corps et Caleçons. Vendredi 15c cha

cun.
200 Corpe et caleçons. Vendredi 40cta1a 

pane.
159 paire? de Chausson» en coton. Ven 

dre-Ü hc la paire.
t00 Chemises en couleur, valeur 76o. Ven­

dredi 50< .
120 l hemises Blanche?, valeur 75c. Ven 

dredi 4.5c.
5000 Col' et Crevât e?. de 5c a $1.
N'ou bile z pas de faire ud© visite à nos

Departements d’EpIceries, Fer- 
blanterles, Vaisselle, Ver­

reries. etc.
Essayez notre Thé Japon a 25c la livre. 
Essayez notre< afé moulu h 20et 2.5c la livre. 
His- uits. fromage. Pickles, moutarde.
2 boite? do « irages pour 5c.
Grand*- barre de savon s 9c.
Nous donnons un pot, en ferbl»n«« de 3 pin 

tes a tous ceux qui achètent pour $1 d épice­
ries ou do ferblanteries.

Bout de l’Ile
Par la vapeur “Paul Smith’'

loiirsfs pii Bicjflrft, lonrnp* J pi^d 
et amusement* divers. I n bon 

orehestre pour la danse*

Repart du qiini Jaeques-t artter a 9 
heures a. m. et 1^ heure p. m. 

Retour vers 7 heures.

Billets pour Adultes. 25c 
Enfants.. . . . . . . . . . . . . . 15c

ALLER ET RETOUR

Le- famille? auront des tables pour luivch a 
leur disposition.

Les entrées pour les Courses en Bicycles 
peuvent -«e faire à P. C. Cbatel. a l'imprime 
rie Perrault, rue St .lacquea, ou par lettre au 
No 136 rue M Laurent, jusqu au 3 .juillet au 
soir. Le pri\ d entree «crade 50c p«iur la 
course oartantd© la Pointeaux Treraoies, au 
Bout d«j i Ile et de 25c pour celle qui partira 
de l’Hôtel Bureau d retour nu même bétel 
apres avoir parcouru un mille.

Ces course? aont pour amateurs seulement, 
et doux magnifique* prix seront, «ionnea aux 
vainqueurs dans chaque course. 202 n

12X4 1 KHIONN IM»V>i;i,AIR»;»
I i 4 I/1I.K OROAROV»
Commençant I© 1er Juin, tous tes four», par 1? 

vapeur FILGATE. Départ «lu quai JacquM-Car- tier lO hrs a m ©tShrsp.i» Départ d» l’Il» 
Grosbol» ft 1 1 b nr» a.m. 5 hrsn.uî.

Prix —Aller èt retour. 20r. Enfan'». 
RafralcblBSèment» d© tèut*»* sot'©» a boni et «ur

LU©. L<-« p«»rronnes qui désirent prendra leurs re­pas sur Plie pourront se procurer de l'eau chaude 
GRATIS, labié» et bancs. Le vapeur FILOAT5 
arrive A Plia par le côté nord, et la distance du qua 
ft Pile cet da *2 minutes, rapt. A. OOUJLET. Prop

172—n

r i :\
------A-------

Ste»Anne de Beaupré
P^ur Dames et Dalle», - ardl. ? Jnlllci
Pour Hommes e» J Gens, ««medi. I^r 4»ol

Par le “ TROIS-RIVIERES ’-Départ, 2.30 h. 
Station au Cap. — Père* Oblefa

10 13 17 29 22 23 24 25 26 27 29 30 l 2 3 4 6 7

164-aj» -B

M. J. B. BUREAU
BOUT DR L*ILB

CUSHING GROVE.
Table de première elasse. Bonnes 

Chambres meublées, et 
Pension à des Prix 

Modéré^ ™ 1

A partir dè vendredi, le 3 iuillet. ***fi4i:r 
LAUR1LR fera le ira.iet «ntre !a Langue 
Pointe. Pointe «ux Trembles. Bout de m# -h 
rbarleniaene. tous les iours. Départ ou quai 
Jacques-Cartier. 30.1.2.4

Seulement pe 25 cts ia bouteille
1 F, Qrr.LN’M H AIR HKLDKR est tl»a préparai e* 
I « oui rend aux cheveux lour beauté et le«r ©os
leur prlmltlra», arrête la chuta da» chavotfx, fhll 
disparaître les dartres tartoeusea et fait «usai pens­
ât* les cheveux Ce n'e*f pa» un© teinture. Ms 
parties claires d© la chevelure deriannent relnf- 
•antea. Elle est égal© à n’tmporte quelle autr© pré­
paration de 5uo ou $1. En vent© ches tou© las 
pharmaUena 42—mjs—•

nE9 APPLICATIONS 
(écrites par 1 appb 

cant lui même quant a son 
caractère et a son habileté 1 

pour la position d'assistant 
dans 1© bureau du secrétaire 
do la Commission du Hàvre 
de Montréal, seront reçues 
jusqu'à

Samedi. 4 «'mirant 
a I heure p.m.

L applicant d*»vin dire ce nu’U î-att ©n fait 
sténographié, « lavigrRphiè, tentip de 11-

vrè« et ti-a\ail de bureau en général, ©t 
savoir le français et l'anglais.

Par ordre,
ALEXANDER ROBERTSON*.

Secrétaire.
Bureau du Havre,

57 rue Common,
2 Juillet 1895. 204-1

VILLE D'OUTREMONT
Tes soumission? cachetées seront reçue» 

pour I achat de$50.000de debenture? delà ville 
«I Ouf rontonL. payables en 42 ans« et portant, 
intérêt A 4 pour cent. Les soumissions doivent 
étr© envoyées au secrétait©, avant le 10de 
Juillet.

30.2.4,7.9 GEORGE COOl

Kn \prtn do l’Acte dos

GOOB SUPEBIEBRECANADA
Province de Uuébec. 
District de Montréal

Th'-'ma* IT Day le. Requérant.Tb© Roini«f ri^q 
♦rie Frotectlon < ompaoy for Canada, corps polltu 
o è incorporé, ayant ton principal bureau d’af 
fair»» dans la n»é d© Montréal, district d© Mont­
réal. Intimé©.
t n ordre »1© liquidation a été accordé *© eatla 

sftatra. at un,' a«*ambléa de» «'réanctars, action- 
naira© at 1 ''ntributalrerf de la dit© ceapagul© ©a« 
par i©» pît-aanta» convoqué» pour le quatortlèma 
jour da .ft 1LLF.T prochain, à 10 h©ura» d© Va 
vant-tnldl. <1an* la ©alla d audianc© pour les affaires 
da tailllta, au Falot» da .Tn«t1ca. an la dit© c|t© d? 
Montréal, pour nommer un liquidateur final 4 la 
dita f ompagnl©, » onformèmen» au Jugement rendn 
1© vinat neuvtévna jour d© Juin miiregt 

Montréal, 29 Juin 189fi.
H COLLAI» D

:08-8 WDéf. ». C- *

t

4423

22594839



OKRNIEIIE EDITION LA PRESSE, JEUDI 2 JUILLET 18%
TEMPERATURE__ |

Toronto, 2 — Vont modAré du *ud- 
onost au nud. Temp* Ix'au et trèi , 
chaud.

BcrxTrsAi.Juillet
BulleMn d'api^e le thermomètre u« Hearn ê liar- 

i.ioo, 16-iO-l*i4.’. tue Notre Uaaae.
a c jou’fi bu' max mum ., 84
Mama «s'e ran oernwr 7«
Aulo«id*but acB'.mum .... .............. 64
latiue cai» J «u derruar . .............. 55

T or»/» > »»»*■»«•** au«r«id,hn> fch«nros* m. 
»0 02 ; 17 ata a 29.09 . .ara » m. 29.94

On lit dana le “Monde,” d’hier :
TROP TARD

Il parait que le R. I*. Grenier, O. M. 
!.. ù l’occasion de lu célébration de |:i 
fête de St Jean-Baptiste, A St Sau­
teur de Québec, a proposé trois hourras 
pour l’honornble M. Laurier.

Le révérend Père Oblst a-t-il voulu, 
par IA, condamner l’attitude de son frè­
re en religion, Mgr Langevin. O. M. | 
I

Nous ne le croyons pas. Le R. P. 
Grenier a sans doute agi dans un mo­
ment d’entraînement irréfléchi.

Certes, il lui est bien permis, comme 
A tout le monde, d’avoir ses préféren­
ces politiques ; mais cette petite mani­
festation faite avant les élections au­
rait eu une toute autre saveur qu’elle 
n'en a aujourd’hui.

Nous sommes bien persuadé que le 
bon Oblat n’a pas voulu courtiser le 
sucrés mais. A notre humble avis, 
c’est déjà regrettable de prétrer le 
flanc à une interprétation fâcheuse.

Il faut avouer que toutes ces contra­
dictions sont de nature A déconcerter

U NOYE DU CANAL
Le jeune Brissette ne s’est 

pas suicidé

Le coroner McMahon a tenu une en­
quête ce matin, sur la mort du jeune 

homme Joseph Rrisi'Otto, qui s’est 
noyé, hier, dans le canal.

Une lettre trouvée sur le défunt, et 
qui révélait que Brissette était eu 
amour avec une jeune fille de la rue 
Robin, au Mile End. aurait pu faire 
croire 'pie le défunt s’était jeté A l’e.m , 
volontairement, dans le but de s’éter la 
vie. <’’est pour éclaircir.ce point que 
le jury a été convoqué par le coron r. |

Il a été établi que le jeune Brissette 
était en effet eu relations avec cette 
jeune fille, et il devait même l’épou- | 
ser dans deux mois. C’est lui qui avait 
fixé ce délai qui lui convenait parfai­
tement.

Les compagnons de travail du défunt ; 
racontent que c’est pour se baigner 
que Brissette s’est jeté A l’eau. Il m* 
savait pas nng«*r. A un moment don­
né, il s’est jeté en bas de la barge.san* 
se tenir A un câble, comme il avait I 
l’habitude de le faire. Il a essayé d“ 
saisir eette corde en tombaqJ. mais 
n’a pas réussi A l’atteindre.

Quand Brissette a reparu A la surfa­
ce, il faisait des mouvements comme nu 
homme qui essaie de nager.

Après avoir entendu eette preuve, le* 
jurés, sans délibérations, ont rendu un 
verdict de “mort accidentelle.*'

ceux qui ont combattu pour obtenir une 
loi réparatrice. A la demande de Mgr 
Langevin. nous avons prêté notre pu­
blicité et fait tous nos efforts pour se­
conder ses vues sur une question qui 
intéresse le salut des Ames et voilà 
qu'un membre éminent du même ordre 
nous désavoue indirectement, propose 
des hourras pour M. Laurier, qui a dé­
claré publiquement A Toronto “que de 
même qu’il ne se laisserait violenter par 
personne, de même, il ne consentirait 
jamais A violenter qui que ce soit.”

Nous avons toujours compris que le 
mandement collectif des Evêques de­
mandait que ia question des écoles fut 
réglée par une loi fédérale et non par 
la coneiliatiin.c*est-A-dire par un amen­
dement consenti par la législature lo­
cale amendement qui pourrait être 
révoqué, en aucun temps, par une majo-

COMTE DE LAPRAIRIE
M. Arthur Matte, maire de St Cons­

tant, a, le 30 juin, été réélu A l’unani­
mité, préfet du comté de Laprairie. sur 
la proposition du Dr Longtin, maire du ; 
village <le Laprairie, et secondé par ; 
M. Mélace Pinsonneaull, maire de St 
Jacques le Mineur.

L'ASSOMPTION

M. Jos. Gauthier, le nouveau député 
de L'Assomption, nous prie de déclarer 
qu’il n4a nullement l’intention d’aban­
donner son mandat pour faire place :\ 
M. Tarte, l’ex-député de LTslet. Du 
reste, a ajouté M. Gauthier, M. Tarte 
ne m’a aucunement parlé de la chose et 
je n’ai pas, de mon côté, offert de 
céder A personne un mandat qui n’ap­
partient qu’aux électeurs de L’Assomp­
tion.

rité adverse.
La position prise par un homme ans 

si éminent que le Révérend Père Gre­
nier. met les défenseurs de la loi répa­
ratrice fédérale dans une position dif­
ficile. Si le clergé ne peut pas s’enten­
dre sur une question de cette nature, 
si les Evêques ne peuvent pas obtenir 
de leurs suffragants. une ligne de con 
duite uniforme, comment veut-on que 
1rs laïques sacrifient leurs préférences 
politiques pour une question morale 
dont l'importance échappe à un grand 
nombre ?

L’ne pareille division est profondé­
ment regrettable et ne peut que contri­
buer A la ruine de l’influence du clergé.

L'AFFAIRE DES CHINOIS

M. Charles R. Doueet. député-gref­
fier de la couronne et de la paix, a pré­
sidé cette après-midi A l’enquête dans | 
la cauwe de Ham Lung, et «autres chi- | 
n*>is. accusés d’avoir tenu une maison j 
de jeu. sur la rue Lagaucbetière. Tom 1 
Qîk\ Ark, est un de’s prinepiaux té- 
moinri que l'on veut entendre. Un re­
tard att Canada nuirait A ses affaires. 
iKt-il, i!ans son pays natal, et c'est 
pour que l’honorable juge Lacos­
te a accordé «la demande de faire nom­
mer M. Doueet comme commissaire 
dans cette affaire.

LES TYPOGRAPHES

LES CHANCES DES SILVERI- 
TES AUX ETATS-UNIS

S’il est vrai que les bas prix des 
produits agricoles, dans nos campagnes, 
aient eu pour effet de changer eu libé­
raux d’anciens conservateurs endur­
cis, la même chose pourrait bien pro­
duire un changement radical aussi dans 
la constitution des partis aux Etats- 
Unis.

D’après les indications actuelles, il 
est fort possible que la prochaine élec­
tion présidentielle ne se fasse pas du 
tout, ou du moins très peu, entre répu­
blicains et démocrates ; mais simple­
ment entre les partisans de l’étalon d’or 
et ceux de la frappe libre de l'argent.

Ïjo cultivateur américain, qui vend 
35c son blé. pris A la ferme, ne voit 
qu’une chose, c’est que sou blé ne le 
paie plus : il est tout disposé A attri­
buer cela au gouvernement, A la rareté 
des fonds, causée par la cessation de 
la frappe de l’argent, et A croire que, 
si l’on mettait en circulation de la 
monnaie d’argei en quantité illimitée, 
il aurait plus cher pour son blé. Son 
blé-d’inde vaut 1 4 A l.jc,—à peu près le 
u>At 4*9 Ta moiss n. de l’égrenage et du 
trawrport A la station mais pas plus. 
Tl vend son avoine 12c A la station. 
Le>s cochons se vendent 2Vfcc la livre, 
pris sur la ferme ; le beurre. 5 A 8c la 
lirrtBf 1** oeufs. 5c Ta douzaine. Il 
ii'7 »• plus que. l’élevage qui rapporte 
A i’aSPtcuUeur d< l’Ouest.

Si lés d^ttocr ites adoptent le pro­
gramme “ silverite,’* ils auront pour 
alliés les populistes et une grande par­
tie des républicains de l’Ouest ; et il 
leur suffirait de remporter la victoire 
dans le Michigan ou l'Indinna pour 
élire leur candidat à la présidence.

En un mot, c’est l'agriculture qui 
votera contre l'industrie, car les Etats- 
de «l’Ouest sont principalement agrico­
les, et ceux de l’Est, où le parti de l’or 
recrute ses principaux partisans, sont, 
surtou* manufacturiers. La lutte sera 
donc, à ce point de vue. très intéressan­
te pour nous quoique moins émou- 
▼ante que celle que nous venons d^ 
terminer, et qui s’est faite en partie 
sur les mêmes lignes stratégiques.

A NOS CORRESPONDANTS

Noua recevons en ce moment un grand 
nombre de correspondances au sujet 
des dernières élections. Comme par le 
passé “La Presse” donne asile A toutes 
les opinions et fournit A tous l’occasion 
d’exposer ses griefs ou d’exalter son 
triomphe mais ce privilège a certaines 
bornes qu il ik faut pas dépasser :

iicm cfirres-i mdances doivent être si- 
gfièes d’un responsable ;

pBjJp» doirfnt avoir une longueur rai- 
sormabYe : un»* correspondance a pour 
but de faire connaître des faits et non 
d’enfiler des phrases ;

Ijp manuscrit ne doit couvrir quhin 
aeul côté du papier ;

Enfin, elles doivent être rédigées en 
langage poli, ne contenir ni injures, ni 
libelles et ne porter que sur des ques­
tions d’intérêt public.

Noue rp<won* chaque matin un cer­
tain nombre «le correspondances anony­
mes. La pratique invariable, en pareil 
cas, e«t de le» jeter au panier sans les
lire.

L’enthousiasme est général* parmi 
les typos de Montréal A l’occasion de 
leur pique-nique annuel qui n lieu, cette 
année, au Bout de l’Ile. samedi, le 4 ! 
juillet. Le départ du quai Jacques- | 
Cartier est A 0 heures a. m. et l1^» j 
heure p. m. Le bocage où se tiendra 
ce pique-nique est un des plus beaux 
des alentours. Tables pour lunch, ba­
lançoires pour petits et grands. Le fait 
est que ça sera « harmant et amusant 
pour tous ceux qui y assisteront. Tou­
jours en avant les typos. Voir les pro­
grammes pour plus amples renseigne­
ments.

CHEZ LE RECORDER
Il y avait 53 prisonniers, ce matin, 

en cour du recorder. Do ce nombre. 24 
étaient accusés «l’avoir conduit des voi­
tures sans licence, et 18 avaient été 
arrêtés pour ivresse.

A LA COTE ST-LÏÏO

Le tir A la cible a été ouvert hier à 
la (’Are St Luc et un grand nombre J 
de tireurs y ont pris part.

Le lieutenant-colon^»! Hood, du Prin­
ce of Wales Rifles, était /officier 
eu charge du jour.

LE PARC WESTMOUNT

Les résidents de Wes*mount ont 
maintenant un parc nouveiu, situé au 
coin des avenues Metcalfe et Lans- 
dowrr'.

De bonne heure, hier marin. i n dra- ; 
p»*au anglais flottait au m/i-*u de ce , 
nouveau carré, que le maire Evans 
a officiellement nommé hier soir le 
“Westmount Park.”

DE RETOUR
M. Uamille Fiché, avocat, est de re 

tour, ce matin, de Providence, Rhode 
Island, oft il était allé faire le discours 
de circonstance A la célébration de la 
fête nationale des Canadiens-français, j

LA FAMILLE VALOIS
Le corps des membres défunts de la 

famille Valois, inhumés dans b* cou­
vent des Soeurs du Saint Nom de Jé­
sus et de Marie et dans relui des Car­
mélites, ont été transportés, ce matin, 
au cimetière de la Côte des Neiges et 
placés dans un riche caveau funéraire 
nouvellement construit pour la famille.

Les membres «Je la famille Valois ont 
été les bienfaiteurs des deux institu­
tions nommées plu* haut. M. l'abbé 
Valois, décédé il y a quatre ans envi­
ron. était depuis bien des années cha­
pelain du couvent des Carmélites, et 
il avait contribué /tour la plus grande 
partie la construction du couvent et 
de la chapelle.

MAIN BROYEE
Joseph Michaud, mécanicien, travail­

lait au havre, avant hier, lorsqu’il s'est 
fait prendre la main dans une roue j 
d'engrenage. 1^* malheureux a eu in , 
main entièrement broyée.

Il a été transporté par des amis A sa 
résidence, avenue de l’hôtel de vil!»*, SI.

CE N’EST PAS BIEN
On lit dans le “Nord”, «Je St-.lérôme :
L’on noua dit que î«* magnifique » bien 

de M Petit et celui du Dr M. Four­
nier ont été empoisonnés le lendemain 
de la votation »*t ce par esprit de parti 
politique. S’il en est ainsi nous protes­
tons »»uitro cct ne|e <b» cruauté, ("est 
tout simplement stupide de vouloir as- , 
courir un»* vengeanee contre un être < 
sans raison. I serait bien A souhsT'er ' 
que les auteurs de «■ette JAche actiou ' 
fussent punis comme ils le méritent.’*

Pas f«>iatre, une rnn\*rs*tlen *nfr# un I hr*ç-»ur *i un mar« liHn«l «le . hansens.
T. m parta 0# aa bière et I auti« de sea t "

L’AFFAIRE HAMEL 
L’enquête en cour de police

Le juge Dugas a remis à mardi 
prochain, la cause d’un nommé T’bo­
rna s Houeher. accusé «lu vol de deux 
bicycles, la propriété de M. John Lori* 
gau, demeurant au No 155 rue Hutcbi- 
hon.

La même date a été fixée »lans le 
cas d’un nommé Prime Collin, demeu­
rant au No 1794 rue Stc Catherine.

Collin est accusé par sa femme. Ro­
salie Gauthier, d'avoir vendu, sans sou 
consentement, une machine à coudre 
achetée à tant la semaine, de la corn 
pagnie Singer.

La même date a été fixée par le ju­
ge Dugas, pour le procès d’uu nommé 
Ferdinand Beauchamp, arrêté pour as­
saut grave sur la personne d’un co­
cher de place nommé Pierre Hamel, 
demeurant nu No 419 rue St André. 
Daus cette dernière cause, une déposi­
tion “ante mortem” a été prise pir M 
Boucher, sténographe. Le malade qui 
commence par déclarer qu’il a peu d'es­
poir «l'on revenir, déclare qu’il a reçu 
un coup de poing de l*. part de Ronu- 
champ. qui l’a étourdi, et qu’il est tom­
bé sur le pavé. La bagarre est arrivée 
nu moment oû l’on célébrait le mariage 
de la fille de l’accusé. Beauchamp, «lit- 
on. est propriétaire d’une épicerie, dans 
la basse ville de Québec. Le prisonnier 
a retenu les services de M. Fitzpatrick, 
qui arrivera ici en compagnie de plu­
sieurs témoins, mardi matin.

FUNERAILLES DU DR. DAGENAIS

IjOs funérailles du docteur Dngenaïs 
ont eu lieu, ce matin, A 8.30 heures, A 
l’église St-.Tncque>.

Tout le collège de médecine, actuelle­
ment réuni A Montréal, les médecine de 
/Université Laval, «eux de l’hôpital 
Notre-Dame, les étudiants en médecine 
ont suivi le cortège funèbre ainsi que

le docteur Désy. le docteur D’Amour, 
de Rimouski. et les honorables juges 
Jetté et Mathieu et une délégation des 
Frères Maristes de l’école St-Ph'rre, 
où le fils du défunt n fait des études.

Les porteurs étaient le docteur La­
marche. le docteur Brosseau, le doc­
teur Fafard et le docteur de Cotret.

M. le curé Charrier a officié.

Leur Convention Annuelle

La convention annuelle des maîtres 
plombiers «le la Puissance du Canada 
s’est ouverte ce matin dans l’une des 
salles de /Union St-Joseph, sous la pré­
sidence de M. Josojdi Lamarche. Il y 
avait IA des délégués de toutes les prin­
cipales villes du Canada et même des 
Etats-Unis. Voici les noms des prin­
cipaux délégué» : MM. Davlm. J. Ry- 
ley et M. S. Tut**, de /association de 
New-York : E. L Mount, J. W. Hu­
ghes. Alph. Champagne, p. CarrolT et 
Jos. Lamarche, de Montréal : Jos. Ja­
mison et Robert Elliott, de Kingston ; 
W. B. Burroughs. A. Fiddis et F. W. 
Armstrong, de Toronto : R. J. H'as- 
lott, et W. 8mith. de London ; MM. 
Sampson et M. Matte, de Québec : A. 
Blondiu, de St-Hyacinthe : M. McKin­
ley. d’Ottawa : John Barton et <4. A. 
Perrier, d’Halifax.

Les membres de la convention de­
vaient se rendre entre midi et une heu­
re à l’hôtel de ville pour saluer notre 
premier magistrat. Vu l’absence du 
maire Smith, cette visite est remise à 
demain midi.

A /ouverture de la séance de ce ma-, 
tin. le président a souhaité la bienve­
nue aux délégués et les n remerciés 
d’être venus en aussi grand nombre.

Une autre séance a lien cette après- 
midi A trois heures.

Des discours ont été prononcés, ce 
matin, par MM. Davlin, Tute. Ryley, 
Elliott. Anrij-frong, Matte, Barton et 
Burroughs.

M. Lamarche a ensuite invité les dé­
légués A visiter les principaux endroits 
de la ville demain après-midi, puis A 
fair»' ensuite le saut des rap*:lrs de Ln- 
chine. A leur retour demain soir, on 
offrira un goûter aux membres de îa 
convention.

Demain midi, les membres de la con­
vention se feront photographier de­
vant /édifice municipal.

Mgr FABRE A ST-LiN
(IVpéche spéclaleî

St Lin. 2—Hier après-midi, A trois 
heures. Sa Grandeur Mgr Fabre, ve­
nant «le St Roch, est arrivé A St Lin. 
Ive soir il y a eu une grande démons­
tration en son honneur ; tout le villa 
ge était magnifiquement illuminé ; il 
y a eu en outre un fou d’artifice.

Ce matin. Sa Grandeur a conféré le 
sacrement de confirmation A un grand 
nombre d’enfants. Mgr part aujour­
d'hui pour se rendre A Mnscouchê.

L'INOIDENT DE VALLEYFIELD

M. le rédacteur
De “La

Monsieur,

Presse,”
Montréal.

Je viens de lire votre enquête, quant. 
A la manufacture »J*» coton <le Valley- 
field. et je vois qu’on y mentionne mon 
non». P« rm^ttez-moi de vous dire qu*» 
tout ce que j'ai eu A faire là-»ledans. a 
été <Jo me rendre A l'invitation d’une 
couple de » ontremaître* qui craignaient 
de ne pas se faire comprendre «le leurs 
ouvriers, et qui m’ont, demandé de les 
interpréter. En ce qui concerne le jour 
même «le la votation, je puis vous «lire 
que je ne suis allé nu irmulit) que vers 
les 4.30 heures p.m., c’est-à-dire quand 
tout le monde avait voté.

J’ai l’honneur d’être.
.Monsieur le rédacteur.

Votre dévoué serviteur.
ADRIEN DESROSIERS.

Exportations de tomates en 
Angleterre

Nouveau débouché pour notre 
agriculture

MM Elder. Dempster et Ci*», l*s pro­
priétaires «le steamer» munis d’un sys- 
tème de glacières pour cette a nue»», ont 
demandé aux commiosaires de /agri­
culture et de l’industdie iniiidr» les 
noms <b>s cultivateurs qui ser n'aj dis­
posés A exporter de>s tomates sur les 
marchés anglais.

Cette «*ompHg>nie transporte une g ren­
de quantité de tomates de la Méditer­
ranée, possède des facilité» exception­
nelles pour la vente «le «v produit et est 
disposée à introduire et A répanLe en 
Anglet«*rre le commerce de tomates ca­
nadiennes dont la saveur est meilleure 
que ct4de des tomates de la Méditer­
ranée.

M. John Craig, «le la f«'rme expéri­
mentale d’Ottawa, n rédige les notes 
suivantes pour /instruction de ceux 
qui vomiraient se livrer A oe commerce.

“ Les tomates peurvent être expor­
tées avec ou sans le système de gla- 
«‘iêres, dont sont munis les steamers. 
La meilleure saison pour /exportation 
ne peut être connue que par l’expérien- 
ce.

Les tomates de dimension» moyenne, 
unies et régulières, solides, d’un rouge 
brillant, sont 1rs meilleures pour /ex­
portation. Telles sont les Livingstone 
Beauty, les Favorite, les Ignotun.

I^es tomates doivent être cueillies 
avec beaucoup de p;oin. i*tut éviter les 
meurtrissures, et être placées dans «les 
caisses n’ayant pas plus de six pouces 
d»' profondeur. A /extérieur et faites 
de manière A permettre la ventilation.

Chaque caisse pourrait contenir qua­
tre douzaines de tomates. Chaque 
fruit devrait être enveloppé «lans un 
papier léger.

La caisse “McKinnon” fabriquée par 
la fabrique «le paniers de Ste Catha­
rines, offre toutes les conditions requi­
ses. Elle était primitivement destinée 
au transport «lu raisin.

Chaque caisse devrait porter le nom 
de /expéditeur, avec le chiffre indi­
quant la quantité du contenu de la 
boîte. L’étiquette “Canada” devrait 
aussi y être arpp«>sée.”

. Lee intéressés qui désireraient avoir 
de plu-s amples informations peuvent 
s’adresser au professeur Robertson, 

j commisisaire de /agriculture, A Otta- 
/ wa. ou A MM. EMer, Dempster et 
Cie., à Montréal.

LES ICClilsT
DU TML

$5,000 de dommages sont ré­
clamés

MM. Desmarais et Cordeau, avocats, 
viennent «le prendre une action en dom­
mages au mort am de $5,000 au nom 
d«? leur client M. J. B. Plaute, contre 
Jos. Mills et al.

ï./e demandeur travaillait comme jour­
nalier au chargement «le la farine dans 
la <*a!e d’un d«'s bâtiments des défen­
deurs. Le défendeur et ses <x>mpagnoiis 
descendaient la farine dans la cale au 
moyen d’une grue placée sur une 
plateforme où .un seul groupe d’hom­
mes devait s’y tenir. Les défendeurs, 
afin de presser les affaires, onfonnè- 
rent A deux groupes d’hommes de tra­
vailler ensembles sur la dite plateforme.

Los deux grues fonctionnaient alors 
en même temps «'t passaient par la mê­
me ouverture. Dans la nuit du 14 nu 
15 juillet 1894, le demandeur travail­
lait A recevoir les charges décrites et 
comme il connaissait la «barge de farine 
que l’une des grues descendait, l’autre 
grue, par suite de la négligencel’un 
des employés des défendeurs. S^lon la 
déclaration du plaignant. «Irsrendit dans 
la cale du bAtrment ««n suivant la même 
voie. Alors pour éviter de recevoir la 
charge sur la tête. les journaliers se 
sauvèrent et le demandeur n’ayant pas 
eu le temps de suivre ses compagnons, 
fut frapp*' et eut cinq côtes brisées. Par 
suite de cet accident, il ne peut plus 
travailler. En «conséquence, il réclame 
$5,000 de dommages.

LA CATASTROPHE DE PITTSTON

Wilkesbarre, Pe., 2—Un mitre écrou­
lement s’est pro«luit, hier, nu puits 
Twin. A Pittston. Los sauveteurs 
étaient dans une galerie, près de /en­
droit où est arrivé le premier effondre­
ment. lorsqu’à eu lieu le nouvel écrou­
lement. qui est énorme.

Les sauveteurs ont <lû se réfugier A 
deux cents pieds en arrière et les tra­
vaux pour permettre d’arriver aux mal­
heureux enterrés dans la mine ne sont 
pas encourageants. La voûte menace 
partout de s’effondrer.

SOIXANTE NOYES

Londres, 2 — Une dépêche du Caire 
annonce que le navire Rnmatieb. du 
gouvernement égyptien, allant de Sua 
kim A Suez, a perdu son gouvernail et 
s’est échoué sur un récif. La dépêch«‘ 
ajoute qu’on «raint que soixante per­
sonnes ne se soient, noyées.

EN COUR DE POLICE
T*n nommé Ropair*» Clément, é* la ni» Ft* 

M,.rçu«:rl**. jûaint «i'avotr e»* aspallll sur 
la ni'* Fto Marguerite par un boucher 

tK la nie ChabolUez. Pror** r^ml*
On prnçêdo eu»*! A l'enquête «lans 1* raa 

<1 un pominA Peter Malone. »rrf<A pnr les 
constable* T,aroequ# et laçasse sous l'acni- 
tMion vol. La plaignante e«t sa soeur, 
ma VmMseiie Kitty Malone, demeurant au 
co|r «les rt.es Uleury et KasauehetlAre. L'ac­
cusé. paraît-!!, est revenu depuis peU des 
Ktuts-T'n>

M. .lames Campbell, quartier-maître A bord 
du vapeur “Laurentlan". de la Pane Allan, 
est venu déposer en cour de poclle re matin 
contre un nomm»* Alb-rf Ktpp. q«il n a pas 
de résidence et qui a 4t* trouve errant dans 
les couloir» d«i navire. On precede A l enqtjS. 
t*- I#e « «oltalne McDougall a perdu In somme 
de S4<». et |» plaignant f'nmj.hell déplore la 
, *rte de Jin montre et da sa c^Mne d'or. Klpp 
qui est accu '• d'être le voleur, nie toute 
participation dans cette affaire. ProcM ven-
'r,résidents de* environs de la rue f’her- 

rler. se plaignent que depuis le feu qui a eu 
lieu chez A*.i Morin et Bavard, on a lals- 

de» ballots de foin et «le nallle A moitié 
tonsum** pr s de leurs hangars, et Ils crai­
gnent continuellement qu'une allumette Je­
tée par un Imprudent, pourrait allumer l'in- 
cendle «le nouveau.

LA RUSSIE ET LE JAPON
Vnncotivcr. 2 — On mfltidè de Hong 

Kong qtiv a»»l«»n lo '’Tol**graph”t de 
«ptte ville. In Rnwip n donné nu Ja­
pon l'ordre d'évacuer Form one. La 
Russie s infle^é une flotie considéra­
ble et 100,000 homrties A Vlndi ostork 
et mirait «orvstruit un fort dans l'li« 
Ge tau-Tito.

Contre le curé et les marguilliers 
de Ste-Thérèee

MM. Rifraüion. Brosseau et Lajoie, 
nrocatfi, viennent au nom de leurs 
client», H. Barbeau et ni., «Je poursui- 
vr«‘ >a curé et marguilliers de la pa- 
roi»iic de Ste Thérèse de BlainviMe.

En 1888, la uuccefcsion Vûrtor Beau- 
dry avait prêté $25jmmi a la fabrique de 
la pa roi km» «le Ste Thérèse pour répara­
tions A l’Egist» paroissiale, l’ne par­
tie de la somme a été payée, mais les 
répartitions collectée» n’ont fuis suffi 
A solder îa balance échue et «lue. Au­
jourd’hui. M. Barbeau et al.poursuivent 
pour recouvrer le montant dû ««t qui 
s’élève A plusieurs milliers de dollars.

FOU DANGEREUX
Il met le feu à une grange à 

St. Liboire

St Hyacinthe. 2—André Perrault, do 
St-Liboire. a mis le feu, mardi A la 
grange de M. Henri Loygeux, de St- 
Hilatre. Le nommé Perrault, qui «*st 
un jeune homme de 23 ans, dont les 
faculté» ment ./es ne semblent pas dans 
leur état norma!, demandait aux voi­
sins de Loyseux /h«>spitalité pour la 
nuit. Ceux ri !a lui ayant refusée, il 
menaça d’incendier le village et met­
tant sa menace A exécution il se ren- 
dit A la grange de M. Loyseux A la­
quelle j] mit 1«‘ feu. M. Loyseux arrêta 
Perreault et le conduisit A St-Hyacin- 
the où il subira son procès.

GUERISON DE LA LEPRE
Importante découverte d’une médecin 

français

Paris, 9 — J>e docteur Bouffé a pré­
senté A /Académie des sicenees, un 
mémoire dans lequel il annonce quril 
a découvert le bacille de la lèpre et 
a réussi A guérir plusieurs lépreux.

NOUVEAU CONSEILLER 
_LEGISLATIF

Le notaire WenceslaB Lame suc­
cède à non cousin

(Dépêché epériale)
Québec, 2 M. le n«»t?iir«* Wenceslgs 

Larue, de Québec, a été nommé pour 
succéder A /honorable F. X. P. Larue, 
son cousin, eons«dller législatif démis 
sioniiaire, pour la division LaSalle. 11 
est né A St Pierre de la Rivière «lu Sud. 
le 3 octobre 1851. 11 fit scs études au 
«•oliège «le Ste Anne et son droit A l’u­
niversité Laval. 11 est notaire depuis 
18 ans, il est membre «le la chambre 
des notaires «lotit il a été président 
pendant trois ans.Il est directeur «1« la 
Paisse d’Eeonomie et de la société île 
bâtisses et vi<*e-président de la soeiété 
de colonisation.

La part active que M. Larue a prise 
dans les luttes él«H*torales du district 
lui a mérité eette récompense, et sa 
nomination est bien vue ici. T.’ordre 
en conseil est signé depuis ce matin.

COURSE A QUEBEC
Devarennes fait 1-5 de mille en 3'40M

Québec, 2 — Ce matin, A 9 heures 
39. a eu lieu le premier concours. A 
/occasion de la réunion des bicyclistes. 
I! s’agissait de gravir la <*ôte «le la Mon­
tagne. qui est la plus haute «le la ville 
et a une inclinaison de 35o environ.

MM. Devarennes. Laclum-he, Stock­
ing. La liberté, «le Québec, et Read, <io 
Toronto, ont pris part A ee con«*ours. 
Ils sont partis du quai de la Cie Ri­
chelieu et Ontario. Jusqu'à mi-côte, 
Lachance était en avant, mais, IA, De- 
varennes l’a «lépassé et est arrivé au 
château Frontenac, finie comme un 
mort, avec une avance d<» 150 pieds 
s»!** Lachance, que suivait «le près Stoc 
k’ng. Laliberté et Read avaient dû 
abandonner la partie.la foule les ayant 
«•mpêchés d’avancer. La distance par­
courue est d’uu cinquième de mille. 
Temps, 3.40.

FINANCE ET COMMERCE
DE NIAGARA A LA MER

Montréal, 2 juillet 1806.
Londres nous arrive assez bien t^nu aujour­

d'hui. avec les consolidés en hausse à 113% 
au comptant et 113 11-16 à terme et les ca­
p-taux faciles à emprunter à % p.c., pour 
K s a v-ancts de 1 à 4 moi*. La banque d'An­
gleterre maintient son taux de 2 p.c. Les 
valeurs américaines sont fermes.

A Paris, la rente fait 100 fr. 80 ; le chan­
ge sur Londres est à 25 fr. IT'fc.

A New-York, Wall street a pris un plon-
eon hier, mais elle est plus ferme aujour-
'hui. Le tabac a ouvert ce matin à üO1- à. 

midi II était à .Yj\. Le? Raffineries clôtu­
raient hier 1071,, ; à midi, elle font 1091;. 
l.i s chemins de tc.i *ont tous en hausse de 
lt»e ù. 1 p.c sauf le Burlington and Quincy 
qui est faible.

Sur notre bourbe de Montréal, les cours 
sont encore faibles, faute d'encouragement 
et par suite de l'Incertitude de la politique 
fiscale du nouveau gouvernement. Les ventes 
ont été très restreintes et à des cour* 
en baisse ; le cAble, le Postal Telegraph, les 
chars urbains et le Toronto Railway «>nt 
baissé de même que la banque des Mar­
chands.

Le gaz a ouvert A 188 vendeurs et 186 
acheteurs ; puis les vendeurs ont baissé 
leurs prétentions A 185, 186 et enfin 184l2. La 
dernière offre était de 183. Les compagnies 
de coton ont été cotées : «'le de Montréal. 130 
vendeurs. 100 acheteurs . Colored Cotton 
Co, 50 vendeurs. 46 acheteurs. Dominion 
Cotton. 95 vendeurs.

MARCHES D'EUROPE
Londres. 2—Chargements A la côte atten­

dant des ordres. 6. Blé A la côte soutenu ;
I en route, tranquille et soutenu ; No 1 «Cali­

fornie prompte expédition, vendeurs A 26». 
Duluth par steamer, juillet, aortt, 24s D'ad. 
Maïs à la côte, tranquille, en route, ferme : 
américain mélangé, par steamer, juillet, 
aofit, 14s 3d.

Danube disponible, 18» ; américain mélan­
gé. 14s 9d. Farines patentes de Minneapo­
lis. 20».

Anvers. 2 Juillet—Blé terne, roux d'hiver, 
14>z.

Paris, 2—Blé tranquille, 10 fr. 40 Juil­
let ; 10 fr août. Farines soutenues, 30 fr. 40 
Juillet ; 4<> fr. août. Beau temps.

Liverpool, 2 Juillet—Blé A livrer terne. 
4s 0*4 juillet, 4s 0'.- août, 4s O*» septembre et 
octobre. 4? 10 novembre. Maïs disponible
terne : américain mélangé, 3s ’«d. Maïs A 
livrer terne, 2s ll'j juillet et août, 3s sep­
tembre. Farines de Minneapolis, first ba­
kers, 16s.

La compagnie «le Navigation Riche­
lieu et Ontario vient justement «le pu­
blier son guide officiel pour 189<î. inti­
tulé : “De Niagara A ’.a mer”. Le livre 
qui est magnifiquement iliustré, con­
tient une «ies«*ription d’un voyage dé­
licieux en bas du fieuve St-Laureut 
jusqu’au Saguenay.

OH ! LA BICYCLETTE
Nous sommes «lans l'Age de la bicy­

clette, dit “Le Samedi” et pour le 
prouver, notre confrère illustre le cy­
clisme sous toutes ses formes : son nu­
méro entier suffit A peine A la tâche, 
(’’est un numéro A conserver. “Le Sa­
medi” est en vente dans tous les «lé- 
pôts de journaux, à 5 cents le numéro.

EXCURSION Al' CLAIR DE LA 
LUNE

Ix* vapeur Paul Smith laissera le 
quai Jacques-Cartier tous les vendredis 
et mardis. Départ A 8 heures. Admis­
sion, 25 cts. Orchestre pour la danse, k

BANQUE nu PEUPLE

MM. Parent Frères. 97 rue St-.Tac- 
ques, bureau No lo. ont besoin de quel- 
qiK‘s centaines «le dollar* «le «ertifients 
de !h Banque du Peuple, qu’ils paient 
argent comptant. 204—2

NAISSANCES
CHAPUT A St Henri, le 30 juin, l’épouse 

do M. Kugèno Chaput. un fll«, qui a reçu au 
baptême los noms ne Kdmond. Solvent, Eu­
gène. Parrain et marraine. M. et Mm*1* S. 
Goyer.

MARCHES DES ETATS-UNIS 
Dépêches du midi

Xew-York. 2—Farines et blé. disponibles 
soutenus : blé roux d'hiver, 68 A 71c ; NV» 
2. 68iar. Maïs tranquille. No 2, 34tyc . avoi­
ne tranquille. No 2 blanche. 22c ; No 2 
mélangée. 214c. S'*lgl<» tranquille, 38 A 40c : 
lard soutenu. $8 ft *8.75 . saindoux tran­
quille.. *4.25 : frets. 2d.

Milwaukee. 2—Blé tranquille. 5.VJ» disponi­
ble, 56%c septembre.

Détroit. 2- Blé blanc. 50*4 disponible, blé , 
roux. 58*i dlsponibl. r*8'.4 Jlullet. 58'^r août, 
rcijx, 5 '* -U.s pénible, 58'4 Juillet, 5834 noût.
50’4 septembre

Duluth. 2—Blé No 1 dur, W>r>»c Juillet et 
66'-,août.

BOURSE DE MONTREAL
MM. Charles Meredith acte, 7T r»ie St ^rancefe- 

Xaeter. nous fouroiseent ia rapport «atTiat 112 :«û 
heure* p. m. :
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MARCHE DE CHICAGO
coure rct,*»* aujourd’hui, par «Able prlrA, par M 

Cliorlea D. Uouk, iü rueTJi facrerarat, Montreal.
Onrer- Plu* Plu* ferme-
tara.

rca ..............4iilllftt.. 56*0
Pept........

B]é*d’Iada..Juillo«.. 2 7 "4
sept........ -\f\

Avoine...........Juillet.. ''•‘•j
Se ut........ IP'b

Lard................Juillet.. 7 «) >
Sept........ 7. «2

patndaux. .Julllot.. a.< O
«•p*,...# 4.IS

Lé»a*.............. Juiiljt.. dît
ba»v.-« *97

haut. bas ture.
57 55 7a 5634
5lt 6*
27 > 2 7 S 27%
30 H VU % 29’a
15 N lé A» là"»
18*« 13 lfi»s
7.15 7.0 J 7.lu
7.fi5 7.H2 7 fift
4 02 4 00 4.00
4.35 4. .5 4 35
a *0 é 77 ««.Su
4 00 B.»7 9 MJ

DENIS—A Montréal, le 30 juin, l’épouse de 
M. Joseph Déni-», ingénieur mécanicien, un 
fils. l’arrain et marraine. M. Onézime Denis, 
ingénieur mécanicien, et «on épouse.

TKLMOPSE—En cette ville, le 28 du mois 
dernier. 1 épouse do Joseph G. Telmosse. 
comptable, une tille.

MARIAGES
DENECHAUD FRIGON—Hier. 1er juillet, 

avait lieu, aux Trois-Rivières, dans la cha 
pelle du l'Êvéché. le mariage do M. Edmond 
Dénechaud, chef «le gare a Mission Junction. 
C. B., avec Mademoiselle Alic«3 Frigon. fille 
alnee de M. L G. Frigon. comptable do Mont 
real. La bénédiction nuptiale a été donnée 
par M. l'abbo Arcaud. du Séminaire. Les 
heureux époux sont partis pour un voyage 
ati Saguenay. Nos meilleurs souhaits les ac 
compagnont. Pas de cartes.

MESNARD MARTIN.-En cette ville, le 2 
courant, dan* la chapelle du Sacré-Cor*ur. 
paroisse St-Jacques, parle Rév. M. Duckett. 
Laurent Mosnard. comptable, de la maison 
Boivin. Wilson et, Cie.. conduisait a l autel 
Delle Corinne Martin. L’heureux couple est 
parti pour voyage* le mémo .jour. Nos meil* 
leur* hou halts.

LETOURNEAU LANCTOT - A St Cons­
tant, le30 juin 1896. .Séverin Létourneau. érr.. 
avocat de Montreal, conduisait A l’autel Mlle 
Antonine Lanctôt, fille de Alphonse Lanctôt, 
écr.. marchand de 81 Constant. La bénédic­
tion nuptiale a éie donnée par lo Rev. Pierre 
Redard, cure do ia paroisse. Los époux sont 
partis lo même jour pour voyage, r.vtc le.* 
souhait* de bonheur do leurs nombreux- amis.

MAILLE RTE MARIE—A 1 église do Lon 
gueuil. lo 30 courant. M. O. H. H. Maillé, mar 
«■hand de fer de c« t endroit ot fils de M. F. X. 
K. Maillé, bourgeois et ex entrepreneur do 
Montréal, conduisait à l'autel .Mlle Marie 
Hlnnrhe ^le Marie, seconde lîllo de feu M. A. 
t*te Marie, «lu mémo endroit. La g ran «l'messe 
fût Chantes par M. lo virai re de la paroisse. 
Le chant éta«t superbe. Los cadeaux furent 
nombrsux. No* meilleur* aouhail.s a ITisu 
rsus couple. Pm do cartss.

DECES
DAGENAIS-En cette ville, le 30 «le Juin, 

nu No 419 me Centre. Jean Baptists Ansolmo 
enfant do K» G. Dagenais. M.D.

Funérailles privée».
DE8NOY ERS. —En cette ville le 1er cou­

rant. 4 I Ago de 33 ans ot (i moi*. Mathia* 
Ch.«ries I>o*noyers.

Lo* funérailles auront lieu vendredi, le 3 
courant.. Lo convoi funohro partira «le la 
denmuro mortuaire. No. 535 rua Grand Tronc 
a 7 30 hre. pour hî rendre a l égllso do la 
Pointe St-ChorloN <*t do là aa Cimetière de la 
Cé.to-des Neiges, lieu do lu sépulture.

Parent* 01 amis sont priés d’y assister sans 
autre invitation.

LEBLANC En cetto ville, lo 1er courant. 
A IV.go de 46 an*. Dlle Mario Ironise Leblanc.

Les funérailles auront lieu vendredi, le 3 
courant. I/O « envoi funebre partini «lo la de­
meure mortuaire. No 2003 rue .’mire Dame, à 
Gj heure*, pour so rendre a l’église Notre-Da­
me. et «le la au cimetière do la C<V.e «le* Nei­
ges. Heu do 1* sépuleure.

Parent* et amis sont priés d’y assit!er sans 
aut e invitation.

M ATTE - En reUo ville, lo 30 juin, à I A7 
de 76 an-*. Isaac Matte.

Le* himmillet auront lieu vendredi, le 3 
courant. Le convoi fun«'bro partira do la de­
meure mortuaire. No 70o rue 8t Dominique, à 
7.4.5 heure*, pour -0 rendre fl /égliso Ht Louis 
de 1 rance, et do la au cimetière do la Côte 
de* Neiges, lieu de la sépulture.

Paronis or amis sont pries «i y assister sans 
autre invitation.

SI MON N K AU—En cette ville, lo 2 courant. 
h 1 âge de 1 nn. 3 moi* et 1 four. Ma'le Cons* 
tan-e. Antoinette, enfant de N. Slmonneau.

L»j» funérailles auront. Heu vendredi, le 3 
courant, Lo convoi funèbre part lia de la de­
meure do son pet o. No SL51| rue Notre Dame, 
h 2 heure*, pour ^e rendre au cimetière «lo lu 
Côto de* Neige». Heu de la sénnl’.ure.

Parent* et ami* sont pries d’y assister «ans 
autre iux itaf ion.

SERVICE ANNIVERSAIRE
LETANG—Mercredi. 8 Juillet IKT,. à 9heu- 

res a.m.. sera chanté, è Ht Vinrent, de Paul 
do Montréal, le service nnnlveisaire de Dame 
Marguerite Homie, veuve d Edouard I/étang.

Parent» ot am . sont priés d’y assister sans 
autre mvltstion. *

DEUX JEUNES CENS NOYES
—

Fatal accident sur le lac St- 
Pierre

Tioi. Rivière», 2 Bergeron et Hé» 
roux, deux jeunes gens de Yatatchh ho, 

sont noyés ce matin, sur le la«' St 
Pierre. IL essayaient de repêcher quo|- 
qu«>s billots, lorsque leur canot a cha­
viré.

Nouvelles annonces arrivées trop tard 
pour être classifiées

4 VFNPHE Ro*Mfi et Stealii. e*tru. 1» à 12é ; 
- * Ro«l.|f« et steak*, choix, 6 à 80 , Putrtneûe 
Neuf <-Ktr«, iic ; I.arfi fr.tl* et »*té. 7 et »c Jam­
bon* (l’Ir-nicY, extra. 8--jc , J.1 m ton s <1/-nos te s extra, 
«c ; Devants de \>au, 4c . Uetriéreh d-* Veau. ' et 
8e , Uevauts d'Agneau. 8 ï Kb* . Patte* e» Têtcx de 
Cochon, -te .1. L Carie & t le. banc 4, Mai ohé Bou- 
•ecou'B ; étal . 380 rue Sto Catherine. 2 >4 1

\ VENDRl Magasin cigare», tabac, fruits, vrai 
bijou, valant $• t >U, vendra pour $135 Aussi 

restaurant, licence payée Prix $ ‘00. ${"0 comp­
tant, balance a terme- .''adresser J. Castellie, 1378 l«.un«*. eu f a :

\VKNDRK —HAtel, llcsnre pavée, pr^s de plu- 
'l•«ura manufactures, box 1 I04IH. coin, écurie, 

$200 de boissons loyer $25 : prix $0 O. $300 
comptant. Restaurant», tue Sfe-Ca»hertne t- 
1 uureut , prix a la aatisfaet ou de l'acheteur. Hûtel 
de campagne, près Montreal, épiceries, boutlq.es 
de barbier, étaux «le boucher, ma-a Insdo cigares, 
oonb tns, depuis $ 75, lojis compris, au centre des 
affaire*. Moulins A scie et à farine, avantageux 
pour le bols, a échanger pour propriété de vlllo. 
Acheteurs profiles de « « s grands avan ag«-8 Oscar 
Laferrière, 1613 rue Notie Dame. 204-1

VVFNPRR—Une voiture Gladstone, un exprès». 
S'adrstaer U94 rno De Monllgny.

4 VEKUB DO PARC—Plusieurs lots, 25 x J-J,
2\ avec magnifiqu«-s arbres ft ombrage, seulement 
$825. un quart comptant, la balance pour conve­
nir. 2 minutes d<« trajet de la rue « ralg. Mont- 

1 real Investment sud Freehold Company, chambre 
3, 162 rue St Jacques. Ouvert tous les vendredis 
soir. 2 4 7

/ «HAMHRFS \ LOTI K R Deux grandes ch mbres 
' sur b* devant convenables pour un m.-deeln; 
eau ch.<u<io et froide, g.iz. lumière électr.nue , loy r 
ben marché. Su présenter au N o 2137 rue Notre- 
Dame. 202—5

(“1H AMBRE8 — A louer, «leux magnifique# 
y chambres avec pension de nreniiêro 

I classe, famille privée, pas d'enfants, au No 
1624a Ste Catherine. 204-3

IXEFENSE D’A Y\\C ER —J* no serai rosponsable 
^ d'aucune drtt.) contractéo en mon nom par 

I qui ce so«t Bhus un ordre sl.^nè de ma main Au­
guste Lapuré, 141 Rose Délima. Montréal, 2 Juillet 
1896. 204-3

L'LI GANTE RESIDENCE en pierre A sablon. 3 
étiges. neuve a\ec toutes les améliorations 

modernes, $7,<»00 pour veut* Immédiate. Condi­
tions faciles. Chambre 3. 162 rue St Jacques. OIu- 
VOrt tous les veml eals tolr. 2.4.7

I L FAUT VENDRE—Un lot sur l’avenuedu Parc.
prés «le mngnifiqu.-s r sidences. 50 x 110 pds, 

prix d x-hult cents dollars, un tiers comptant. 
Chambre:». 162 rue St Jacques. Ouvert tous le» 
vendredis soir. 2,4.7

MAGASIN a LOYER GRATIS-MM. Parent Frè­
res ont un excellent msgasln qu’ils donne- 

ratent gratuitement d’ici au mois de novembre pro­
chain. Venez au No 97 St Jacques. 20J — i

ON DEMANDE une servante. W. J. G. Roger, 277 
rue St Laurent. 204—1

ON DEMANDE une servante générais an Ko 2ûfe
rue St André ; pas de lavage ni repassage.

204—1

ON DEMANDE une vendeuse pour un confiseur ;
elle devra parler français et anglais ; on de­

mande aursi une servunte, pas de lavàge. a t No 41 
rue St Laurent. 204—2

( \N DEM ANDE de» personn's pour faire des chn- 
" mise. ; Inutile do so présenter si l’on n’a pas 

les capacités voulues. Skelton Bros «t Co., 100 ruo 
B1 I : rre. 204—1

/ |N DEMANDE un apprenti bijoutier, aussi d« 
* " jeunes flües pour apprendre un méfier faille 
^adresser a J. B. Tremblay, 126 rue Du bord, après 
7 p.m. 204-1

/ xN DEMANDE des Mies pour couture facile, em- 
' " ploi permanent. Se présenter au No. 1 Place 
Mont Charts». 204-1

ÜN DEM ANDE, pour la camprgne, une servante 
générale. S'adresser au No 97 rue St-Hubcrt.

204-2

ON DEMANDE une bonne servante général*, au 
No 1030 rue St Dénia. 204-2

ON DEMANDE un bon peintre pol1ss«xnr dnns les 
meubles. S'adresser le soir au No 451 avenue 

Laval. 204 l

( xN DEMANDE un commis ayant de l’expérience 
_/ dans une épicerie, au No 159 rue St Paul.

204—1

/"^N DEMANDE un barb er (garçon), au No 777
rue Craig 204-1

/ vN DEMANDE à acheter un cheval léger, un bue» 
V * gy. ft de bonnes rondil*ons. S’adress e !e soir 
au No 584 rue « a Veux . *204—1

<tN DEMANDE une fille de table pour restaurant 
* ••Star Coffee” 1815 rue 8te Catherine. 204-1

^N DEMANDE un boa barbier au No 461 rue

on;

o

N DEMANDE Immédiatement une aér­
ante au No 130 rue Champ de Mars.

204—1

N DEMANDE un bnrbier ayant deux ou

Craig. 204-

(\N DEMANDE un apprenti barbier ayant 
" 6 mois d'expérience. S'adresser 1276 rue 

Ste Catnerii. \ 204-1

/ \N DEMANDE au No 307 nie ?t De*.: a, 
v/ une bonne, pour aller aux eaux, rachant 
parler anglais et frnn«'nls, et munie do Don­
nes références. 
Presse."

Ecrire à H. P. O.
204—1

O demande chambre et pension «lans une 
famille privée, sam- enfants ; nie St Denis, 
«ntre les rue.» Dorchester et Demontlgi.- «u 
Ste Catherine, entre St Dnis et St Laurent. 
Ecrlr A Joh. M. Dupont, 450a rue Lagau-2' • » 1

O
()

N DEMANDE une servante au No 380 
St Hubert.

N DEMANDE une yJeun

201 •1

fille roniei
cr.mmD «lans. un magasin «le <’hau: ui- 

res. No 161 rue St Laur«nt. 204—1

DEMANDE un barbier au No 120 rua
St Mauris®. pla«'e permanent 204-1

(' DEMANDE un garçon de 12 A 14 .'.ns, 
" capable «le faire des écritures d ms un

bureau. Ecrire ft "Avocat, 
reau de poste, Montréal.

b«)lte 025. 1 u- 
204-

O rue Notre-Dame. Situation permanente.

C94 1

ON DEMANDE des bons menuisier*, 
chambre 5. bâtisse Impérial. 107 rue St 

Jacques. 204 -1

ON DEMANDE une servante recomman­
dée au No 877 ru«î Si Dcni-, 201 2

/ |N DEMANDE un homme sachant soigner un 
‘ " cheval ; «us»!, une servante. S’adresser rue 
Notre Paine, et Lacroix, chez M. Chivé, phirma- 
clen. _____ 204 -3^

«AN DEMANDE un« Jeune fille de 14 A 17 ans, 
I * pour §î rendre général ment utl'o dans une 
petite famille. >’adress«Tà liôl St Denis. 204-1

/ xN DEMANDE Immédiatement une fille do sali# 
* " au No. 20 rue St -Mlz.iheth. '.04-3

(|N DEMANDE deux bon» barbier», pince perma 
' nonte. 8’adrei»er imméPaiement au No. 90 

rno 8t-I aurent. 204 1
i v N DEM\nI F. un apprenti barbier an No 
v" rue Charlevoix^______________________  204 1

1)ERDU~ Au Snult au Récollet, le 1er Juillet, uu 
boule dogu" blanc répondant nu 1 om «le Jack 

La personne qui le ramènera an No 31 rue Cre«c«nt 
ou chez Peloquln, an S.iult, sera récompen»«>e.

204-2

I>4 NflON ET CHAMBRE. On trouvera line Jolie 
chambre avec bonn» p< nsion et auasl une pe­

tite chawrc pour uu monsieur aenl, au No. 410 
rue Dorchester, entre Barri et St-bonis. Prix bien 
niodérft. 20 4-1

I>ROPHIÊTÉ3 A TW DR t $4 r*. Tl ne nous 
reste plus que 7 lots ft ce prix, sur la ruo Man­

ce, annex» d«- Montréal, canaux d'égoftts et à l’eau. 
10 nouvelles maisons en construction. Le» prix 
augmentent $2ô romptaut et $7. 3 par mois.
! oi.ipt accorde pour de plus gros paicrosu's 
comptant. M ntreal Inv^'tm •. t and Freehold 
« onipjuy. chambr*- 3, lu2 rue ht Jacques. Ouvert 
to s l«'s vui dro lis soir. 2 47

I>ERDT* -lTne épingle en or, avec petit 
brillant au centre et portrait au do*. 

PrbV" de la rapporter au bureau de • l,a 
presse," à M. Par&«1ls. Récompense libé­
rale. 204—n

I >ERDF I.e () Ju‘n un porte-monnnle eu cuir 
I , ont'n.-mt 422 et qu dques cents, hécooip -n** 

promise en riH'Uir, No 10 ivtlie me ■‘t Antoine, en­
tré • par le porch*. Mme veuve ( hansê. 204-1

l’N VRAI BIJOU — Vn cottage neuf, déta­
xé ohé, en hrlqii«> pressée, toute - le» améliorations 

modernes. $3 Him. un quart comptant. Ch uni re 
3, 1 62 rue M Jacques. Ouvert tous le# vendredis 
soir. 2,4.7

• t .Rue 8t Urbain, lots de choix. 25 x 10 >, 
•JpeJWW" i..» canaux d'égoût - t .1 l’eau sont 
posés. Pré# du lerraln «le l'*s 1 «'«Itlo:! comp­
tai t. In balance $ «' 65 par nmls. Montr ai Invest­
ment and Frerdio d ('««nipany. chambre 3. 162 ma 
r»t Jmques. Ouvert tout 1« s vendredis soir. 2 4 7

AUX COMMlSen FERRONNERIE
l’ne assemblée général" de • «ommls "n ferronne­

rie mira lieu %'en*lr«-dl *«olr. le :l ronrnnt, 
H R'-j lira, au No 26 Place Je-que* f artler. I rléto 
a tous le» tutérf.|«és d y assister. Par ordrs.

204-1 4- LI OEB, bcntétii^'


